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Dôr plrg de 80,000 Personnes 


21ème Année 
Un fait, deux leçons 


Joseph Lafrance, M.A., BS.A. nommé ingénieur agricole 
“par le Souvernement du Manitoba 


M. Joseph--Emi 
M. “Emile Lafrance est non 

s . s “ ‘ am 
le district de Saint-Pierre, p 
nous l’annoncons ailleurs. 

M. Lafrance n'a pa 
. s obtenu cet honneur ifi 

| M. 1 eur sans sacr 
] aboutissement de longues années d'étude et de prépara on À 
il débutait au cours classique du Collèm de 


& ingénieur agricole dans 


: j Cest 
réparation. À 15 ans, 
Saint-Boniface, Un an 


après, il était au Collège Mathieu de Gravelbourg. En 1927, il recevait : 


son diplôme .de bachelier de l'Université d'Ottawa, puis en juin 

ernier, l’Université, de la Saskatchewan lui remettait son diplôme 

de bachelier en science agricole. | 
De -ce fait découlent deux leçons, 


PREMIERE LECON 


Le nécessité et l'avantage de la spécialisation, de la compétence. 

: Grâce à sa science, en dépit de la dépression très accentuée, 

voilà un de nos jeunes en possession d’une brillante carrière, Ca 

confirme une fois de plus nos assertions, maintes fois énoncées dans 

des articles éditoriaux où entrefilets en faveur de la science dans n'im- 
porte quelle ligne ou branche des activités humaires. 

Nous crions souvent à l'injustice. Nous n'avons pas toujours 
tort. En plusieurs oceurences, nous sommes sacrifiés ou rayés de la 
liste des fonctions publiques parce que tout simplement nous avons 
le malheur de porter un nom français. Mais ce n'est pas toujouis 
le cas. Il arrive parfois -- il faut être franc --- que nous n'avons 


NOTRE FOI! 


at le gouvernement du Manitoba, comme | 


pas de sujets compétents. Nos jeunes s’empressent de quitter l'école 
après le huitibine grade, quand ce n'est pas avant, Ils savent lire, écrire 
et compter un peu, et puis voilà! De spécialisation, pas du tout. 

Les fermiers nous répondront: “Oui, ça se peut! Mais combien 


. ont réussi sur la ferme avec un bagage de science beaucoup plüs mince.” 


Très bien ! Quelques-uns ont réussi grâce à une habile doigtée 
naturelle, à une forte dose de jugement et -- comme on dit commu- 


nément — à une bonne étoile, Mais ce n'est pas là l'apanage de tout ; 
lo monde. Ensuite reste à savoir si les dits fermiers ne se sont . 


pas rensbignés süffisamment pour obtenir /d’heureux résultats. 

Nous prévoyons une autre objection qui court sur toutes les 
lèvres de nos cultivateurs découragés: Que sert de produire plus? 
Nous ne pouvons même pas vendre le peu que nous avons. . : 

: Muis que sert alors à l'avocat les longues voilles consacrée 


preuves et la rédaction soignée "d’un plaidoyer en faveur d'un 
accusé insolvable? Que sert au médécin de se perfectionner, puisqu'à 


l'heure ‘actuelle s6h-urt ne lui créé que des débiteurs? 


La vie, eu temps de crise, n’est pas normale. Cette déviation 
du cycle habituel n’est que momentanée. 1 serait absurde d'en prendre 
fait et cause contre la science. D'ailleurs les gens instruits dans leur 
art où métier sont encore eatix qui résistent le mieux aux époques 
difficiles. - 
Aujourd'hui li iurance n'a pas d'excuse. Les mediums d'en- 
seignoment sont fégic: . les écoles, 1 y en a partout. Nous avons.en 
plus le Collège Mathieu -— «1 se donne les cours classique, commer- 
cial et agricole -— l'Université. Pour les pauvres, il y a les cours par 
correspondance; par la radio; les revues et brochures grattutes rédi- 
gées par les experts des fermes modèles provinciales et fédérales, ete. 

Au lieu de tromper l'ennui des longuos veillées d'hiver sur la 
ferme par la lecture néfaste des éluenbrations, rôveries. ou farces 
grotesques des magazines et journaux en couleurs -— funny pages -—- 


te 


PRI 


Son Excellence 
Mgr Villeneuve 
est malade 


Son Excellence Mgr Villeneuve, 
OALI, évéque du diocèse de Gra- 
velbourg, est malade depnis plus 
d'une semaine à l'hôpital, I n'a pas 
eu le bonheur d'assister à la Jour- 
née Mariale, qu'il avait préparée et 
organisée avec tnt de soin, La bon- 
ne Mère du ciel aura eu pour agréa- 
ble une si belle manifestation en 
$On honneur et les prières ardentes 
des nombreux priants. En retour! 
Elle rendra les forces et la santé à 
son zélé serviteur, afin qu'il puisse 
la faire aimer ‘toujours davantage. | 

Le Patriote souhaite un prompt 
rétablissement à Son Excellence, 
qu'il recommande aux prières de 
ses lecteurs. 


nr 


Aujour | 
le jour | 


par À IT, V. ° | 


LES ACCIDENTS / 


Les accidents divers coûtent an- 
nuellement au continent de lamé- 
rique du nord autour de 1,250 mil- 
lions de dollars. C'est-à-dire envi- 
ron $16 pour chaque Isommt, fem- 
me et enfant. . .. 

Mais la plus grosse perte éconco- 
mique consiste dans les milliers de 


‘à’ l'étude ‘approfondie d'un cas, l'alignement serré de multinles | vies humaines sacrifiées chaque an- 
!née à Ja négligence et à l’inditlé- 


rence envers Jes demandes de Ja sé- 
curité publique, 


Cr 


lars, soit en briques de 35 livres 
soit en pièces de monnaie, 1 ÿ a 
plusieurs rangées de celles, 

Une grande partie de l'or du 
monde se trouve là Le précieux 
métal, extrait de nos jours, s'ajoute 
à celui qui fut arraché du sol de- 
puis le commencetnent des temps. 

Ce métal pourtant n'a que très 
peu de valeur par lui-même, cepen- 


sement sante ee 


Encyclique 


Le Saint 


nn 


dant il hante la plupart des rèves 
humains, ’ 


AU TEMPS : . 
DE SALOMON 


Dans les barres,i qui dorment au 
£ond des cryptes de la Federul Re- 
serve Bank, se trouve de l'or extrait 
au moment où Salomon régnail 
dans tonte sa gloirt; de l'or qui fut 
apporté par. là reine de Saba, 

Une partie de cet or fut enlevée 
autrefois aux oreilles des files par 
les soldats de Tamerlanc. Peut-être 
fut-il transformé jen chaines déli- 
cates par Benvenbto Cellini où en 
lourdes amulettes par quelques ar: 
tisans du temps oublié des Aztecs. 

Là se trouve de d’or des Conquis. 
tadors, ou tiré l’avant-veille de cer- 
taine mine bien peu romantique du 
Colorado, ee 
| Pendant que .s'entas: 
chesses, le monde meurt de faim. 


| 


14,00 FOIS PARRAIN! 


I paraît que Je maréchal Hin- 


_denburg, depuis qu'il oreupe le pos- 


te de président du Reich, a été 14,- 
!000 fois parrain. . 

D'après une, vieille tradition nt. 
Ilemande, le chef du Reich est invi. 
té à être. parrain: chaque fois. que 


dans une famille: naît le septième. | 


enfant, so 

Cela, coûte au. maréchal asfour 
de $500,000 dé cdeanx par an, Le 
trésor du Reich 


celte dépense. 


POSTE DE T. RÊRE | 
SOVIETIQUE AUX ETATS-UNIS 


Les Activités 


cquitte d'atlleurs ; 


Activités 


de l'A. C. F. C. 
Le CONGRES DE WAUCHOPE 


‘De Wauchope on nous annonce 
que l'organisation du congrès pt- 
dagogique, qui doit avoir lieu à cet 
“endroû les 23, 24 et 25 octobre, est 
maintouunt complète, Le choix dés 
vrateurs est défintiivement arrêté, 
A a séance publique du vendredi 
soir, séance d'étude sur l'“Educi- 
tion Chrétienne de la Jeunesse", 
MM. les abbès Bois, Ferland, Guvand 
Fortin, MM. Jean Gaudet et Fran 
cois Thibault prendront la parole, 

Durant la séance de la journée 


ART TE 


one pa ane dm 2e en dents pe 4 à 0 donna ner 
DL en em AR RU Pat À Le En mn + D Aus CR 


BUREAU: 1303. 4ème Avenny Ouest 
Prince-Aïbert, Sask, 
FULEPHONE 2984 

ABONNEMENT, 
Ou nu, Con  Luiesccnesnernne 8200 
0 4 Gtatd- Unie … 82.59 
OO ŒUEONO sravessse . $2.50 


arm RD 


ère demande d'organiser 
es secours pour les sans-travail 


na mnt ants dant 


En 


Pitic et 


Cité Valicane, — Sa Saintelé Pic 
XI a publié uue encyetique dans be 
quelle il demande au monde d'en 
treprendre une uouvelle croiside 
de secours aux millions de sans- 
travail vietimes de la détresse éto- 
nomique causée en partie par la 
course cffrénée aux armements, 
L'Eéncyelique à té Grminée en [a 
fête des Auges Gurdichs. 

La frim, le besoin el bi plaie me: 
naçante dt chômage, dt le Sainte 
Pêre, sont causés en grande partit 


| 


pédagogique du samedi, des tap- 


. Le ne tcantés Dar he PAL ee . 
sent ces ri. ports serout présentés par M. Pih pirée par les rivalites nafionnfes ef 


jbé Bois, M. Eugène Cadieux, vice- 
. président de PAGÆC, par les Ré- 
| vérendes soeurs de Wauchope et de 
! Forget, par Mlle Eva Leblanct et M, 
Toupin. s 
Le dimanche 
que de Faprès-midi, des discours 
seront prononcés pa M. l'abbé Ga 
vand, M, Lucien Houde, président 
du Cercle local de l'ACE.C. de 
Stlorthoaks, et par M. Cadicux. 

Le soir i y aura une sèance dra- 
matique et musicale donnée par 
les jeuncs gens du cercle dramati- 
que Guire de Wauchope. 


par da course aux armements, is 
qui out pour résultat la dissipation 
d'énormes richesses, Le Pau re 
vommantde aux ÉVÉQUES LUMIX ONU 
res 


autorités ceelésiastiques d'or, 


Fie XI demande une croisade de charité et de secours 
Il s'adresse à tous 


CR 


Amour 


aimès, dre enfants, les himhles, Les 
moins riches, 4es ouvriers et Île 
prolétarint, Les gens éprouvés dans 
le monde ne demandent nue le pri 
volège de gagner leur pain, mais 
plusieurs d'entre eux sont incapie 
bles de le faire en ces jonrs de 
haine et de guerre bmplacapte, 
Dans Les milieux du Vatican, on 
regarde conne un fait significatif 
que je Pape nn en Use lue 
revue de trois quarts d'heure avec 
le viemnte Creil of .Chelwond, de 
GrandeBrelaune, qui se fait de- 
puis jéiusieurs années TP'avorat du 
désarmement Lord Ceeila confé 
ré ave D, Grandi, ministre des AT- 
faires Etrangéres d'Italie, qui a pro- 
posé une trève d'armements à lt 
récente assemblée de Hi Société des 


lganiser des secours, et à fous les Nalions à Genève 


à Ja séance publie Hommes de contribuer à cette en. 
treprise charitable, 

En diseutant le désarmement, le 
‘ape recommande que, par dt pre] 


dication ef fa presse, des £viques 
‘s'efforcent d'illuniner des esprits el 
d'ouvrir les eoeurs en da matière. 
Les enfants innocents, dit-51, sant 
sccux qui souffrent le pdus. Dans 
lu misère sordide, is sont eondaie 
Inés à voir s'évanouir de leur vie lt 
‘joie et le 'honheur, 

Ü Pie XU rappelle au monde qu 
Île besoin. dans fequef se trouvent 
tant de familles et d'enPants, si on 


L'ENCYCLIQUE 


Vénérables Frères, 

Uue nouvelle plaie menace - en 
réadité afttiuc déjh — one grande 
partie du lroupeant confié à nos 
soins, frappant surtout Les plus 
failles, hien qne des plus altués 
es enfants, es Dbumbles, 66 Les 
moins fortnpés, les ouvriers et fe 
proléfarint, Nous voutons parler du 
‘grand embarrns péeuniaire, de fn 
crise financière qui froppe fout Le 
mbnde ep es cause de chômage 
dans fous les pavs, dalftinl deg pro- 


: La Russie a fué des milliers de 


L'OR ET LA FAIM prêtres et de missionnaires coupa- 
. - © + {bles d'avoir prêché Ja parole dr 


in'y apporte remède, menace de fes grès constants ef alürmants, “Noitk 
pousser, à Dieu ne plaise, à lesae- voyons de grindes mulliudes d'on- 
pération, La misère actuelle, die vriers honnêtes et de bonne voton- 


Provincicl:s 


nos jeunes charmeraient beancoup plus avantageusement leurs loisirs 
en lisant et étudiant les problèmes, les nouvelles expériences et mé- 
{hodes de Ia vie agricole. 


DEUXIEME LECON te 
La région de Saint-Pierre est canadienne-française. Le gou- 
vernement du Manitoba lui a donné naturellement un ingénieur agro- 
nome canadien-français. C'est dans l’ordre. Kous souhaitons que nos 
représentants s'inspirent de cette conduite dans leur administration. 
Nous sommes cinquante mille de race française. Nous payons 
nos taxes comme les antres. Nous dépensons dañs les institutions de 
la province des sommes considérables pour l'instruction de nos en- 
fants. 11 semble que nous avons des droits égaux à ceux de nos-voi- 
sins de race anglaise. Sachant les deux langues, nos enfants rendront 
de plûs grands services et devraient en toute justice être désignés pour . 
remplir des fonctions publiques dans les centres français. | 
Nous ne sachons pas que M. Dumais, notre ancien agronome 
provincial, aujourd'hui attaché au fédéral, ait été remplacé ou. du 
moins l'ait été par un Canadien français. Ce serait pourtant un stimu- | 
lant très effience pour la jeunesse fermière à se perfectionner dans la 
science agricole. Ce devrait être logiquement le souci de noue gou- 
vernement, qui se tarpue d'encourager plus que son | prédécesseur 
l'enseignement agricole, de demander à notre Association rançaise 
de lui présenter un candidat conmétent. Nos jeunes — comme € os 
le désir de notre ministre de l'Education … s'achemineraient plus 
nombreux vers les collèges ct l'Université. 


Joseph VALOIS, O0. MT. 


res 


Morris Mackey, un reporter dun 


ides grands journaux de New-York, 
obtint Ja permission de visiter Îes | 


cryptes de la Federal. Reserve Bank 
à New-York où l'or des Etats-Unis 
est ‘jalousement gardé. # 

Cet or est entassé, ‘trois éfagon 
sous terre, doin des bruits de la 
métropole. Dans une cellule, 
trouvent environ 50 millions dc doi- 


£e : 


La Journée M 


: Dieu. Cela ne l'empêche pas cepen- 
dant d'essayer par tous les movens 
de prècher sa doctrine dans des 
autres pays. . 

De mystérieux messages, inter- 
ceptés' par 1 police fédéralr de 
New-York, ont révélé l'existence 


, d'un poste de TT, qui était en 
relation 


denis 1 cejonrs mois a- 


L de Gravelbourg 


S: Ex, Mgr Prud’hémme offici 


e à la messe —— Serman en an- 


glais et en français — Mgr Grandbois présente les voeux 
:" deS. Ex. Mgr Vilieneuve dans les deux langues — Séance 


solennelle l'après-midi — 
flambeaux. | 


Le soir longue procession aux 


CR 


MESSE PONTIFICALE 


. 


Mercrédi, le 7 octobre, eut lieu’ à 
Gravelbourg, la Journée Marinle dio 
césaine, tel qu'annonsée dans la cire 


culaire de S. Ex Mur Vilenrare, 
‘que le Patriote publiait le 30 stp- "tra son influence dans 


tembre dernier. | . 
“Le programme a subi quelanes 
modifications vu l’absenre de Son 
Ex. Mgr McGuigan, archevêque de 
Régina el'la maladie de notre vé- 


inéré évêque. 


S. Ex. Mer Prud'homme, évêque 
de Princé-Albert et Saskatoon, chan- 
ta la grand'messe, à laquelle assis- 
fait une foule trés dense de fidéles 
des différentes paroisses du dio- 
cèse, 


Le R. P. Beauchämp. professeur. 


au Collège Mathieu. fit le serimon 
en français et le R. P, Bourque .S.T. 
de St-Boniface, parla en anglais, 


merveilleuses tendresses de la Vier- 
ge Immaculée de Lourûes. 

M. l'abbé Kugener, curé de Wil- 
1ow-Buneh, l’un des consulteurs dio 
césains, développa éloquemment la 
thèse de la dévotion à Marie et mon- 

1 la vie chré- 
tienne. 

Simultanément, il y eut une 5es- 
sion des fidèles de langue alleinan- 
de, M Pabbé Reibel, curé de Shan- 
navon, autre consulteur diocésain 
adressa la parole en allemand, 


LE SOIR L 
PROCESSION AUX FLAMBEAUX 


Le soir, une lnngne procession. 
où scintillaient les feux de plus de 
1,400 flambeaux, se mit en branis 
à la chapelle très bien décorée du 
Couvent des Relisieuses de Jésus- 
Marie et s’égréna en un brillant cor- 


Conférence économique 


On projette une conférence éco. 
‘nomique dans ke but d'uniformiser 
le plan d'ajustement des delles en- 
tre créditenrs et créanciers, dun, Le 
Manitoba, ja Saskatchewan, l'Alber- 
la el la Colomlie-Angluise, 

Celle conférence aura lieu à Ré- 
gina à da date que déterminera la 
| Conférence. inter-provinciale qui se 
iréunira à Calgary, le 19 octobre, 
d'après une déclaration de l’on. 
|Howard MeConncil, er, trésorier 
provincial de fa Saskatchewan. 


ue mt À ee me 


Le prix de la gazoline 


Il semble que des quatre proviu-' 


ces de l'Ouest s’enlendront pour en- 
‘quéter sur les pris de [a gazoline 
et de l'huile, si le gouvernement fé- 
déral ne tient pas compte des ré- 
clamations .qui lui ont êté faites à 
ce sujet, affirme Je ministre de Ïn 
Voirie, d'hon. À. C. Stewart, 


Une enquête dans le nord 
Des représentants de fa Commis- 
sion de Secours de fx Saskatche- 
“an opt été envoyès chez les to. 
lons du nord de la province pour 
iprendre connaissance des besoins, 
ÏL'est probable dit Fhon. M. Auder- 
son, premier ministre, que ces fer- 
{miers manqueront de nourriture au 
cours de l'hiver, Les colons arrivée 
rent à Meadow Lake ct'Big River, 
trop tard pour faire un jardin où 
‘obtenir une récolte de grain suffi. 
sante. 


nee mean Yemen mon coone 


“Semaine Australienne” 


Le département de FEducation 
organise dans toutes les écoles de 


il, frappe plus crucilement les moins 16 forrés de chômeurs et réduits avee 


forts, bien qu'ils soient les 


Le con 


plus 


Le congrès pédesedque de Nord. 
Baitleford, dont nos lecfenr, ont 
enteudu parler, ecs dernires sv. 
maines, est maintenant un chose 
du passé. I a en lieu à la date pré. 
vue, vendredi, sumedi € dimanche 
derniers, et Je programme s'est dé- 
roulé avec un ordre parfait, témoi- 
gnant hautement de La valeur le 
Porganisation qui avait été confiée 
4 M. l'abbé Antoine Coureol, cnré 
de Jack-Fish-Lake et Chef de Ré- 
gion de l'ACE.C, dans ce roin de 
{la province, M. l'abbé Coursol fut 
véritablement lâme de ce rongrés, 
jet il peut aujourd'hui étre légitime 
meout fier du rés grand s ucies 
qu'il a remporté. 

Le temps et lespare nous man. 
! quent, malheureusement, pour don 
ner aujourd'hui un rapport complet 
de ce congrès. Nous voulons, du 
moins, en marquer brs grandes Hi 
gnes. 


VENDREDI SOIR 


a 


qui avail commencé lomiber an 


. PROMOTION 
JOSEPH LAFRANCE, BA, BSA, 
ingénieur agronome du district 

…. de Saint-Pierre 
| Nous sommes heureux d'appren- 
‘dre que le gouvernement du Ma- 
nitoba-vient de nommer M. Joseph 


Dès vendredi soir, malgré la plute 


l {Suite à da page 4) 


tent ennnene annre 


Un très grand succès 


eme 


cours de l'aprés-midi, en diverses 
Pporties de In région, la grande salle 
du Couvent de l'Enfant-Jésus éfait 
remplie de monde: Religieuses, Ins- 
Hticurs et Jnstitutrices, Commis- 
saires d'école, Püves et Mères de fa- 
mille, ce, dont plusieurs venus de 
40, 60 et même d'au delà de 100 
milles. 

Sous la présidence d'honneur de 
M l'abbé Moilier, curé de StIlip- 
polvie, les différents orateurs, MM. 
Îles abs Baudoux et Cours:ot, MM, 
Kambouroïf «1 fe Dr Hamelin, cx- 
ipliquérent, mirent à {a portée de 
eus l'Enetcliqu de Sa Sninteté Pie 
XI sur "L'Ecueation Chrétienne de 
Fr Jeunesse, 

NM, Jabbé Dubois qui devait aussi 
prendre La parole ec soir Là, fut enr. 
à pêché an dernier moment de se 
rendre à NortitBattleford. HE eut, 
| benrensement, Ja bonne idée de fai- 
“re parvenir sa conférence aux or- 
lganisateurs du congrès, Ge travail 
fut lu par M. de Margerie. 

Maluré le trés grand sérieux du 
sujet traité, es principes de fr dor- 
Wine catholique en matière d'édu- 
valion, l'attention de l'auditoire ne 
Leessa un seul instant d'être suspen- 
due aux lèvres des oruleurs, au 
'rours des trois longucs heures que 
dura celte premiére séance, 

Entre les différents discours, des 
déclamations, des chants, des 
chocurs frès appropriés furent exé- 
cutés par Miles Maric-Claire Héburt, 
Charlotte Dufresne, MM, Côté et 


Les vétérans français ont célébré 
par un banquet, l'anniversaire de 
la bataille de la Marne, qui coincide 
avec celui de la fondation de leur 
sociélé. , - | 

‘La soirée était sous la présiden- 
ce d'honneur du consul de ‘France, 
M. Carteron, et sous le présidence 
effective de M. Lecointe. | 

M. Carteron, dans un heau dis- 
cours, fit une revue des événements 
mondiaux, et justifia l'attitude de la 
France qui, par sa puissance 4 
travail, et ses habitudes d'ordre et 
d'économie, est arrivée à se relever 
des ruines accumulées par la gucr- 
re et à devenir le banquier de l'En- 
rope. Le petit franc, méprisé, dé- 
daigné il y a cinq ans, est mainte- 
nant courtisé et envié. M. Carteron 


BEAU GESTE 


"Mgr Grandbois, PA. au nom de don jusqu'à la cathédrale, Dans les 
se dit touché de la présence delS. Ex. Mer Villeneuve cloué sur nn! rangs, on avait distribué cinq sfa- 
deux représentants de vétérans Ca- lit de souffrance à l'hônital de Gra- tues de la Vierge représentant No- 


nadiens, qui ont tent à venir avec -velbourg, souhaita Ja bienvenue à 

leurs camarades français COMME tous ceux qui étaient venus rehaus- 

morer le sonvenir glorieux de la|ser de leur: présence, les cérémo- 

Marne, . nies de Ja Journée Mariale. T1 parla 

M. Raymond Denis, qni avait tte en français et en anglais, nu fit des 

invité à participer au banquet, parï- | voeux pour le prompt rétablisse- 
if} ment de S. Excellence. 


la des devoirs d'après-guerre." À cell 
fit un cif éloge du Canada français La chorale fit dignement Îes frais 


qui sut rester fidèle à sa belle fa du chant. 
ie et à ses traditions malgré des|., 

Pttes nombreuses et difficiles. nl L'APRES-MIDT 

insista sur la sympathie qui doi SEANCE SOLENNELLE 


exister entre Français et Canadiens 

français, tous membres de la même] Dans l'après-midi, il y eut séance 

famille, et cite exemple de la Sas- | solennelle et bilingue. Le R. P. Bour- 

katchewan, où toutes les nationali-| que parla de nouveau en français 

tés qui composent la race française let en anglais. Miräculé lui-même. il 
Suile à la page 2. chanta d'une façon tonchante les 


\ 
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tre-Dame de Lourdes, Notre-Daint: 
des Belles Voies. N.-Dame du Cap 
Notre-Dame qu Perpétuel Secours, 
Notre-Dame des Blés. Les Enfants de 
Marie portaient celle de sainte Phi- 
Jomène, leur patronne. 

Plus de quatre mille furent re- 
çus de la Médaille Miraculeuse, 

La bénédiction du Très Saint Sa- 
crement clôtura cette mémorable 
journée. Le diocèse de Gravelbonrg 
fut solennellement consacré à la. 
Sainte Vierge, Sous sa puissahte pra 
tection, il résistera plus. vigoureu- 
sement à Ja crise qui étreint tous 
les chers diocésains, La Mère de 
Dieu ne laissera pas périr ces en- 
fants. Elle leur obtiendra toutes les 


Emile’ Lafrance ingénieur agrono- 

me pour le district de Saint-Pierre: 
M. Lafrance est né le 26 août 1902), 

ia l'Ile des Alluiiettes, PQ SU vil E FOURNEE PEDAGOSGIQUE 


Kambouroff, el par les élèves du 


Ja province la “Semaine Australien 
Couvent de l'Enfant-Jésus. 


ne” Australian Week, qui commen. 
cera le 26 octobre, 


Le but de.cette semaine est de 
développer plus d'entente, de crèer 


de meilleures relations, de favori-! 


ser lPéchange commercial entre ces 
deux grands dominions de l'Empire 


po] 


a , { 
grâces et tous les secours dont ils 


out si grand besoin. 

Que tous gardent dans leur coeur 
le souvenir de cette touchante céré. 
monie et fassent régner davantage ; 
Marie dans leurs fovers. . | 

NB. M. Fabbé Charest, de Ré- 
gina, représentait S. Ex. Mgr Me-, 
Guigan, le vénéré Métropolitain, qui, 
a été empêché d'assister pour des 


raisons graves, . . . 


dans l'Ouest ses parents qui s'étubli: 


Petit Séminaire de Saint-Bouifaco, 


micrs élèves dun Collège Mathieu de 
de Gravelbourg. 1 y termina son 
cours en 1927 et obtint son diplônie 
de bachelier de l'Université d'Ot- 
tawa, En septembre suivant, il en- 
trait à Université de Saskatoon 
pour suivre le couts scientifique 
d'agriculiure. 1 devint bachelier en 
science agricole à cette üniversi- 
té en juin dernier, 

Le Patriote félicite M. Lafrance 
et lui souhaite plein succès. 


L'année suivante, il fut l'un des ll 


rent à Gravelbourg, A quinze ans, it} La journée du somedi avait été 
commença ses Ctudes classiques uu : réservée 


tout spécialement aux 
membres du Personne) Enscignant. 
Comme il convenail, elle débuta 
par la messe. 

Fait digne de meption: ‘Tous des 
instituteurs et Institutrices franco- 
canadiens, sur la présence Aesquets 
l'on avait complé, assisièrent ‘4 
congrès, à l'exception d'un seu) qui 
ne put être présent à cause du mau- 
ruis état des chemins, Cela témoi- 
gne de Fimportance ou’attachèrent 
nos maitres et maîtresses d'école 
à ce congrès qui, d'ailleurs, était 

Suite. à la page 4) 


L'Actualitée Economique 


DEFENSE ET ILLUSTRATION, L'ETALON-0 


L'histoire de l'or, considére com- 
ie étalon de mesure des valeurs, a 
èté, ces dernières années, pleine 
d'étrangers vicissitudes. 11 semblait, 
qu'au lendemain de là guerre mon- 
atiale son triomphe fut universel, 
äncontesté, définitif. Son rival mil- 
lénaire, l'argent métal, avait élé 
chassé des positions qu'il conser- 
vait encore, En Extréme-Asic môê- 


nn ae tient d 


î Pour un grand nombre de 1 
éminents, la plupart Anglais, la ré- | à la fin de 1928 à près de 3,800 mil- 
;: ponse n'est pas douteuse: es Ira-ijions de dollars. Or, quinze pays 
vaux qu'ils ont inspirés de la Délé- !détenaient plus de 90 p.c. des ré- 
gation de l'or du Comité financier |serves d’or du monde entier et, aans 
de la Société des Nations concluent ces quinze pays, l'excédent attui- 
avec mesure, mais sans équivoque, !ynait, en 1928, 2,450 millions de 
ia la condamnalion de l'étalon-or. dollars, Comme chez tr'ops d'entre 
:Reniant ce dieu qu'ils ont adoré ti [eux il existait un déficit dont le 
dont ils ont ardemment prèché le montant global représentait prés 


ie, seules les habitudes invétérées l'culte, par tous les moyens en leur 


les peuples assuraient une survit! pouvoir, les économistes et 
temporaire aux monnaies de métal! nanciers de Pécole anglo-saxonne | d'environ 2,750 
blanc. Partout ailleurs, le ralliement fen dénoncent impitovablement Tes Sur cette dernière 
itares et réclament 


avait été unanime autour de l'or, 


les fi- 


énergiquenient 


Îde 300 millions de dollars, l'excé- 


dent des douze autres pays étui 
750 millions de dollars. 
somine, 1,500 


millions de dollars se trouvaient 


Ce mouvement avail été partieu- lune déchéance qu'ils jugent nèces- aux Etats-Unis d'Amérique, Le mi 


lièrement remarquable en Europe. ; 


Les terribles conséquences dunc! 
guerre sans précédent avaient bon. 


saire à très bref détai, 
De quoi s'agit-il exactement? 
Pour essaver de répondre claire. 


pimum de la couverture légale obli- 
!gatoire pour ces deuze Etats repre- 
4 , ; 

sentait en moyenne 48 p.c. du mon- 


leversé de fond en comble, non seu- ment, il importe de séparer d’abord tant effectif des Billets en cireula- 


lement les régimes politiques, mais. 
les systèmes de production et d'e-; 
changes, les finances et les mon- 
naies, Pour traiter ces maux de la: 
plus redoutable complexité, il était: 
apparu qu'un retour aux discipli-; 
nes de l'étalon-or serait une pana-i 
cée, À la recherche de ce remède 
irremplagable, it fallait sacrifier, | 
au besoin, toute considération se-! 
conduire, En Fait, les Etats se sont. 
pliëés un à un, de bon où de mate 
vais gré, avec aisance où dans a 
souffrance, à ce joug monétaire, 

Au premier rang des Champion.” 
de cette restauration éclatante de’ 
Tor, la Grande-Bretagne avait con 
battu avec une ardeur sineulière.: 
Ses économistes les plus éminents 
avaient préché d'une seule vois n° 
croisade du retour à Fors et ln pee: 
litique générale anglaise avait ap 
puvé fermement, toute continti ace 
jélibérément mise à part, leséru- 
tion rapide de ces dirertives. 

Le revirement, qui s'est produit 
ensuite est d'autant plis curieus à 
observer, Que S'estit passés Pen 
dant des monnaies sur ba bats de 
l'or, le niveau des prineipauxs pri 
mondiaux avail  moniré  querper 
tendanec à baisser, À partie de Dar 
née 1929, celle lendanee s'est affir 
mée en se précipilant Les prix 6e: 
sont effondrés, el des décardres ppni 
ves Ont troublé profondément Té-' 
conomie internationale, Convenaite” 
Ü d'établir un rapport entre Fem- 
ploi généralisé de lor comme éla-, 
Jon monétaire et Ja ehute des prix: 
et fallait imputer Ia désorganisa-. 
tion des marchès soit à quelque cr. 
reur d'application, soit aux: prin- 
cipes mêmes d'une méthode vicieu- : 
se? 


Douleur 
vivement 
guérle 


L'Aspirin chassera toute donteur. 
Sans aucun doute, Une pastille vous 
le Oprouveru. Avalez-la, La douleur 
#st guérie, Le soulagement est aussi 
shuple que cela. ! 
Aucun résultats facheux sont pro- | 
duits par FASpirin, Ces pastilles | 
n'affectent pas le coeur, et vous ne 
devriez aucunement hesiter à les 
prendre. 

Pl vous est donc inutile de souf- 
frir du mal de tête, du mal de 
dents ou de nâvralgies. Les douleurs 
de sciatique, tuimbaga, rhumatisines 
eu neurasthénie peuvent être chas- ! 
ses compiètement en quelques mi- | 
nüutes. Les douleurs régulières des 
feunmes peuvent 56 passer: les tua- 
laises des rhumes peuvent être évités 

L'Aspirin sert à guérir plusicurs 
autres malaises désagréables que 
vous trouverez énumérés sur le pain- 
phlet inclus dans chaque boite. 

Cherchez le nom ‘“ASPIRIN" sur 
la boîte que vous achetez rt snvez 
ainsi certain de ce que vous prenez 
N'acceptez pas de substituts. 

€Aspirin --fabriqué au Canada) 


: dans Je 


ceiouse 


sque d'Angleterre; 34 pie. 


les énoncés distincts de questions 


: débattues ensemble depuis si lony:, 


temps que le risque est grand de les 
embrouiller, En Œait, il v a deux 
groupes, de deux phénomènes cha- 
cun, à étudier. 

D'une part, deux faits d'ordre €. 
conomique: 

10 La tendance à la baisse des 
prix mondiaux, qui fait contraste, 
depuis 1927, avee une hausse pres- 
que ininterrompue pendant trente 
“ns. 

da La crise commencée à Var. 
tomne de 1929, et qui s'eslexpritue 


par une chute profonde des prisi 


des matières premières, par un ché 
mage accru et par une réduetion 
générale de la production. 

D'autre part, deux faits 
monétaire: 

lo La quantité d'or disponibte 
monde pour servir à te 
surer Iles valeurs: 

20  L'alilisation de ce métal fan 
ne, qui, si elle était inparfaite en 
COESUNS SYSiémes nonétaires, om 
püiquerait par une répartition vie 
les incouvéuients duve ir- 
Suffisonce générale possible, 

Ce sont ces quatre Fails qui Patti 


d'ordre 


éludier, pour établir leurs vettions, 


exactes. Tronvera-t-nn entre etts 
des rapports de eauses à vffets? 
C'est Loute La question dent a ri 


pouse doit régler en premier lieu, 


par condamnation on arquiltement 
le proces de For el du fonélionne- 
ment de l'éfalon-or, Si l'analyse des 
phénomènes considérés conduit à 
disculper l'or des accusations dont 
il est chargé, il restera à chercher 
æilleurs les facteurs responsables 
de Ja crise présente et de la tendan- 
ce à la baïsse des prix mondiaux. 
X KR & 

L'or serait-il “stériisé" 
mains de certaines banques d’émis- 
sion? Cette stérilisation joue-t-elle 


| vraiment un rôle dans Ja baisse mon 


diale des prix? En dautres termes, 
certaines banques d'émission se re- 


| fusent-elles à fournir le crédit qu'ul- 


les pourraient? Est-ce insuffisance 


ide crédit qui est responsable de la 


crise? 
I n'en est rien, car une banqut 
d'émission se borne normalement 


ja répondre aux demandes de crè- 


dits qui viennent à elle: en période 
de dépression, ces demandes ne se 
produisent pas, Telle est Ja raison 
pour laquelle, en particulier, le 
portefeuille d'avances et d'escomp- 
te de la Banque de France, après 
avoir sensiblement augmenté de 
1927 à 1929, en période de prospé- 
rité générale, à diminué en 
sous l'influence de la dépression 
mondiale. Unc banque d'émission sa 
tisfait les demandes de crédit qui 
lui sont adressées: mais elle ne 
saurait les provoquer. 

Aussi les théoriciens de la  sté- 
risation insistent-ils de préféren- 
ce sur l'écart qui est, en effet, frap- 
pant, dune banque d'émission à 


Fautre, entre les rapports de leurs 


encaisses au montant de leurs exi- 
gibilités: 34 p.c. environ à la Ban- 
à la Ban- 
que de France: 79 p.e. aux Banques 
fédérales de Réserve, N'est-ce pas 
la preuve irréfutable d'une capa- 
cité inégale des banques d'émission 
à utiliser leurs réserves? 
L'excédent des réserves de l'or 
par rapport au chiffre de 33 pe, — 
qui représente à peu près la moyen- 


ne de la couverture exigée en pra- 


jüque par des dispositions légales 
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entre les! 


1930 : 


tion et des exigibilités à vue, 

Ces différences de ralio corres- 
pondent en fait à la diversité des 
politiques monétaires propres à 
chaque institut d'émission: elles ne 
figurent nullement des indicts du 
crédit accordé par lui. 

“Si la marge d'élasticité de la 
Banque d'Angleterre, a remarqué le 
professeur Charles Rist, apparait in- 
févieure à ce qu'elle était avant hi 


“aisse est absorbée —- dirons-nour 
“stérilisée? — par ln nécessité de 
fournir une couverture à I eircu- 
ation nouvelle, qui comprend toni 
le papier-monnaie créé par Le gou- 
vernement pendant la guerre, Pour 
atteindre, par exemple, à la propor- 
tion de 41 pe. de l'enraisse aux 
exigibilités, qui était celle du 24 
juin 1914, l'encaisse de Ja Paname 
d'Angleterre devrait s'élever à 190 
millions, au lieu de 154 qui cst son 
chiffre actuel. 

“An contraire, la réduction des 
quatre-cinquièmes de la valeur du 
france a supprimé, à Paris, Le pro- 
bléme que pose en Angleterre Îe 
 anaintien de la livre à la parité. 
ï “Par suite, For existant en Fran- 
ce aujourd'hui — et dont le mon- 
(tant gst égal au montant d'avari- 
jguerre où même un peu supérieur 
_—veprésente une capacité de cré- 
dit égale, elle aussi, à celle d'a 
lvant-guerre, La même observation 
vaut, à plus forte raison, pour PAL 
llermagne, contrairement à ce qui sc 
passe en Angleterre, où la livre 
sayant gardé sa valeur, Por récupi- 
ré doit d'abord servir à fournir une 
ji couverture aux livres-papier sup 
: plémentaires ajoutées à la cireula- 
tion pendant la guerre." 

Bien qu'il n'y ait pas de conclu- 
sions à tirer de l'examen comparé 
de la ratio de chacune des banques 
i centrales d'émission, ne peut-on se 
demander si certains pays, et spé- 
cialement le France, n'ont pas, se- 
Jon lexpression de Sir Henry Stra- 
kosh “accumulé des réserves d’or 
très supérieures à leurs besoins et 
| poursuivi une politique monétaire 
erronée?" 

Il est piquant. que cette critique 
soit formulée par un concitoyen de 
lRicardo. Depuis les travaux célè- 
bres du grand économiste, on ad- 
jmet que l'or va où il est pavé le 
plus cher et que la situation de Ja 
balance des comptes des différents 


! veaux relatifs des prix de l'or, les- 
quels à leur tour déterminent les 
sorties et les entrées de métal. T1 y 
sa une distribution “spontanée” de 
lor dans le monde qui s'effectue 
isous l’action de forces bien con- 
nues. 

j En période de baisse brusque des 
prix, quelle que soit Fa cause de cet- 
te baisse, il se produit une liquida- 
tion générale des dettes. Les crédits 
ne sont pas renouvelés, où seule- 
ment en partie, De là ,pour les pays 
créanciers sur le marché interna- 
|tional un afflux d’or proportionné 
jau solde créditeur de leur balance 
des paiements, La crise une fois 
passée, l'expension économique et 
Ja hausse des prix déterminent des 
besoins nouveaux de numéraire, 
Par l'intermédiaire des banques, 
Ic’est à l'Institut d'émission que ces 
moyens de paiement sont réclamés, 
Les banques centrales, dont les ré. 
serves ont été épuisées ou réduites, 
freinent les demandes qui ieur sont 
adressées en élevant Le taux de leur 
IeSCOmpIC. Au contraire, les Han- 
ques d'émission: largement  pour- 
vues, répondent sans restriction aux 
; besoins qui se manifestent. Il tend 
jainsi à se produire entre Je pays où 
trop d'or à été accumulé, et celui 
Iqui en manque, une dénivellation 
Ides faux d'intérêt ct des prix qui 
sera comblée, finalement, par des 
envois d’or, Ainsi, bien loin de dé- 
terminer Île niveau des prix, la ré- 
partition du métal-jaune s'adapte 
jà des mouvements, qui se propagent 
dun pays à l’autre par l'échange 
{des marchandises et des capilaux. 
Cest une résultante, ce n’est pas 
ue cause, 


, + 1 
guerre, c'est qu'une partie de Fen-: 


pays fixe, à chaque moment, les ni-: 


France des traites françaises qui|la production 
. [leur rapportent environ 3 p.c. OU 


R 


savants laetuellement en vigueur — s'élevait ! 


de vendre à Londres des traites qui 
leur rapportent, au taux du marché 
londonien 2 1-8 pe, ces bauiques 
lont préféré la deuxième méthode 
à la première, JF] n'y a pas eu, En 
somme, demande d'or par la Ban- 
‘que de France, mais demande de 
francs contre de l'or, | 
I n’est. mème aucunement permis 
{de conclure de ces faits que le iar- 
lché international est victime de l’é- 
lasticité insuffisante du marché mo- 
nétaire français. Si les banques 
: françaises ont utilisé comme pre 
mières réserves leurs prêts à Lon- 
‘dres, ce n'est pas qu'elles n'aient 
pas su trouver à leuf institut d é- 
mission toutes les commodités dési- 
rables, C’est parce que les taux d'es- 
‘compte sur le marché de Londres 
ne dépassaient pas ceux du marché 
hors banque à Paris ct étaient inrê 
rieurs au taux de réescomple, pour- 
‘tant très faible de la Banque de 
France, Aussi Ja solution de lt ques- 


e 14 octobre 1931 


annuelle d’or neuf 
représentait un unetarned incomé, 
une sorte d'inflation mondiale par 
création d'un pouvoir d'achat re- 
posant sur la fiction de la valeur 
de l'or. Tant que ce revenu est à 
peu près constant, el, surtout, tant 
qu'il présente une faible fraction 
des revenus mondiaux, son action 
sur jes prix est très peu importan- 
te, et l'influence de ses variations 
est négligeable, C'est seulement si 
un accroissement considérable se 
produit, tel qu'il représente une 
fraction appréciable des revenus 
mondiaux — comme de 1851 à 1870 
_ que ces revenus supplémentat- 


‘res créent une augmentation sensi- 
ble des pouvoirs d'achat -— donc 
une hausse des prix. 

Dans Phypothèse inverse, cest 
ä-dire si la production d'or tend à 
diminuer ou à devenir relalivement 
insuffisante, la baisse des prix est- 
elle certaine? Ge n'est pas ce que 


‘montre Paptitude de l'économie à 
‘utiliser un stock d'or déterminé, à 


tion posée par Îles expéditions d'or: 


‘de Londres ver, le Continent est- 
elle certainement dans Ia politique 
‘d’escompte des Grandes Banques 
‘Centrales. En ramenant à 2 pe. en 
janvier 19831, Le taux de leur es- 


comple, sans jamais l'avoir relevé, 


depuis 1926, la Banque de France 
a fait, en ce qui la concergait,-toul 


ce que l'on pouvait attendre d'elle. 


Ainsi, il ne reste rien du premier 


_dressé à l'étalon-or, D'une part il 
“est inexact de prétendre que Por est 
‘stérilisé entre les mains de ccrtai- 
nes banques maladroites où maine 
| tentionnées. D'autre part, l’on ne 
saurait pas davantage ronsidéret 
| comme arbitraire et vicieuse unc 


jaune qui résulte de faits extra-nio. 
nétaires, Si, en cette occurrence, 
jdes erreurs techniques ont pu être 
commises, ce n’est pas à Paris que 
lon peut en chercher origine, 


lon en arrive au fond méme du pro- 
.cès qui porte sur les rapports de 
{l'or et des prix ans l'évolution éro. 
nomique du monde. 

K Sa 
| Si l'on découvrait un jour sinon 
Îla pierre philosophale, du moins 
des gisements importants de mine- 
rais d'or a écrit en substance A. 
: George Boris, en un livre fort elair. 
le métal-jaune risquerait de deve- 
\nir très abondant et d'être offert 
len trop grande quantité, si bien 
| qu'un même poids d'or ne scrail 
i plus accepté en échange de la mé 
ime quantité de marchandises. Ce 
phénomène qui, en langage courant, 
a nom: hausse générale des prix. 
‘s’est produit à plusieurs reprises au 
cours de l'histoire. 

Mais le phénomène inverse est 
possible également. I] peut v avoir 
\ pénurie d'or: “Normalement, la 
i production des richesses et le nom- 
bre des transactions s'accroissent à 
imesure qu'aigmente la population, 
que progressent l'agriculture et .le 


besoins de l'homme, S'il n’y a pas 
accroissement simultané des siocks 
d‘or monétaire, il y a excédent de 
marchandises par rapport à For. Le 
pouvoir d'achat de l'or augmente; 
les prix exprimés en or baissent.” 

Actucllement la production mon- 
diale d’or atteint près de 400 mil- 
jHions de dollars par an, et il est 
vraisemblable qu’elle dépassera lé- 
gèrement ce chiffre au cours des 
trois ou quatre prochaines années. 
D'autre part, les estimations offi- 
cielles ou semi-officielles de la pro- 
duction probable au cours des dix 
prochaines années, ainsi que Îles es- 
timations non officielles de M. Jo- 
seph Kitchin — qui fait autorité en 
matière de statistique des métaux 
précieux -— donnent à croire qu’il 
faut s'attendre ensuite à une dimi- 
nution, ‘ 

Aussi la Délégation de l'or de la 
S.D.N, tient-elle pour évident que 
Ja situation se révèlera grave aussi- 
tôt ou presque immédiatement a- 
près la reprise des affaires, si l'on 
n'a pas pris, dans l'intervalle, des 
mesures pour y remédier. En outre, 
à moins que l'on n'arrive à décou- 
vrir des sources nouvelles et jim- 
prévues de production, il est pro- 
bable que le fléchissement de l'ex- 
action de lor se poursuivra à une 
allure accélérée après 1940, à me- 
sure que s'épuiseront les mines de 
Afrique du Sud, qui fournissent 
actuellement plus de la moitié de Ia 
production d'or annuelle. 

A la limite, l'or pourrait se faire 
si rare que les transactions devien- 
draient impossibles, et ce grave pé- 
ril serait proche, É 

C'est donc devant lt perspective 
ld'une sorte de “pétrification de l'é- 
Conomie, comparable au refroidis- 
sement de la planète qui condamne 


à mort notre humanité dans la sui-| 


te des siècles” que, selon les expres. 
sions imagées de M, Georges Boris, 
s'arrêtent les adversaires de l'éta 
llon-or, 

Moins dramatique dans ses con- 


| _ Ces observations classiques ex- | Clusions le professeur Rist tiente e- 


| pliquent encore les mouvements nn- 
portants de l'or à Ja fin de 1939. 
Leur ampleur, seule anormale, est 
due simplement à la coincidence 
d’une variété de circonstances qui 
se .sont superposées les unes aux 
autres ef qui ont exercé toute leur 
influence dans le même sens, Il n'y 
a pas lien de s'étonner si, la crise 
boursière ayant éclaté à Paris, les 
banques françaises, en quête de 
fonds pour faire face à des retraits 
de dépôts et ayant le choix on de 


réescompter à 2 1-2 à la Banque de 


pendant pour valable la même hy- 
pothèse initiales il croit à linsuf- 
fisance prochaine de la production 
de l'or et il considère qu'une baisse 
prolongée des prix mondiaux est 
plus probable qu'une hausse, 

L'on ne se hasardera pas à repren 
dre, après lJ'éminent professeur, 
l'exposé des rapports de la prodnc- 
tion du métal jaune et des prix. 
Peut-être y aurait-il lieu cependant 
insister sur le rôle que joue dans 
cette Jiaison la notion de revenu. 


Tout se passe, en somme, comme si MONTREAL 


| Ces inculpatious étant écartées,| 


chef: d'accusation de réquisitoire a 


î 


commerce, que se développent les | 


.Stituliou des chèques aux billets de 
‘répartition internationale de métal. 


les paiements par chèque se dève- 
‘loppent régulièrement el de facon 
leoütinute aux dépens des paiements | 


4 . ' 
uñc quantité d'or donnée ne cot- 


respond certainement invariable. 

“Les Fabitudes monétaires, a 
crit M, Emile Miraux se sont radi- 
calement transformées depuis un de, 
mi-siècle, Bien avant la guerre, dé- 
jà, les paiements en billets de ban- 
que où chèques et virement s'étaient 
généralisés, 

“La substitution des billels aux 
pièces d'or, à elle seule, multiplie: 
par deux ou irois les instruments 
de paiement: on sait en effet, que 
les banques centrales peuvent êmel! 
tre des billets pour deux où traits! 
fois la valeur de teurs réserves me 
tuliques. 

“A un échelon supérieur, da sub- 


é-! 


{ 


banque multiplie encore Les instru- 
ments de paiements, enr lex ban- 
ques commerciales, à teur tour, on- 
vront des crédits À vue — vérita- 
bles instruments de paiement eux- 
mÜmes pour ure valeur supé-| 
rioure à eclle des espèces qu'elles: 
recoivont en dépôt." | 

est cette prolifération dont M. 
Mireaux a trouvé la doi en observant 
que: “dans un pays où Îles paie- | 
ments par chèque, par espèces, il 
se fait une création spontanée de 
dépôts, c'est-i-dire de crédits, Cel- 
te création est automatique, irré- 
sisfible, indépendante de la volon- 
té des hommes et des besoins. Elle 
est théoriquement illimitée." 

Or, c'est un fait cxpérimental que 


par espèces, De ce développement 
les raisons principales sont: l'exten- 
sion du réseau bancaire, qui tou- 
che chaque jour directement une 
clientèle plus étendue: les progres 
de l'éducation financiére du pu- 
blic; Pintervention gouvernementa- 
le et législative: enfin. le dévelop- 
pement des opérations à la Bourse 
des valeurs, seul marché où toutes | 
les transactions se font sans l’em- 
ploi d'aucune monnaie légale. L'é 
volution nôrmale des habitudes mo- 


ment reflète simplement des phé- 


 nements continus apporlés à sou u- 


il est économique. [n'y a pas de 
problème de l'or. 


0 
ot canadien 


LA 


manrasenett EE 

i HV UE © n Pire n 

s de son fail.i devront SUIVTE ail plus tôt sex qui 
il pas encore répondu à l'appel 
a Socièté Saint-lean-Baptiste, 


mme 


om = = 


ponsabilité ne sont pi L 

Ce n'est pas à dire, loin de 1e 
que tout soil pour le MiCUX dans le 
monde, Mais si lon veul rétablit 
l'ordre dans la production ef dans 
les échanges, il faut d'abord ne pas | 
égarer les recherches et ne pas Hp 
pliquer des traitoiments plus out NL Wilfrid Lachambre de St-Ber- 
moins arbitraires aux Parties les | st. acte eNotre fillette de 
plus saines de l'organisation inter: nur, Qué: ‘e Des elle ne hou. 
ationale.  L'étalon-or, envisagé | 12 ans était bie FAI, REC RE Fou 
nationt dat présent. est précisé. | vait trouver le sommeil et n'avait 
dns ‘le esta, Son fonctionne- pas d'appétit. Après l'emploi dé 
ment tte quelques bouteilles de Novoro elle 
augmenta de poids, dormit profon- 
dément la nuit entière et elle jouit 
maintenant d'une excellente santé, 
Cette célébre médecine faite- avec 
des plantes aide à faciliter la di- 
gestion et l'élimination, causes es- 
‘sentielles au maintien dune bonne 
sauté. On la fournit directement 
du Jaboratoire du Dr Peter Fahr- 
:ney and Sons Co. 2501 Washing- 
‘lon Blvd, Chicago, A 


n'ot 
ide 
! 


RE EE 


Une fillette faible 


nomènes dont n'est pas lt CEISe. 
A longue échéance, les perfection- 


sage ne permettent pas de craindre 
que le monde puisse manquer pif 
sa faute du “lubrifiant” indispensa- 
ble que constitue le crédit. 

Le problème est pas monétaire: 


; EF. LEGUEU, 
de ja Socièté d'Eludes et d'Anfor-i 
mations éconcmiques de Paris. 

1 juin 1930 


UN BEAU GESTE 


Suite de la première page 
luttent en union parfaite pour 4 dé- 
fense des mêmes prineipes. Lex 
pliqua en quelques mots La siliri-: 


Livré esempt de douane au Ca- 
nada. 


parsennes Te 
pénamenarremrentennenr 


mn 


LE SERVICE 
COMPLET 


Nous sommes prêts à donner 
service mortuaire tout à 


« , + un 
tion scolaire en Saskatchewan, et: jait eoruplet, comprenant plu- 
dit pour quelles raisons br Sociñtéi sienrs détails qui, hysau aujour- 
| d'hui n'étaient pas considérés 


Saint-Jean-Baplisie organise actuel. 
lement une souseriplion en faveur 
des organisations nidionales Ac ver 


dans le domaine des entrepre- 
nenrs de pompes funèbres. 


. A En plus des choses essenti- 
te province de FOuest, ! elles et du travail technique, 


Immédiatement les vétérans déci-) 
dèrent de passer de chapeñs dans 
la salle pour venir en aide 4 nos 
compatriotes de la Saskatchewan. 
Nous ne connaissons pas le montant 
exact pereu, mais HOUSs SOMMES 
sous l'impression que tout près dei 
859 furent remis à M. Denis, 

Cest un beau geste que celui de 
ces anciens combattants, dont brau- 
coup ne sont pas riches, mais qi 
tinreut cependant à faire leur part 
pour venir en aide à nos compatrio- 
tes de la Saskatchewan ct mainie- 
nir Jä-bas l'enseignement du fian-! 
çais. C'est aussi un exemple que, 


nous soulageons la famille d'un 
grand nombre de dérangements 
au1 sont souvent pénibles à ce 
moment. 


HAMILTON'S LIMITED 
M. C. HAMILION, gérant 
Entrepreneurs de Pompes 

Funèbres 
….Téléphones:-3065 et 8223... 
26 - ilème rue Est’ 


Prince-Albert, - -._. + Sask 


ŒuMRMEMEUMM UM 
THE 


MACDONALD BLDG 


Coin Avec. Centrale et 11e rue,O 


BONS DU DOMINION 


nétaires du monde tend donc à mul- 


Itiplier l'efficacité d'un stock donné | 


d'instruments légaux de paiement 
c'est-à-dire de la masse de métal-| 
jaune qui lui sert de couverture, 
Cest mème dans le pays où lu 
réglementation de la monnaie léga- 
le a été la plus rigoureuse que le 
développement des paiements par 
chèque a ëlé le plus rapide. Après 
que l'Acte de 1844 eut limité strie- 
tement la capacité d'émission de la 
Banque d'Angleterre, l'usage du 
, Chèque suppléa à l'insuffisance de 
monnaie. Evidemment, les Anglais 
depuis longtemps familiers avec Îles 
usages bancaires, connaissaient dé- 
ià l'emploi du chèque. Mais c'est à 
partir du voie de l’Acte que son 
emploi devint en quelque sorte sys- 
témalique. De ce moment date aus- 
si le prodigieux essor du erédit 
bancaire en Grande-Bretagne. 


Ces observatous ne conduisent 
pas à écarter à priori l'hypothèse 


.Bons Provinciaux et bons de. 
corporations, donnant de … 
4 à 7% 
PLACEMENTS 

Nous offrons un premier 
hypothèque sur maisons de 
: . pee « 
ville et fermes modifiées à 
Ameublernent d'Egllau, de maxa. | 8% 


sins et de bureaux. LOYERS PERCUS 


Nous refalsons les planchers ot . : Lotto 
toutes espèces de travaux de ma- Femises faites 
mensuellement 


nuiserle ou d'ébéntaterie, ! 
| Assurances de tous genres 


Prince Albert Mfs 


Company, Limited 


Faites poser des fenftren À votro 
verandah, nous ferons ce travail 
pou: voux, 
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BALDWIN HOTEL 


éme vente Sur, Snskatoon, Sask. 


Centrale, Propre, Confortable, 
Service Courtois 


PLAN SUROPEEN 


ee 


NOTRE SPECIALITE 


d'une baisse progressive des prix 
mondiaux. Mais elles font justice 
du reproche adressé à l’or d'en être 
la cause par sa rarelé croissante, 
L'insuffisance possible du stock 
d'or disponible ne risque nullement 
de provoquer une asphyxie moné- 
lairc, ni même une déflation pro- 
longée. La puissance irrésistible du 
mécanisme de création du crédit 
par l'emploi de plus en plus éten- 
du des movens de paiement pure- 
ment bancaires l'emporte de loin 


sur les effets d’une production ra- 
lentie de métal-jaune. Si la baisse 
des prix mondiaux continue, c'est 
pur d'autres raisons qu'il convien- 
dra de Pexpliquer et ce n'est pas 
sur le plan monétaire qu'il faudra 
ui chercher des remèdes, si on les 
Juge nécessaire. 
TX X 
L'analyse sommaire à laquelle il 
vient d’être procédé s'achève done 
par ce que lon pourrait appeler la 
réhabilitation -de l’étalon-or. Les 
t'oubles durables et temporaires 
dont on prétend lui imputer la re , 
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Fondée en 1891 Dune. 
. Tannerle: 1704 rue Iberville 


Daoust, Lalonde & Co. 


LIMITED 
MANUFACTURIERS LE 
sn : CHAUSSURES 


Tanneurs et Corrayeurs 
BUREAU ET FABRIQUE 

46 à 49 Carré Victorla 
QUEHRED 


FERBLANTERIE 5150 par Jour en méntant 


de tout genre Chambres avec douches 
: 80 Salles de bain 


TOITURES METAILIQUES 
EN GRAVIER ET ASPHALT 


LOTS DE VILLE 
Termes dans districts de Prince-Al- 
bert, Aïhortville, Debden et Dom- 
rémy ' 
ASSURANCE de TOUT GENRE 
Ecrivez ou téliphonez pour rensel. 
gnements L 


Bradshaw-flolroyda Agencles, Ltd, 


Charibre 4.5-6-7 Banque de 
Commercs : © 
PRINCE-ALBERT, 


Chauffage à l'air chaud par gra- 
vité ou pression, Ventilation adap- 
tée au besoin 


Tout Ouvrage Garanti 


Ladd, Lafrenière Co. 


Adjoignant MeDiarmiä Lumber CO 


Ave. Centrale, Prince-Altiert 
Téléphone 3039 


BASS. 


Modern Bread 


Company, Ltd. 


etes de 


Mc 
THE 
Farmers Supply 


John Gahel, propriétaire 


PAIN SOM-MOR 
Chez tous les Gplcters. Envoyez vo- 
tre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2838, Princo-Afbort, ask. 


nimes 


Magasin à rayons où la 
qualité de notre marchandise L’Assurance-Vie GRIAT WEST 


et nos bas prix ne peuvent | émet tous les genres de polices aux 


être A . taux les plus bne, : : 
re surpassés, Une visite ‘Polices sur revenus -  Bollcoi 
vous convaincra Pour enfants - Bons pour familles 
ou subordonnég = Annuftés - Dotä- 

tions, 2 À 40 ans. 


° Représentants Vo 
C. J BROSTROM, C.L.U. 
‘ Domrémy ‘Ton | 

JA. BRODRUR f.-A. DOTMAU 
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Angle Ave Centrale et Rue Rivière 
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PRES tee 


One ae la 
eme indigen-! évangélique et proclamé par Jésus- 


leurs familles à l'extr 


ce des ouvricrs qui ne demandent 


Ja 
sueut de leur front, comme l'ensci- 


divin, le 


pas mieux que de gagner à 
gne Je commandement 
pain quotidien qu’ils 

tous les matins au Seigneur, Leurs 
cris de détresse touchent notre 
coeur paternel et Nous font répéter 
avec une égale tendresse les paroles 
sorties du très aimant Cocur du 
Divin Maître, quand il portait son 


demandent 


la faim disant: “Misereor super 
turbaiñ”, j'ai pitié de cette foule, 
C’est toutefois avee une commi- 
sération particulière que Nous som- 
mes enclins à prendre en pitié le 
nombre énorme d'enfants, ces très 
innocents victimes de ce triste état 
de .choses, Les petits ont demandé 
du pain et personne ne s’est trou- 
vé pour Jeur en donner. Dans la 
misère sordide, ils sont condamnés 
à voir Ss'évanouir de leur vie la 
joie et le bonheur que leurs pe- 
tites âmes ingénues recherchent. 


APPROCHES DE L'HIVER 


L'hiver s'approche el avec Qui le 
long cortège des souffrances et des 
privations que cetle saison apporte 
spécialement aux pauvres et aux 
icunes déshérités des biens, Ce qui 
est le plus grave cependant, c'est 
cette aggravation constante de la 
Plaie du chômage, dont Nous avons 
parlé. Le besoin dans lequel 5e trou- 
vent tant de familles et leurs en- 
fants, si on n’y porle remède, me- 
nace de fes pousser, ee qu'à Dieu 
ne plaise, à un point d’exaspéra- 
tion, 

Notre coeur paternel s’est rappelé 
toutes ces choses avce ümoi, et, 
comme nos prédécesseurs l'ont fait 
en de semblables occasions, —— en 
particulier notre prédécesseur im- 
médiat Benoit XV, de sainte mé- 
qui possèdent le sens de la Foi et 
de PAmour chrétien; Nous faisons 
un appel pour ce qu'on ponrrait 
Presque qualifier de croisade de 
charité et de secours. Une telle 
croisade, tout en procurant des se- 
cours au corps, apportera aussi du 
confort et de Passistanee à l’âme, 
créant de nouveau une confiance 
sereine, débarrassant l'esprit de ces 
pensées laides que la misère im- 
plante dans le coeur des hommes. 
Elle étcindra des flammes de Ja 
rancune et des passions qui divi- 
sent les hommes, et éveillera et en- 
tretiendra les feux de l'amour et de 
la concorde et les liens forts et 
nobles de la paix et de la prospé- 
rité individuclles et sociales, 


LA CROISADE 

. C'est donc une croisade de pitié 
et d'amour et sans doute de sacri- 
fice tout aussi bien que Nous de- 
imandons à tous, fils d'un même 
Père membres d'une seule et même 
et grande famille, la famille de 
Dieu, et par là tous participants, 
comme des enfants d’une même fa- 
mille, à la joie et à la prospérité 
et au chagrin et à l'adversité qui 
sont le lot de nos frères. 

Pour cette croisade. Nous faisons 
appel à tous comme un devoir sa- 
cré à remplir, devoir qui prend ra- 
cine dans ce commandement si 
distinctement particulier à la loi 


regard sur la foule exténuée par 


première nage.) 


Christ comme le premier et le plus 
grand commandement, qui est en 
réalité l'abrégé et la synthèse de 
tous les autres, le commandement 
: de la charité. 

C'est ce commandement que nos 
prédécesseurs, d’heureuse mémoire, 
ont rappelé à maintes reprises dans 
un pareil but aux jours de haine ct 
“de guerre acharnée, Nous invo- 
quons maintenant ce commande- 
ment, le plus beau de tous, non 
pas seulement comme le devoir 
| Suprême et comprenant tous les 
autres, d’après la loi chrétienne, 
mais plutôt comme l'idéal élevé et 
sublime de toutes les âmes aux as- 
pirations généreuses qui ont le plus 
conscience de Ja noblesse ct de Ha 
perféction chrétiennes, 


{LES -NECESSITEUX 


Nous ne croyons pas nécessaire 
d'insister sur cela par lanl de pa- 
roles, ear il'semble si évident que 
cette générosité de coeur ci cette 
lerveur des dues chrétiennes, .ain- 
si que la sainte impulsion vers la 
générosité et le sacrifice pour le sa- 
lue de leurs frères, notablement 
pour les plus nécessitcux et ceux 
qui excitent le plus de compassion, 
comme ces groupes d'enfants inno- 
cents, réussiront à surmonter, pari 
la force d’une côncorde unanime, 


les graves «difficultés de Fheure 
présente, 


Et puisque da course effrénée aux 
armements est d'un côté Peffct de 
la rivalité parmi les nations, eti 
d'un autre côté la cause du retrait 
de sommes énormes du lrésor pu- 
blie, et par là même n'est pas la 
moindre contribntion à Ja crise Ex- 
traordinaire actuelle, Nous ne pou- 
| vons Nous empêcher de renouveler 
ia ce sujet les sages admonitions de 
notre prédécesseur, qui jusqu'ici 
n'ont pas été entendues. 


EXHORTATIONS 


La pensée Nous est vente de pro- 
poser que chacun de vous agisse 
comme étant le point d'union de, 
la charité el de la générosité de 
vos fidèles et le centre de distribu- 
tion des secours offerts par eux. 
Toutefois, si, en certains diocèses, 
cela semble plus opportun, Nous ne 
voyons pas d’objection à confier la 
tâche aux pasteurs respectifs où à 
certaines institutions charitables 
defficacité reconnue ou qui ont 
votre confiance spéiale. 

Nous vous avons exhortèés à user 
de tous les moyens à votre dispo- 


a 
sition, prière, prédications, presse, 
mais Nous désirons'ètre le premier 
à s'adresser à vos fidèles, les priant 
par les entrailles du Christ de ré: 
pondre par une charité généreuse 
à notre appel, vous suivant dans 
tout ce que vous proposerez, après 
que vous les aurez mis au courant 
de notre lettre apostolique. | 
Toutefois, comme la force üñu- 
maine sans le secours divin ‘ne 
suffira jamais à atteindre notre 
but, de ferventes 


faisons monter 
prières à l’Auteur de tout don, afin 
que, dans son infinie lJargesse, il 


abrège cette période de tribulations. 
Au nom de tous nos frères qui 
sonffrent, répélons avec plus de 
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montants. 
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ferveur que jamais la prière que le 
Cbrist Lui-même nous a enseignée: 
“Donnez-nous aujourd'hui notre 
pain quotidien.” 

Nous exhortons tout le monde à 
sé rappeler, pour son encourage- 
ment et son réconfort, que le Divin 
Rédempteur comptera comme étant 
ait à Lui-même tout ce que nous 
ferons pour ses pauvres (Matt. 
KXXV, 40) et que, d’après ses autres 
consolantes paroles, Quiconque re- 
cevra Îles petits en Son nom fait 
la même chose que s'il Le recevait 
Lui-même. 

La fête que 
lèbre aujourd'hui 
me pour apporter une con- 
clusion à notre exhortation, les 
touchantes paroles de Jésus qui. 
d’après l'expression de saint can 
Chrysostôme, après avoir éleve 
des murs inexpugnables pour Ja 
protection des âmes des enfants, 
ajoutait cet avertissement: Voyez à 
ne mépriser aucun de ces petits, 
car je vous dis que leurs anges dans 


l'Eglise  cé- 
rappelle, com 


Ï , . 
le ciel voient constamment Ia face 


Son Ex. Mgr Prud' 


LE PATRIOTE DE L' OUEST, mercredi le 14 


de mon Père qui est dans les cieux. 
Ce seront ces anges qui dans le 
ciel présenteront au Seigneur des 
actes de charité faits par les coeurs 
généreux pour aider aux enfants, 
Ils recevront également de très, 
abondantes bénédictions pour ceux! 
qui ont pris à coeur cette canse 
sacrée. 

De plus, comme nous approchons 
de la fête du Ghrist-Roi, dont Nous 
avons cherché à amener le règne 
et la paix depuis le commencement 
de notre pontifieat, il Nous sem- 
ble très opportun de proposer que, 
comme préparation à cette fête, 
des triduums solennels soient tenus 
dans chaque église paroissiale, afin 
de demandé à Dieu d’inspirer des 
pensées de paix et de répandre ses 
dons, ' 

En foi de quoi Nous accordons | 
la bénédiction apostolique à vous, 
vénérables frères, et à tous cenx 
qui répondront à notre appel pa- | 
ternel. i 

Ce 2 octobre 1931, en la fèle des | 
Anges Gardiens, 


k 


onme dirigera 


un pèlerinage canadien au Congrès 
eucharistique de Dublin, en 1932 


S. Ex. Mgr Joseph-H, Prud’hon- 
me, évêque de Prince-Albert, :Sas- 
katchewan, a bien voulu accepter la 


direction spirituelle du pèlerinage, 
national organisé par les Voyages | 


Hone à l’occasion du Congrès eu- 
charistique international qui aura 
lieu à Debden du 22 au 26 juin 1932 
Le paquebot “Antonia”, de la Ligne 
Cunard, a été spécialement nolisé 
pour cette circonstance et quittera 
Montréal le 13 juin pour arriver à 
Dublin pour Pouverture du Congrès 
et y séjournera pendant la durée 
entière des célébrations, Ainsi les 
voyageurs auront le privilège exclu- 
sif duliliser ce paquebot comme 
hôtellerie durant Jeur séjour à Du- 
blin. 

Le voyage comportera aussi la 
visite des principales villes de Y'An- 
gleterre, de la Belgique, de la Fran- 
ce, de Piltalie, el de la Suisse, 

Toutes les personnes qui ont l'in 
tention ‘d'assister à ce Congrès se 
réjouiront de l'honneur que veut 
bien leur faire $. Ex. Mgr Prud’hom 
me en acceptant la direction per- 
sonnelle du pèlerinage. ci. 


v 5 PART 
LE CONGRES DE 
DUBLIN SERA LE 3le 


Le Congrés de Dublin, Irlande, 
sera le 31e Congrès eucharistique 
international. Le premier Congrès 


fut célébré à Lille, France, Le 2° 
juin 1881. Ce fut grâce à Péncrgic 
persévérante d'une humble ‘femme 
de France, Marie-Martlhie "Fantisior, 
que furent fondés les Congrès eurha 
tristiques, avec la haute approbation 
du Souverain Ponlife, Léon XILL 

Après Lille, 19 autres congrès eu- 
rent lieu jusqu'en 1909, aux endroits 
suivants: Avignon, Liège, Toulouse, 
Fribourg, Paris, Anvers, Jévusalem, 
Reims, Paray-le-Monial, Bruxelies, 
Londres, Angers, Namur, Angoulé- 
me, Rome, Tournai, Metz. Londres 
et Cologne. En 1910, pour Ia pre- 
mière fois, le Congrès eucharisti- 
que fut célébré sur le nonveau con- 
tinent, et c'est à Montréal que re- 
vint lPhonneur suns précédent dè- 
tre choisi pour la célébration du 
21ème Congrès. 

Quatre autres congrès, à Madrid, 
à Vienne, à Malte et à Lourdes fu- 
rent tenus jusqu'à la Grande Guer- 
re, laquelle mit fin pour un cerlain 
temps à ces grandes manifestations 
religieuses; huit "s après le Con- 
grès de Lourdes, «'st-à "re en 1929 
la série des Congrès ful rétablie, #- 
Îvec celui de Rome. Puis vinrent 
ceux d'Amsterdam en 1924, de Chi. 
‘cago en 1926, de Sydney, Australie, 
en 1928, et enfin le dernier Con- 
grès, celui de Carthage, qui fut cé- 


lébré avec le plus grand succès en 
1930. ou ‘ 
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DIVERS 


Mgr Gaillard à Tours 


Paris. — Une dépêche de Rome 
annonce a nomination de Mgr 
Louis Gaillard, évêque de Meaux, 
au siège archiépiscopal de Tours, 
en remplacement de Mgr Nègre, dé- 
cédé. 
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Les étudiants russes hostiles 
au régime communiste 


Le pouvoir soviétique lutte impla- 


. Modern Motors Ltd 


“City Meat Market 


‘Pauls Palace 


0.00; et 37 prix de plus petits 


DEM ANDEZ POUR 


en prix 


us les marchands ci-bas mentionnés. 


Liggel's Drug Store 
Strond Tobacco Shop 
Voldeng’s Studio 

Mme E: M. Budgeon 
Fred W, Lacroix 

Nash's Bakery \ 
Safeway Stores Ltd. 
Canadian Bakeries 
Princess Cafe 

W. Dolphin, Epicier 

P. A. Lumber Co. Ltd. 
Herald Printing Co. Lid. 
Le Vine's Dress Shoppe 
Farmers Supply 
Maroposa Beauty Parlor 
MckKim's, Salon de Coiffeur 


Smiley’s Grocery 

E, J. Whitter. Slation de Batteries 
Russel, Boucherie 

W. Hounsell 

L. E. Valade 

Smith Auto Electric 


Mat. Pally 

Ike Landon . 
McDiarmid Lumber Co, Lid. 
Hawkin Dairy ‘u, 
€. L. Dent 


Boyd Bros 

Harphil Grocery 

H. & B. Drug Co. 

P, A. Greenhouses 

M. & P. Plumbing Co. 

Royal Second Hand Store 
North Star Lumber Co. Ltd. 
C. S.'Lacroix, Ass. Immeuble 


VITRE COUPON 


Élpas croire Îles 


l 
réactionnaire des étudiants et 


cablement contre les moindres ima- 
nifestations de sentiments “indési- 
rables” parmi les étudiants rouges. 
‘Ainsi des mésures exceplionnel- 
les ont été prises: congédiement cn 
masse des étudiants d'origine non 
prolétarienne, interdiction presque 
absolue d'accès aux écoles supé- 
rieures aux sans-parti, restriction 
du nombre d'étudiants d'origine 
paysanne. 

Malgré cela la revue officielle so- 
viétique des étudiants se voit obli- 
gée de constater dans presque chi- 
cun de ses numéros de nouvelles 
manifestations ayant un caraclère 
nettement hostile au régime com- 
muniste. 

Voici quelques extraits de la re- 
vue soviétique les “Etudiants rou- 
ges”, année 1930-31. 

Institut de Transport par aulos: 
“L'étudiant Ionistoy faisait une pro- 
pagande systématique parmi les c- 
tudianis, surtout aux cours de poli- 
tique et il organisa un groupe à lui. 
Voici ce qu'il déclarait: “On ne peut 
vulgaires  déclara- 
tions du parti communiste. La vie 
a démoniré que le capitalisme s'or- 
ganise, Ou ne peut pas avoir foi 
dans les résolutions du Congrès. Il 
n'y a pus pour un sou de léninisme 
dans la polilique ‘actuelle du parti, 
On «a liquidé le “koulak”* el on est 
resté sans pain et sans viande. L'al- 
jure à laquelle on veut accomplir 
le plan quinquennal prend loutes 
les forces des ouvricrs ct abrège 
leur vie, C'est pour cela qu'ils dé- 
sertent les entreprises”, 

Institut Polygraphique: “L'éur- 
diant Smékhov a exposé un dessin 
montrant lc bâtiment de Pinstitut 
avec sa facide principale couverte 
d'une main sanglante”, 

“L'application des mesures dé- 
crétées par le parti communiste est 
nettement empêchée par Pétat d’es- 


des professeurs. Les étudiants décla 
rent aux réunions: “Ce n'est qu’en: 


Amérique que l’on sait vivre”: Le 


À) département militaire a proposé aux 
d'étudiants de s'inscrire membres des 


sectes religieuses, exemples du ser- 


Al vice militaire”. : 


Veroncjo, Université Gourisvsky: 


él “Les professeurs regardent le pou- 


voir soviétique d’un oeil malveil- 
lant, Les étudiants manifestent leur 
hostilité envers ce pouvoir en di- 
[| sant: “IL est difficile de faire ses 
études. C’est la faute de Ia politi- 
que du parti communiste. Passe en- 
core que notre nourriture soit mau- 
vaise, que nous n’ayons ni vêtement, 
ni chaussures, que nous soyons mal 
logés, tout cela n'est -rien, Mais il 
est impossible d’instanrer le socia- 


lisme dans un pays où la liberté de 


1951, 


it-clle formellement excluse de 


—" 


presse et de conscience n'existe pas 
et où les paysans sont opprimés. 

“Chez nous it est impossible de 
poursuivre des études, On nous hour 
re de cerveau en hâte d'une quanti- 
té de sciences et personne n'est 
suffisannmeni prépararé pour se 
familiariser avec elles! 

“Pas un seul membre des jeuncs- 
ses communistes ne croit à ln justes- 
se de la politique du pañti, seule- 
ment it n'ose le dire”. 


Nom mens 


L'INTERNATIONALE" 


Un Français distingué, de passa- 
ge chez nous il y ax quelques jours, 
était seandalisé d'entendre  {'“In- 
ternationale”" à La radio. Puis il de- 
mandait à quelqu'un pourquoi qn 
tolère, à la radio, une pièce d'un 
tel symbolique. 

Peut-être l'“Internationale" en 
AH 
radio le jour où nos autorités fédé. 
rale et provinciale auront fini ‘de 
vider devant les tribunaux leur que- 
relle au sujet de la radio, 

Peut-être aussi aurons-nous une 
chance de voir intervenir l'autorité 


lcompélente pour haus:er le niveau 


éducatif et instructif des progran- 
imes radiophoniqrtes, 

L'Heure provinciale et quelques 
auires profsammes sont générale. 
lient biens goûtés par les radiophi- 
Pre, Mais à côté de cela, que de jazz, 
‘que de chants nasillards, que de dis- 
cours plats, que de véclames fasti- 
idicuses qui ravalont celle merveil. 
leuse invention de la radiophonic 
nu niveau dun quelconque petit, 
“store de candies"! 

L'Action Catholique 


mme mmueumne CN mme sui seu mu 


LE SECTARISME 
EN ESPAGNE 


AVILA ET SAINTE THERESE 


La presse catholique espagnole, 
tout aussi bien d'ailleurs que fes 
journaux indépendants qui restent | 
soucieux des gloires et traditions 
nationales, souligne l'inconvenancet 
de la municipalité Avi, qui en 
majorité socialiste, vient de frire 
preuve de son sectarisine en enle- | 
vant à Ia place d'Avila, qui comnit- 
morait le nom de son illustre Fille, 
la sninte réformatrice du Carmel, le 
nom de sainte Thérèse, 

EL Débate rappelle que “solen- 
nellement, avec toute kr dévotion 
d'un pouple qui est capable d'appré- 
cier ses valeurs spirituelles. Avila 
avait donné le nom de sainte Thé- 
rèse à une lace de la cité. De cette 
manière, Avila conservait pour soi 
la gloire de cette figure impmortelle. 

“.,. Remplacer le nom de sainte 
Thérèse sur la place où il avait été 
mis, est une décision antipopulaire 
La municipalité, ct en particulier 


mm nn mo mn 


Une réunion 


ieulièremenñt en ce qui regarde lt 


que el notre religion en Saskalche- 


parer 


des A.F.A.C.C. 


UNE BENEDICTION PAPALE À 
TOUS LES MEMBRES — UNE RE- 
VUE DES A. F, A CG C LE 
LIVRE SOUVENIR 


Les Associations fédérales des ant- 
cicnnes élèves des couvents eatholi- 
ques du Canada, reprenant laséric 
de-lours activités, rvéunissaient à 
Montréal, ces jour derniers, 1 
bureau de direction, sous x prési- 
dence de Mme Aurélien Bélanger. 
d'Ottawa; au congrès de juin der- 
nier, ee bureau à été réélu en bloc 
à d'unanimité, 

Madame ln présidente générale 1 
fait part à ses collègues, de la nou- 
velle bénédielion papale reçue pen- 
dant l'été, et annoncée par Mar 
Forbes, à son discours d'ouverture 
du Congrès, en sa qualité d'aumo- 
nice général des À FA, G ©, Gotle 
{bénédiction s'étend à tous les mem- 
jbres des amicales affilites, 

Une lettre cireulaire a été en, 
voyée à plusicurs amicales, leur en-; 
joignant de faire lout en leur pon- 
voir pour seconder el aider des a5-) 
sociations dans toutes les mesures | 
prises en vue du bien de tous, par-: 


fondation des cercles d'études au 
sein des amicales, et Faide pécuni- 
aire à donner au Père Favernier 
dans sa campagne pour nolre lan- 


wan, Une résolution avant été adtop- 
tée lors du Congrès, à cel effets Les 
offrandes des anciennes devront 
être envoyées à Madame la prési- 
dente générale avant Le Per novenr- 
bre afin que le montant en soil re- 
mis au Père Tavernier, en mème 
temps que ba liste des amicales qui 
auront pris part à cette belle oett- 
vre, 

1 a aussi été adoplée au Congrès 
qu'ube organisation aussi puissante 
que les AA.C.C,, qui compe au 
moins vingt mille membres, devrait 
avoir son organe propre, La revue 


des Associations fédérécs est donc: 


choses décidée, et Le premier ou- 
méro sortira probablement en oc- 
tobre prochain, EH y a maintenant 
113 amicales 
Le Livre-Souvenir est en vente. 
est une intéressante brochure de 
300 pages que toutes les anciennes 
de couvent devraient se proeurer. 
En en disant les pages, beaucoup 
d’entre nous comprendéaient mieux 
le but de l'ocuvre, el metlraient lus 
d'ardeur à entrer dans ses vues, 
L'ACTUALITÉ ECONOMIQUE 
Evitez la fièvre d'expédition 


On pourrait grandement réduire, 


les socialistes, en commettait eelie 
profanation, contre la volonté po- 
pulaire dounent Pexemple d'une 
ignorance seclaire que pr'ésuppose 
cette rupture avec les traditions Les 
lus glorieuses et les souvenirs les 
plus vénérables d'une cité, 

“Cela monire ce que l’on peut es- 
pérer d'hommes qui sentent de cet- 
te façon la culture et Phistoire de 
l'Espagne, 

La Época dit de son côté: “A Bur- 
gos, un ministre, M. Lerroux, évo- 
que le Cid; à Avila un conseiller 
fait disparaitre le souvenir de sain- 
te Thérèse. : | 

“Il est vrai qu'il y eut un autre 
conseiller, dépublicain aussi, ‘qui 
s'opposa à la proposition, Cet édile 
cultivé a compris, sans doute, ce 
qu’il y a dé mortifiant d'entendre 
un coreligionnaire politique qui at- 
tente non seulement ä.la religion, 
mais à l'histoire et la littérature, 
L'esprit mesquin de l'auteur de Ja 
proposition ne sait pas se rendre 
compte de la grandeur historique el 
croit qu'elle dépend d’une pierre. 
De tels républicains ne font pas la 
République, its Ja discréditent.” 

Enfin, l'évêque d'Avila, rappelant 
que le nom de sainte Thérèse fut 
donné à fa place en question à loc- 
asion des fêles du centenaire de Fa 
canonisation de Ja Sainte, en 1924, 
manifestation à laquelle s'associc- 
rent tous les peuples d'origine es- 
pagnole, montre d'indignité d'un 
procédé qui s'attaque à un person- 
nage qui n'est en opposition avec 
aucun régime. 

“Thérèse de Jésus, dit le prélat, 
est une grande sainte, mais aussi 
une fennne qui, dans l'ordre hu- 
main a suscité la plus grande ad- 
miration et la plus universelle sym- 
pathie parmi ceux qui on! la foi el 
parmi ceux qui ne l'ont pas. Ses 
écrits sont comme le mieltrés doux 
de la langue castillane. Elle est l'hon 
neur insigne de Espagne et ia 
gloire d'Avila... | 

“On ne concevrait pas en France 
que l’on fit pour Jeanne d'Arc ce 
qu’on fait pour Thérèse, Et la KHé- 
publique française, malgré son lai- 
cisme, prend part annuellement aux 
fêtes consacrées à celle qui est con- 
sidérée comme l’héroine de là pa- 
trie, Elle le fut par sa sainteté et 
par son épée, comme d'est Thérèse 
par sa sainteté et par sa plume, qui 


ne mérite pas un moindre homma: 


ge que l'épée.” 

_ On s’étonne en Espagne de cette 
épidémie de sectarisme qui frappe 
tant de municipalités: Hélas! nous 


avons vu déjà cela, il y'a quelque. 


trente ans, en France. Depuis lors, 
il est vrai, cette humiliante menta- 
lité s'est transformée, 


boeufs gras où fuaigress il suffirait 
pour cela d'apporter plus de soins 


d'anciennes affiliées, | 


déclaration récente 


Dans une 
l'honorable Robers Weir Ministre 
de l'Agriculture, recommianie Po 
servance des simples régles suivin- 
ls pour prévenir li Pièvre d'Ex- 
pédition: 

N'expédiez que des animaux en 


{bon état ol vigoureux, 


Prenez tout le temps qu'il faut 
pour conduire les animaux à tra 
vers Ja cnmpagnrs évilez de les 
fatiguer et dennez-deur Le temps de 
se reposer avant de des eharger, 
En arrivant aux pares, altendez 
que les boeufs se soient bien repo- 
sés avant de es charger PDonnez- 
lu alors une pelite quantité d'en, 
ne des laissez pas se gorger, Dou- 
inoz-leur du foin propre, bicn fané 
el eneore de Peau avant de les re 
charger, 

N'eutassez pus les sntimaux dans 
les wagons, el fournissez ne bon 
ue ditière S'i fait Froid. 

Distribuez de Pen et de la nour- 
riture aux interviles nécessaires 
en route, el donnez aux boeufs fout 
le temps qu'il faut pour se reposer 
chaque fois qu'ils sont décharges, 

Un point trés. important est de 
donner des périodes de repos suf- 
fisantes pour prévenir la latigue et 
de nourrir et d'abreuver à intervalle 
les réguliers, Ce sont I des précat- 
itions essentielles si l'on veut preve- 
nie cos pertes, 

A leur arrivée à destination, don 
nez aux boeufs des soins Spéciaux 
jusqu'à cv qu'ils niveut repris toutes 
leurs forces, eur Je voyage les affai- 
blit toujours. 


- se x eeseme se uen 
Chirurgie esthétique, 

EE vous avez Toute gros- 
seur que je vous enléverti: qu'est- 


sinon supprimer entièrement, les lee que c'est? 
grosses perles qui se produisent - C'est mon portefeuille, doc- 
parfois dans les expéditions del tour! 


HE 


conduite 
des animaux. La maladie appelée 
“fièvre d'expédition” est causée par 


à la et à l'alimentation 


forme inoffensive dans Île 
des animaux sains, dans la terre el 


ljoppée, mais le germe reste inolfen- 
sif tant que les boeufs sont en bon 
état ct qu'ils ont une vigueur nor- 
male, C'est lorsque Ja vitalité de 
Panimal est affaiblie par Ies fati- 
gucs di voyage ou par lexposition 
aux intempéries que ces germes 
passent de la forme inoffensive à 
une forme nuisible, qui produit Ja 
maladie et la mort. 


| 


Nous Nettoyons 
Nous Pressons 
Nous Réparons 


Nous allons chercher ct 
livrons 


OUVRAGE GARANTI 


CANADIAN 
CLEANERS 


Urban EE Busscil, Propriétaire 


| Teléphone 2880 


16 — ième rne 


Prince-Abert 


Charbon 
el 
LOIS 


l_ Cour à Prince-Albert. 
| Prinec-Albert, Sask, 


{ 
“sseoet Fate HTC DES 


ven 


dans tous fes endroit qui sont fré- 
quentés par les animaux, el ce ger- 
me est très répandu dans li nature, 
il n'existe aucun remède pour cette 
maladie une fois qu'elle s'est déve- 


LIEUSE ‘FROST & WOOD’ 

C'est une machine parfaite- 

ment balancée. Sa charpente 

est Forte ct solidement 

tachée. Sa construction effi- 

cuce Pa rendue fameuse par 
tout le mondo 


un germe que l'on trouve sous une 
COFpS 


n {- ! 


À. E. Delamere 


Cockshutt et Frost & Wood 


CGIENT 


Machines Agricoles 


Féléphone 2707 
ff ième Rue Ouest 


Contrats et réparations 
Electriques 


Poëles Electriques GURNEY" 


Frigidaires Electriques 
SEKELVINATOR" 
J'oyers en glaito Lava 


Chaufferelles À enu Hfotpoint 


Ù Ainpoules Mazda 


JE, LACROIX, LTD. 


ectragiat 


TEL: 2344 


Bème rue 


‘Notre ehurbon est de qualité 
supérieure, chand, propre et 
durable 
PRIK RAISONNABLES  ! 


Nous vendons ‘du ‘bois de 
toutes sortes 


| North Star Lumber Co. Ltd. | 


TEL: 2275 


D'où vient la bonne qualité, } 
î 
1 


J. P. Hephurn, gérant, 
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_ Nouvelles 


Opposés au “dumping” accorde une charge perpétuelle sur | 
LL iles recettes américaines, nous «- 

Vancouver. — Le conseil du! vions droit d'après la loi américai- 
Bourd of Trade de Vancouver se ne, à partager dans ces sommes de 


? re ue . compensation 
déclare opposé à l'application à | C9MpenS: ° , 
PP PP “Gette compensation 


eee mare « 


Annonces 
Classifiées 


Le paiement doit toujours, 
accompagner la copie de J'an-. 
nouce; sinon elle ne gern pas 


Une nouvelle compa- 
gnie du nom de *Was- 
kesiu Mills Limited” 


ù i der- 
aurait été s organise, Cette 


Ja Grande-Bretagne de la clause de payée régulièrement et aurait été les inté insérée. 
“dumping” que le ministère féde-, PAYCe TESUUEFEMENLT el aurait ete | iè é les mi€- n 
pins q remise par le directeur des chemins mére & acheté le TARIES 2 sous par mat : 


val du revenu national a anis en vi- 
gueur récemment, La décision du 
conseil en cette matière a été com- 
muniquée à la Chambre de com- 
imerce canadienne, à Montréal, à qui 
le conseil affirme que son attitude 
reflète l'opinion des principaux 
Boards of Trade. 

D'autre part, le conseil se décla- 
re en faveur du mémoire 455 que 
le ministère fédéral du revenu na-! 
lional à publié au sujet des mon- 
naies dévalorisées et des inonnaies 
revalirisées. 


Minimum, 59 sous par lnscs clon 


INSTIFUTEUR DEMANDES _: 

ON DPEMANDE pour l'école Tangent 
un instituteur bilingue (ou insti- 
tutrice), Mentionnez salaire requis. 
S'udresser J. Langlois, sec.-trés., 
Tangent, Alberta. 22-33-c 


BELLE FERME de 315 acres,: près 
de prince-Alhert, 11% anilles de l’é- 
role, 150 acres cassés, Bonne bâtis- 
seseau rourante à l'année, à échan- 
ger pour de jeunes animaux, Emile 
Loolere, R09-1de vie Ouest, Prince- 

Albert, Sask 81-85-p. 


FABAC!  TABAC: 
JABAC naturel cangdien, 12 variétés, 


de fer américains à Sir Henry 
Thorufon pour distribution aux ac- 
tionnaires, ce qui n'a jamais été! 
fait”, l 


rêts.de la ‘One Norih- 
ern Milling”. Elle est 
en opération depuis 
lundi dernier. Les fer- 
miers du district de 
!  Prince-Albert de - 


vraient patronner le 


x - 
Gandhi au Etats-Unis 
IL NE VEUT PAS ETRE UN OBJET 
DE RISEE 
Londres. — Le Mahatma Gandhi 
consentira à aller nux Etats-Unis, 
à l'issue de ja conférence indienne, TEE 
si l'on peut convaincre le révérend | NE ne ART NS ai i Es DEN ee Le 4 
: RTE John Llaynes UHohmues, pasteur de!  BEREES ÿ ni LR : LES ï. sa 
Foursuite de 55 millions New-York, que Le imahatima ne ser: 
contre le gouyernement | hs un objet de msée. 
ÿ  Pressé de répondre à de nom- 
breuses invitations d'aller aux 
Etats-Unis, Gandhi a répondu: Hol- 
mes, en l'opinion de ce que j'ai une 
entière eonfiance, me dit qu'on ne 
comprendrail pas l'objet de ma vi- 
!site, que je serais exploité dificoli- 
sé ct mal interprété, D'autre part: 
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} 


moulin qui donnera 


de l'ouvrage à plu- 


New-York. — Jes actionnaires a- 
méricains de l'ancien Grand Trons 
ont été avertis que les actionnaires 
anglais de ce chemin de fer, qui à 
été acheté en 1923 par le gouverne. 
ment canadien, ont inscrit à Lon- 
dres une poursuite contre le gou- 


MABAC haché, mélange doux exé- 
euté sur commande. Cigares diffé. 
rentes marques, | . 

Liste de prix ot échantillons 1-20 
19e, Lin joli hachoir À tabac dAnnna 
gartis avec toute demmande de. 100 
livres et plus. valeur $1.00, Adres- 
TJ, J. Gareau et Fils, Saint. 
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vernement du Canada, Connie pro des Américains marquants n'ont t-} FOz: “l'Achigan, Qué.  13-38-C 

priétaire des chemins de fer nalio- {dressé de pressantes invitations. Si L . _ L ee Roch-de-l'Achigan, is 
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naux du Canada, pour 855.000 ceux-ci peuvent convaincre Holmes 
qui leur seraient dus parce quelque je dois aller aux Etats-Unis, je 
leurs droits comme défendeurs des! serai heureux de modificr ma dé- 
premiers stocks des Etats-Unis, nel cision, fai une grande affection 


pour le sauver du naufrage, il est | M. Joseph Gagnon, les éleves du 
‘en voie de s'écüipser comme en I couvent de FAssomplion de zattle- 
:cosse, C'est une conséquence falaie: ford, ainsi que Jes artistes du veu- 
de la même cause: Pabsorplion du! dredi soir, exéculérent différents 


Je ne suis pas aussi sensible qu'£in- Inécessaire parce que le gonverne- 
stein, mais ie ne dois pas aller AUX ment civil doit être au-dessus des 
Etats-Unis si le peuple de ce pars autres organisation. L'Espagne re- 
nG consent pas à CCOUTEr MON NES | nonce au maintien de l'Eglise catho- 


purger une sentence pour vol, a in- 
venté une sérrure qui ne peut pis 
ètre ouverte, par un voleur, et 'au- 


près avoir opéré ce chemin de fer 
durant la guerre, l'a remis aux at- 
lorités canadiennes, 


pour le peuple des Etats-Unis et je 
sens que je compre un grand nom- 
bre d'amis outre-mer, et je ne veus 


sage au dieu de me regarder com 
me une curiosité, 


-itique”, 
Dina Madarioga chef du bloca- 


plus petit par le plus gros, par l'an- 
glais, la langue universelle des af- 


morceaux de musique vocale el ins- 
‘ o a # * e 
trumentale, Tort goûlés de Paudi- 


jourd'hui il apprend que cette in- 
vention lui avait rapporté une sont 


avoir chanté “I a gagné ses Epau- 

è letles' en honneur de celui qui, en- 

LS {core une fois, fut l'âme de re con- 

ILE CONGRES grès, M. l'abbé Coursol, et l'hvmn 

"national “O Canada”, la foule sr 

| a ldispersa en se disant “Au revoir, à 
l'an prochain’. 


; 
Le Congrès des Etats-Unis, dit In pas sacrifier eclte amitié, À son! TN TT . graire, affirma de son côté que son |faires qui se fait des lraditions de loire, La foule contribua an me cle #140,000. 
n 4 n d SE DE ù ss d + S s . . . ee A « . : , “doc à s : à avec , nu ' 
notification, “a volé certains ar-]retour d'Amérique,  Eislein a dit! Contre les Etats-Unis parti défendrait l'Eglise jusqu'au races ef dans le moule de laquelle |intermèdes puma ent Ja Marks a demandé un brevet sur 
‘ . os ‘ ! + ipracicli TE + die. “ai 3 Jun voit rarement, 1 ' : mar l'entrenris 
gents pour compenser les proprié- jque ce voyage avait été la plus gran : | ee | . | bout. est irt ésistiblement attirée pour dis entr in que . onu 0 Ein prés | SON invention pat l'entremise de 
taires de chemins de fer américains de erreur de sa vie, parce que fn Mexico, = La formation d'un "Si la Chambre expulse les ordres !paraïitre petit à petit la Inngue ga-i fameuse “Alouette € , # "son avocat et ee dernier Jui a ap- 


Bloe de l'Amérique Latine contre lreligieux”, ditit, “le gouvernement, élique, 
la politique tarifaire des Etats-Unis, [devra cenvover une armée chez les 
tel est le but que veut atteindre la! Sasques et dans la Navarre pour ap- 
Ti délégation des hommes d'affaires] pliquer cette loi 

“du Mexique à la Conférence com} Le ministre de la Justice a dé- 
.mereiale panamérieain à Washing- ‘claré que l'intention di gouverne- 


GIN HOLLANDAIS 
JMPORTE AUTHENTIQUE ton. C'est ce qu'ont déclaré des ment est de payer une pension à 
membres de la Confédération des )25,000 prètres et de supprimer le 


Ce Gin Supérieur “chambres de commerer . ‘budget religieux annuel, 
S n i Le premier but à atteindrs, di. 
DOIT Etre Iimporte 


L'ÉTOILE pris qu'une sompagnie de J'Est 
avait déposé à son erëédil une sot- 
ioue de S100,000 en attendant qu'il 


recoive ses droits de brevet, 


pour services durant la guerre, et: plupart des Américains ne Favaient 
comme notre contrat perpétuel nous Considéré que comme un spectacle. 
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Suite de la premiôre page 
organisé plus particulièrement pour 
eux. 

Les différents sujets au program- 
me de celte journée avaient pour : 
effet de rechercher Îles moyens de | 
promouvoir lenscignement du ce 


COMMENIQUE 
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L'âge de la vitesse 


amener masses MK mue die nice ee 
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sent-ils, est d'aligner contre rs fa- 


crifs des Etats-Unis un si fort mar- Le général Pétain Daus le monde entier, peut-on tli 
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. ue | 
peer de Rue eur ché composé de CONSORUEUES de en Amérique féchisme et du francais, “ sre, se poursuivent des expériences | 
Ft ie pour DOTE ne En , Produits HMOTIGURS QUE les Fiats- . — Dès la première séance. les el o- ‘| des essais pour activer toujours 
ete qualtté QU de quatre $ , Fnis soient forcés de modifie Peurs Le général Pétain, un héros de la. 7". ai ACTE Se Ce * On davantage Pallure des différents | 
GÉRÉE AE tarifs pour leur propre protection. Grande Guerre veprsentera la Fran nt Prirent nre tournure des Plus, moyens de docomolive mécanique. 
.. Les délégrés mexicains veulent. ce aux fètes amérieaines du 159 désirables; des rapports très au Aux Elats-Unis, en Grande-Bretn-i 


paint, excmpts de verbalisme fu-! 
rent présentés, et surtout suivis de 
discussions prolongées à laquelle 
tous prirent part. FH fut vite évident 
que les deux séances qu'on s'était 


gne, en Allemagne, en France, en 
Italie, pour ne mentionner que Îles 
jpays principaux, des spécialistes 
£’ingcnient à construire des avions, 
des autos, des navires, des focomo- 


Stl-on, que si les pass de FAnéri 
que fatine Inissent des acsrès fai 

les à leurs magrhés pour lei Etuis, 
Unis én réfoir  cenxeci doivent. 
leurs marchés au produits de TA, 


anniversaire de Ja bataille de Vork- 
lown, Virginie, 


an men No 


La visite de Laval 
ni - 


À mérique faiine, ! \ proposé dc tenit ce jour Ja ne suf tives de plus en plus rapides afin | 
N'nneeptes pas de ererédnné. « \Washins ds SOUVENA firaient pas à l'exécution compléte , : “Pa: . ! 
: ptes pas dla ete | - -e Vaslhington, -. $s souvenant ons. "#5 : de mieux satisfaire In passion dei 
l à isti , P ri VE. core du ressentiment suscité en JU programme, Avec un beu enthou-;, LS ‘ D | 
JOHN de KRUYPER & SNN, Distillrteur? Le Paricment d Espagne ne} fr late lernier ‘ h roiet Siasme on décida done d'avoir une Fhomme moderne pour Ia viesse. 
Maison fondée en 1673 Rotterdam + Hotlands tre £ e reli-) "ner PE dernier, par te projet Séance rouli iTL'éclair, qui fend le viel d'un lrait 
veut admeïtre aucune reli le moratoire du président Hoover, : troisième séance, le samedi son, brusque et lumineux, est devenn | 

l 


La journée pédagogique eut done 
{rois Jongues séances au ri de 
deux,  Instituteurs et Inslitutriers 


glon officielle FPadministralion américaine se pré: 
jpare à travailler de concert avec 
la France pour toute extension de | CUITIUE 
Îce moraloire. ne , Parurent prendre un irès vif infé-: 
Dans Les cercles du gonvernement : ÊL aux stijels proposés à leur élue 
on croit que l'Allemagne ne sera: de el, si nous avons su lire es phx-: 
pas en mesure de reprendre es! S19n0mICS, il est certain ques per. 
| pavements des réparations lorsque: S0nfe ne regrelle d'être ven à ce: 
prendra fin le inoraloire, en juillet: COnrés. Un certain 


‘courine le svmbaolc de Pépoque ver- 
A LA SUITE D'UN DERAT, IE ST : Hgiseuse où Nous vivons, 
EVIDENT NUE L'EGLISE CAT 
LIOUE Xi SERA PEUS OFFICTET, 
LEMENT DECONXUE DAXS CF 
PAYS  TRADITIONNEELLEMENT 
CATHOLIQUE. 
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Une sérrure rapporte 


HENRIBOURG, SASK. 


n ° + 1 ' “ 
Madrid. = Cr que l'on considère [prochain. En conséquence, Je pré-, Voeux furent émis qui seront SOU 27" * Phonc; Spruce Home 11 r.4-1 
come l'un des principaux problé.!sident Hoover étodiera ln auestion Mis à Papprobation des autres Con! | 
imes dans Ta création d'une nouvel} d'une extension, Le président des !87es pédagogiques, | TN TA WA A CA WA OÙ VA TD Les Spéciaux 
ile constitution espagnole Le «fn. à Etats-Unis soumetfra son protet nnx p LA 


DIMANCHE APRES-MIDT pour le temps de moissons.sé 


continueront encore pendant 
deux semaines 


tuts futur de l'Églies catholique on 
Espagne — a lé disenté per l'es- 
semblée nationale. 


f POURQUOI 
L'OPERATION 


Four l'appendieite, ealeut Li- 
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Dimanche, à 1-2 heures, se fit 


fa séance de PACLEC, Aussi, dès LE 


# 
laulres pavs intéressés avant de fui] 
re connaitre sa proposilion La 
France, diton, sera Te premier pavs 


D) 


| 


_ La diseussian porta fout d'abord 4 être informé des intentions de.M. 1 heure on se demandait où on iB tinire, maux d'estomac et de f 
sur Particle HT du préambile dela Toover, C'est er qui montre que le alait mettre tout le monde qui se faie, On s'est servi du remède Nous avons un très bon assor- 
ranstitufion projetée, Irquei &e Hit président des Etats-Unis np veut proposait d'assister à la elôtere de Hepatola, aves suceès durant f 


t 


timent d’épiceries et de mar- 
chandises sèches de première 


CLEtat n'admetira aucune reli- 


pas qur se répèle la situation de 
gion nfficielte”, 


l'été dernier, 


29 ans dans tout le Canada, Fs 


,ce congrès, Îl 
sayez-le, Prix $6.75 par Ja poste. 


itoute Ja 


en vint, en effet, de 
région, des deux Ballle-! 


NOUS FAISONS TOUTES 


# # 


IMPRESSIONS COMMERCIA. Fernando De Los Rios. ministre" M. Joover rousera probablement ; ford, de Delmas, de Jack-Fish, de: Me GEO, S, ALMAS [ lité 
ide In Juive de qui revenus fes de cette question avee le premier StHippolyte, de Vawn et même de: P. O. Bos 1073 qualite, 
LES ET DE LUXE questions de culte, déclara: “La (TIR ministre Laval Ters de sa prochai- la lointaine Bulle-du Paradis. # SASKATOON, SAS. # | 
paration de l'Eglise et de lPElal est ne visite en Amérique, : , A deux heures la grande salle 6- | fa A 
lo Ds me = = tete ee + {ait remplie, AY l'ouverture de ja: | 
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séance Île était archicomble, et une 
foule de gens fürent rester debout 
idans les corridors, 

Quatre ofateurs adressérent Ja 
‘parole, M. François Galarneau, Ins- | 
tiluleur à Delmas, avec une force | 
et une conviction profondes, dit a 
l'auditoire les raisons pour lesquel- 


QUE 
Une ur is 

ne iangue qui se meurt 
Le recensement des fles Pritan- À proprement dit Je 'gaélique ne 


niques qui vicut d'être fait démon-:survil que dans les Highlands. L: 
gnél 
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La Bonne Presse 
PRINCE-ALBERT, 5SASK. 


1120 Ave. Centrale Prince-Albert 


ère que a lingue gaélique, idioime: moitié des habilagte de Ross et de Late 

[national de lEeasse eUde Prlande, !Cromarty, les deux-cinquièéme de Ia JeS nous devons rester Canadiens- Téléphone 2289 ] Nous avons un assortiment 
= | en voie de s'éleindre graduelle- ‘population de Sutherland ct din, français. ‘ jf Complet d'épiveries de la plus 

iment el que lune des causes quil verness el un tiers de celle d'Arguillt M. l'abbé Baudoux, vice-président BIJOUTERIE | haute qualité, loujours mell- 


contribuent le plus à sa lente ags-1 Pont conservé, mais ces groupes ne 
. a . . 0 DTA 
nie este manque de milliers delconstitüent qu'une infirme minori- 
{mots actuéllement en usage dans 1516, Ainsi dans les comtés de Ras, 
terminologie de la finance, de line" de Cromarts et d'invernesse  31M 
idustrie el du commerce. Le gaéli-!<culement des 7,901 Ecossais qui 
que cédle à lFenvahissement de Pan-{les habitent Le parlent exclusive 
Blais ef se mrnrf faute de s'assimi- ment, 
ler Je parles du progrés moderne; 
! , i l g 5 | 
, ! . , » 1499 4 fo NE 
tdontiifje peut suivre Ka rapide é-, Pet à PA, la population de 
Il'Eeosse est restée à peu près sla- 


de PACFC, fit l'historique de PAs- 


| FA. | leure que lo prix, 
socialion depuis sa fondation, et} 
| 

il 


ARGENTERIE, | 
ORFEVRERIE, 


fénregistré pour faire les 
licences de mariage 


REPARATIONS — 


Jnontra jusqu'à quel point elle avail 
tcontribuéc, dans le passé, à assurer 
la survivance du groupe de langue | 
: française en Saskatchewan. ‘ | 
M. I. Lavoie, commissaire d'é- 
jeole de Ta paroisse de Jack-Fish 
dit ensuite ce que M'AGEC, avait 


NOUS FIVRONS LES 
COMMANDES 
TELEPHONE 2130 


ROCHE'S LIMITED 


ivolution, Enrore quetquts dérades;., * l'islention de faire dans avenir 2 Ave Centrale » 
let l'on comptera sur ses doigts les onnaire, Les naissances ont dé- pour poursuivre son Ni Malle. DE MONTRES : | l'elnco-Athert 
sunai ini ons al ne a fs . . oui . assé , “peu les décè anis ce ; ° * Häalio- i mme, 
La semaine dernitre, nous avons publié l'annonce de la fa {descendants des deux vaillantes ra- | PASSÉ quelque peu les décès, mais cel | naje. ET HORLOGES 
gl ; 


ARMUMMUMUAMMUEME 
#  PRESCRIPTIONS . 


ces qui s'en serviront commé véhi. | exeédent Na pas SU à combler les 
3 " DR Opoprpnpes ae LS Satvoti 
cule de fours pensées et de leurs | F00es crées par l'émigration. De 


Le chef de région, M. l'abbé Cour. 


menuse ‘Vente’, organisée par les prfucipaux marchands de la 
sol, sous la présidence duquel &e 


ville de Prinee-Mbert. (City Wide Sale of Prince Albert}. | 


CN = , N (° , Ta « , 
ilisentimenuts, En  d'iutres tecents | il 1921, lors que la popula- tenait cette séance de clôture, tira mere Il est préfé 
Nous aimerions --- puisque le lafriole jarticipe au mouve [|] moins pittoresques alors les sinérae Lu ACCUS une augmentation, lt lensuile les conclusions qui s'impo- FESSES g riptions SOIN à Yes Pres, 
tions qui se suceéderont rédiront Bu gaélique n'en a pas subi! saient à Ja suite des trois discours FU LUS " rnbles par des 


uent.-— en faire bénéficier nos elients et abonnés, pharmaciens qualifiés et expéri- 

mentés, Nous n'employons.que 
jes pharnacions graduée pour ce 
l'avail si important et vous pou- 
vez ainsi n'avoir que les meil- 
léurs remèdes ot Jes meilleure aef 
vices professionnels à noë maga- 
sins, Fo ri 


sous Le chaume les fastes de la pa-| Moins de défaillances, Le nombre 
rie. : des Ecossais qui la parlaient à flé- 
L'Écosse compte actuellement 4; Chi de 183,000 à 148,000. Les per- 
80,000 habitants, De ee nombre, ; tes Îest vrai, furent moins accen- 
1130,000 parlent le gaélique et 7,-ituées durant Ja décade suivante, 
*000 à peine en font aujourd'hui ex- [ais elles continuérent quand mê- 
lelusivement nsage. C'est assez dire je de Se produire sans interruption 
que cet héritage national n'est plus | de sorte qu'elles ne Jaissent pas 
ique, dans des rares foyers où des! espoir de récupération dans l'ave- 
jtraditions ancestrales ‘dissolvantes] nr. Le gnélique résistera pendant 
de assimilation anglo-saxonne, H Un lemps indéfini encore dans ses 
y a.quarañte’äns, 210,000 Ecossais le l'anchements sur les Highlandse, 
Pilgient, couramment et près d'un Cependant la valeureuse garnison 
, cinquième detce groupe qui Jui é- jai se tient sur la bréche est des- 
fait resté fidèle n'en connaissait pas | Unée à disparaitre, 
d'autre, Le gnélique était à cette é-{. Ainsi en est-il en Lrlande, Le vieil 
poque,srelativement peu lointaine, /idiome national se fait encore en- 
Ja langue do‘plus d'un sixième e- {tendre dans quelques-uns des vals 
la population, landis qu'aujourd'hui et sur les eûtes Sauvages de Galway, 
moins de trois pour cent Je parlent. ‘Mais quoi que fasse. PEtat Libre 


} 7, 
nr me ru 


Notre assortimen & d'autonfc 
dans tous nos‘départements est 
maintenant au‘complet. Les 
qualitées sôn£ .Supéricures et 
nos prix des plus raisonnablés. 


qu'on venait d'entendre, Dans un 
“vibrant appel il demanda à sus au- 
diteurs de seconder les efforts de! 
V'A.C.F.C, Notre associations a fast 
ses preuves, On vient de nous dire 
ce gelé à fait pour nous, et ce 
qu'elle Compte faire pour nous À 
Pavenir, De grâce ne lui ménageons 
pas nolre appui, 

Cest au cours de cette séance 
qu'eut licu le concours de déclama- 
tion, Quatorze élèves y prirent part, 
Dans la catègorie “A5 les premières 
places furent attribuées à Miles Ma- 
ric-Claire Hébert, Thérèse Pagé et 
feorgclle Bélanger, lindis que dans 
a calégorie “B° elles furent décer- 
nées à Réjane L'Heureux, Bernard 
Richard, Cléme 
Richard, 


D'après l'entente conclue entre les marchands susdits, 
toute personne, achelant chez les maisons commerciales men- 
tionnéce sur la liste que nous publions en page %, reçoit, pour 
chaque dollar versé en paiement de n'importe qu'elie imaréhan- 
dise, un billet. L'acheteur + inserit son nont et son udresse, le 
dépose dans lPurne en ayant soin de garder Je talon, 

Lu “Vente” terminée, aura lieu le tirage de prix suivants: 


| 
| 


Demandez les coupons de la 


“CITY WIDE SALE” 


2 MAGASINS 
ROWE'S 


Drux Store 
Atjoyant, nagasin Ramsoy'a 


ROWE’S 


Central Drug Storé 
Adjoyant, Burean do Poste f | 


PRINCE-ALBERP, SAS. 
E À E & Ra En Ge We: 


ler prix $300.00  2ième prix $150.00  Sione prix $100.00 
et 51 prix de plus petits inontants 


pour tous vos achuts 


Conséquemment, ceux qui verscront de l'argent au Patriote 
soit pour abonnements soit pour impressions, recevront autant 
de billets que de dollars déboursés, Nous inscrirons leur nom | 
et adresse sur les billets, les déposerons pour eux dans la boîte 
du J'ofriote et leur euverrous le tilon. 
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: Pour les Franco-Canadiens 
de la 


So eemtmtmenge 


La campagne de souscription de la So 
de Montréal. en faveur des 
la Saskatchewan — Des lettres 


Montréal, —— [a Société Saint- 
Jean-Baptiste de Montréal wa pas 
hésité à se rendre à la requête des 
Franco-Canadiens de La Saskatche. 
wan qui combattent si vaillamiment 
depuis nombre d'années pour 1x con 
servation de leur langue maternelle 
el Ja défense de leurs écoles mena- 
cées, : 

Les souffrances de nos frères de 
l'Ouest à l'heure actuelle, Ia téna- 
cité dont les chefs de l'Association | 
catholique franco-canadienne font 
preuve dans cette lutie sans frève, 
leurs sacrifices de temps, de | “avai 
et d'argent, ete nous défendaient de 
rester sourds à un semblable appel 

Ce n'est pàs en vain que nos com. 
patriotes de la: Saskatchewan ont 
compté de la générosité et Pesprit 
de solidarité des Canadiens frau- 
gais de la province de Québec. Des | 
souscriptions parviennent au secré- 
tariat de la “Société Saint-Jean-Bap- 
tiste” ‘accompagnées de témoigna-! 
ges de sympathie très récon fortants. 

M, de, Jolicoceur, de Jolicoeur 1.1 
milée,- écrit au président général: 
“Je suis heureux de me rendre 4! 
l'appel de la Société Saint-Jean-Bap-. 
tiste de Montréal et de verser na 
contribution 4 la souscription que | 
vous ofganisez en faveur de nos! 
compalriotes de Ja Saskatchewan 
aui défendent avec tant de courage | 
leurs écoles menacées. Ne 
Us ont réussi par leur Énergie el : 
leur ferme volonté à assurer la sur- 
vivance du français dans leur pro- 
since, Aulourd’hui Ja crise financié. 
re menace Îles organismes ie dé- 
fense qu'ils ont mis sir pivd ei iis 
sont dans Pobligation de s'adresser ! 
aux Canadiens francais de l'est dr! 
ES DirigEs avec prudence et! 
abifé par M, Rav eni issémriné é 
président de ir D TU Assoc. | Sséminés … retenue cle Ta tre 
tion, PAC.EF.C., nous savons qu'ils LU Srskatehevan ea rane le 
persévéreront dans leurs efforts et ar PDOrt à nos co-nationnux | 
' urs efforts elle l'Ouest, In province de ébec 
qu'avec le nerf de lt guerre que loit se considé Le comme L Sn 
nous Jeur apportons, ils sauront mères CRT Nour en she 
S: He se 4: - «€ : "ur Enr et ; 
Maintenir leurs positions. dans les dures épreuves qu'ils tre 
versent en ce moment”, 


Veuillez, Monsieur le Président, 
trouver ciinelus mon chèque au 
Montant de $25.60 pour venir en 
aide AUX Franco-Canadiens de la 
Saskaichewan, Qu'ils continuent Ja 
uite jusqu'a ce qu'ils obtiennent le 
redressement de tous leurs griefs.” 

Le R, P. Georges Robichaud, SI, 
euré de la paroisse de l'Immaculée- 
Conception, adresse à son tour au 
président une Souscription de 850, 

"C'est avec Je plus grand plaisir 
que je me fais Finterprète de la 
Communauté pour féliciter La So- 
Cité S.Jean-Baptiste de Montréal 
de son initiative sage el dévouéc 
pour aider nos compatriotes de 
l'Onest dans leurs efforts pour con- 
Server notre chère Jangue françui- 
Se. Je serais encore plus heureux 
Si je pouvais vous adresser une sous 
cription beaucoup plus élevée, car 
le but à atteindre mérite bien da- 
vantaue.’ 

MW. LeBel, trésorier de la Com. 
pagnie de Publication de la Presse 
Limitée verse pour le compte de cet 
te société, au fonds créé pour venir 
en aide aux persécutés de la Saskat- 
chewan une somme de $50.00: 

“J'ai l'honneur de vous transmet. 
tré, at nom de “La Presse", un che. 
que payable.4 votre ordre, au mon. ! 
nt de 850.00, pour venir en aide 
à Os compatriotes de la Saskat- 
chewan. 

Je vous souhaite fout le succés 
que mérite celle campagne.” : i 
En s'adressant à ses baroissiens, 
M l'abbé J-V. Thérien, curé de In! 
paroisse des Saints-Anges, Lachine, ! 
leur dit entre autres choses: 

“TE faut à tout prix assurer In 
Survivance du “Patriote de l'Ouest”. 
Cest un agent de liaison d'absolne 
nécessité entre nos divers groupes 


eme de = mme ce 


nn TE rm 


dem encaeraEnter- RENE 


Saskatchewan 


ciété Saint-Jean-Baptiste 
Canadiens-F rançais de 


lhie à l'égard de ceux qui sont af- 


Canadiens-français des différentes 
Provinces. J'ai affirmé dans le 
temps que si nous voulions du fran- 
Çais, il faudrait se résiguer à faire 
les sacrifices d'argent nécessaires, 
Puisque nous ne pouvions pas 
Comptes sur Ja bonne volonté et, 
tncore moins, la générosité des pro- 
Vinces à majorité de langue an- 
glaise, 

“L'enseignemeut du français en 
dehors de Quèbec est au fond une 
question d'argent, Puisque nos 
Compatrioles de la Saskatchewan 
Ont épuisé Jeurs propres ressources 
el que dans la crise actuelle il leur 
est impossible de fournir eux-mê- 
[nes les argents dont ils ont besoin 


LES CAUSES QUI, DIT M, BEAU- 
DRY LEMAN, ONT AMENE EN 
CE MOMENT DES RESÜLTATS! 
AUSSI DEFAVORABLES DANS 
LE DOMAINE FINANCIER PRO- 
FITENT AU PAYS DANS LE DO- 
MAINE ECONOMIQUE. 

Montréal. -. “Le Canada est en 
tuesure de compter sur ses propres 
ressources et il le fait. Sa produc- 
Hon d'or se chiffera'à cinquante 
millions de dollars cette année, son 
système bancaire est solide.et des 
affaires se font”, a déclaré M. Beau- 
dry Leman, président de l'Associa- 
Hon des Banquiers Canadiens, à 
une rénnion de la Ligue des Fem- 
mes Catholiques, division de la cité, 
M. Leman fut invité par le premier 
ministre de la province, l'honorable 
M. I. A. Taschereau à le remplacer 
comme vruleur. à 


Après avoir exprimé sa sympa- 


fectés pur les récents événements 
survenus à la Bourse, M. Leman in- 
vila sôn auditoire à ne pas criti: 
quer sans savoir ceux qui ont sa- 
crifié des années de travail et leurs 
ressources personnelles pour bDro- 
téger leurs clients. 


| La dépression sera utile 


“Les causes qui ont amené en ce 
moment des résultats aussi défavo- 
rubles dans le domaine financier” 
ditil ‘profilent réellement ah Ca- 


Les journaux 


La situation 


qu ——— 


| MEILLEUR  R 


On nous écrit: iniérèt que sus- 
Cite li camoagne de souscription de 
la “Sociëté Saint-enn-Baptisle en 
faveur des Franco-Canadiens va 
croissant, Divers groupes commu- 
niquent nvec le secrélarial .générat 
, de la ociété et Jui anonneent qu'ils 
préparent fes uns une conférence, 
les aulres une soirée paroissiale, 
[D d'autres enfin” une souscription, 
h qu'ils verseront sous peu au fonds 
. j'e éeoles dela Saskatchewan, 

ls 


| CHARBON 


Le “seelion Thberville” a souscrit 
la somme de 4200.00, d'autres sec- 
tions ont voté des'sonmmes subsian. 
Itielles, “L'amicale Notre-Dame des 


| 
| POUR LE 
| .. 


MEME  $k 


. PRIX 


, Croissades", de Sainte-Marie de 
| Beauce, envoie son chèque de #25. 


McDIARMID 
| Lumber Co. Ltd. 


Henribourg 


“Ancienges élèves d'un couvent ca-i 
tholique, c'est parce qu'elles apprè-, 
cienf à leur juste ‘valeur les Bien- 
faits d'un enseignement te la Van- 
gue el de la foi dans les évoles qui 
forment ja génération future, qu'el- 
les sont fières de s'associer aux 
souscripteurs généreux qui aident 
nos compatriotes de-lPOuesl", 


PRINCE-ALBERT 

Là TA 

T'éléphonez 2733 M le sénateur N, A, Belcourt, pré 
sident de “l'Association eanadienne 


ss me : française d'Education d'Ontario": en ! 
| veie à M Ravmond:-Denis son chè- 
que de $23.00 el l'accompagne des 
connuentaires suivants: 

“Je vous envoie sous pli mon 
chéque pour 825.09, étant ma nou- 
velle contribution à Hi souseription 
que fait en ce moment voire asso- 
ciation en faveur des écoles cana- 
diennes-françaises, de Y'Aberta. 

{| Je souhaite que la souscription 
Complets pour hommes qui se fait en ce moment dans la 
eur vomnande | province de Québec pour aider aux 
à Canadiens français de vole pro- 
Echantillons chotsis vince dans la lutte qu'ils font pour | 
” mière qualité assurer l'enseignement dit français, 


lait tout Le suceès voufu. 
Royal 


Spiritwaod 


TED. MATHESCN 


LIMITED 


Adjoignant Banque Royale 
TEL 5067 RUE CENTRADE 


faits 


de pre- 


Un 1912, au congrès de la lan- 
luue française à Québec, j'ai teme 
de démontrer que la survivance et 
le maintien de la langue française 
en dehors de Québec dépendraient 


0 
J'asborrt bAkasurs 


térieur, — Cause de cette 
tie politique européenne. 
bas de laine traditionnel 


Dans des circonstances difficiles 
que traverse l'Europe, il est un 


Üpays, objet d'étonnement et d'envie 


pour ses voisins: c'est la France. 

Sa situation à l'intérieur est pri 
vilégiée, Pendant que l'Allemagne, 
la Hussie ct l'Angleterre vivent des 
heures graves, elle n'a presque pas 
de chômage: elle ne paye d'alloca- 
tions qu'à 54,000 chômeurs-pour un 
pays de près de 40,000,000 d'habi- 
tants; des ouvriers iravailient rè- 
gulièrement; ses usines fonction- 
nent sans arrèl; sa population pa- 
rait heureuse; la France est pros- 
père. 


Sur le terrain international, elle 


‘est devenue la première puissance 


curopéenne, $es banques regorgent 
d'or; sa réserve, la seconde du mon- 
de, se chiffre à 59,000,000,000 de 
francs: elle a brisé les alliances se 
formant sans cesse coutre elle-nrè- 
me ou les alliés; elle force ses ad- 
versaires secreis à quémander son 
appui; la politique de Paris triom- 
phe dans {es capitales d'Europe, 
. D'où vienñ&it cette prospérité 
intérieure et cette suprématie po- 
litique, si déconcertantes pour a 
plupart des économistes étrangers? 
Ellés s'expliquent, en grande partie, 
par Ja structure financière inté- 
rieure de la France, Un journal an- 
glais se rencontre là-dessus avec le 
premier ministre Laval pour le pro- 
clamer, : 

C'est à cetle forte structure fi. 
nuncière que récemment un journa- 
liste anglais attribuait la position 
dominante que, depuis Les crises fi- 
nancières de l'Allemagne et de l'Au- 
gleterre, la France occupe dans la 


principalement du sentiment de so- 
lidarité qui doit animer les groupes 


ie 


ê 
Se 
à « 


fi 


politique européenne. 


Posi'ion privilégiée de la France, — A l’intérieur. -— À l’ex- 


edi le 


pour continuer à faire enseigner le | 


français dans nos écoles, il y a, à 
mon sens, nécessité absolue pour 
les Canadiens françnis des autres 
provinces, en particulier de la pro. 
vince de. Québec, à leur venir en 
aide, Aussi, j'espère avec vous que 
l'on répondra généreusement à vo- 
tre appel, | 

“Vous voudrez bien agréer en 
même temps lexpression réitérée 
de ma profonde sympathie pour 
nos compatriotes de la Saskatche- 
Wan, et mes souhaits les plus ar- 
dents pour le succès de la lutte que 
vous dirigez pour eux avec un dé- 
vouement et une persévérance di- 


gnes de tous éloges’. 


matt 


nada dans Je domaine économique 
en stimulant la production des mar- 
chandises canadiennes et l'emploi 
de ta main-d'oenvre canadienne, La 
baisse de la valeur du dollar cana- 
dien à placé, indirectement, nn obs- 
laele entre les importations étran- 
gères, ce qui facibte pour le pre- 
ducteur canadien le développement 
de sa propre production donne plus 
d'ouvrage au peuple, el consolide 
une situation économique plus for- 
te en autant que le Canada est von- 
cerné”, 

a Parlant des banques du pays M. 
Leman a recommandé à son audi- 
toire de lire les rapporis annuels 
des diverses banques couvrant les 
années 1928 et 1929. “Vous verrez”, 
dit-il, “que chaque banque du pays 
recommaudait aux gens de faire 
attention parce que tout excès amè- 
netait inévitablement une réaction, 
et que des dangers se dessinaient. 
Vous imaginez-vous que lés banques 
qui donnent aux autres de tels con- 
seils, vovant que Ha tempète s'an- 
nonce, n'organisent pas leur voi- 
lure en conséquence? Je lnisse la 
réponse à votre jugement”, 

“La situation bancaire canadien 
ne” dit l'orateur en terminant, “est 
solide et nous avons raisons d'è- 
tre fiers du système établi en ce 
pays. Il a traversé bien des tempé- 
tes et nous sommes encore debont”, 


de la France 


prospérité et de celte supréma- 
— Deux déclarations. — Le 


x 


“Sa situation actuelle, du point 
de vue international",  écerivail-it, 
“est principalement due, non pas à 
une diplomatie étroite et persistan- 
te où à sa grande armée, mtis, en 
grande partie, à la puissance de sa 
structure financière, La diplomatie 
française en Europe a une “vouver- 
ture d'or”, Seule de toutes les gran- 
des puissances à se Irouver à l'heu- 
re actuelle en mesure de prêter del 
l'argent, la France, à pu, en offrant 
des aides financières en échange 
de concessions politiques, détruire 
les divers groupements politiques 
se liguant contre elle-même o u con- 
tre ses alliés plus petits, Tous Jcs 
plaus tendant à la création d'une 
“eontrainte de revanche” dirigée 
contre le stalu quo européen, d'ar- 
tilerie ‘à Jongue portée de ses fi. 
nances les a anéanlis.” 


Le prenrier ministre Laval, de 
son côté, voit, dans cette solide 


structure financiére de {a France, 
l'explication de + prospérité pré- 
,Sente de son pays au milieu de la 
dépression économique montiate. 
© La France à déjà eu La foree d'é: 
tablir, dès 1926, l'équilibre enire 
ses déboursès et ses revenus, À la 
suite des sacrifices consentis, celte 
année-là, pour la stabilisation du 
france, et le peuple à déplové le 
courage nécessaire pour les accep- 
ter crânement, pendant que les pays 
voisins se livraicut soltement à la 
prodigalité, 


La France est toujours demeurée, 
malgré son expansion indnstricile, 
un pavs agricole. Chez elle, point 
de tarif élevé: prolection même des 


1 octobre 1931 


alliés, a remporté, en cing ans, be 
autre victoire non moins importan- 
te sur la dépression économique 
par une sage économie. Cette épar- 
gne lui a donné, dans la nelitique 
‘européènne, aujourd'hui, une place 
prépondérante, 
Camille L'AEUREUX 


memes mouneue  mmémcnuns sonne 


Pierre Laval en Canada 


Pierre Laval, premier ministre 
de France, viendra aux Etats-Unis, 
dans une couple de semaines, dis- 
cuter certains problèmes de finan- 
ces internationales, Les Canadiens, 
les Canadiens français surtout, qui 
sont sympathiques à la France, dè- 
sirent que Picrre Laval fasse nu 
moins une pelile surtout vandon- 
née au Canada, daus 1 Province de 
Québec durant son séjour en Amié- 
rique. Cela est bien désirable en 
effet, Notre confrère “L'Evénement’ 
publie un article à ce sujet: 

À la faveur du vovage qu'il doit 

entreprendre aux Etats-Unis vers 
lt mi-octobre, pour discuter avec 
M, Hoover de questions dinanciè- 
res, M. licrre Faval, premier mi- 
nistre de France, trouverait le 
moyen, laisset-on espérer, de ve- 
nir au Canada nous faire une eour- 
te visite, Est-il besoin de dire com- 
bien uotre population, particulière. 
ment celle de langue française, sou- 
baile qu'aucun emp.chement ne se 
mette en Iravers de ee projet? 
Foy a rois où quatre ans, nous 
avions la satisfaction d'accueillir 
à peu d'intervale lou de l'autre M. 
Stanley Baldwin, premier ministre 
de la Grande-Bretagne, et M, Ram 
sav MacDonald, son successeur à 
la tête des affaires anglaises Mais, 
jamais jusqu'ici crovons-naus, nous 
n'avons eu l'avantage de recevoir la] 
visite d'un premier ministre de 
France, La venue de M, Laval inau- 
gurerait done une tradition intéres- 
sante el, aux veux des Canadiens 
d'origine française, olle servirail à 
corriger ce que l'on peut être tenté 
d'appeler une anomalie, 

Tant de raisons, de sentiment et 
d'intérêt, existent en effet qui doi- 
vent porter les deux pays à entre- 
teuir des relations de plus en plus 
étroites, Nous n'avons jamais perdu 
de vue que la France a été le ber- 
cean de nos ancètres et quelle con. 
tinue d’être dans une large mesure, 
la pourvoyeuse de notre esprit, De 
son côlé, notre aneienne mère pa-! 
trie ne saurait oublier qu'elle a ou- 
vert le Canada au christianisme ct 
à la civilisation et qu'elle compite 
encore aujourd'hui un'grand nom- 
bre de ses fils établis parmi nous. 
Du simple point de vue des affaires 
nous avons Un avantage MUIUCT à 
nous rapprocher davantage, 
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Monnaie internationale 


DEPOT DE $5,000,000,900 REQUIS. 


- LE CTIERS FOURNI PAR LA 
FRANCE ET LE RESTE PAR LES: 


ETATS-UNTS. 

Hasles, Suisse, -. La presse suis- 
se expose un projet d'établissement i 
d'une monnaie internationale dans 
de bue de combattre ke malaise mon 
dial. 

La création d'une pareille mon- 
naie serait basée sur un dépôt de: 
$1,000,000,000 à la banque mondiale 
par les banques centrales de divers 
pays, La France dèposerait un tiers 
du montant et les Etats-Unis In 
balance, suivant le projet, 


La banque moudiale émettrait des 
certificals qu'elle distribuernit par- 
mi les déposants et ceux-ci les cou- 
vriraient soit pur 30 soit par 50 
pour eent de leur réserve d'orè Hs 
fireraient également en cireutation 
dans des divers pars. 

Les milieux banvuires espérent 
que Îe plan se réalisera sous peu. 
On base cut espoir sur un autre, 
celui que fa France et fes Etats 
Unis convoqueront une conférence 
internationale sur fa monnaie aus- 
SHôt après La visite du Premier Mi- 
nisire Laval & Washington. 


SITUATION GENERALE 

Londres, - Lord Reading s’est 
rendu à Paris à l'invitation du pre- 
mier ministre Laval du ministre 
des affaires étrangères Rriand et du 
ministre des Finances Flandin, de 
France, dans le bue de discuter la 
situation générale, Lord Reading 


fermiers contre l'exploitation des 
manufacturiers: nccuei) de da main 
d'oeuvre étrangère d'après les be- 
soins de l'industrie et de d'agricul- 
ture: rapatriement des chômeurs é- 
trangers: l’économie surtout’ stoi- 
quement pratiquée: retour des ca- 
Ditaux français en France; finante- 
ment sain et sûr; contrôle aitentif 
des marchés de placements ëêt des 
prêts à l'étranger. 

Et M. Laval concluait ainsi sa dé- 
caration à PUnited Press”; “Le 
bas de laine traditionnel est rempli 
à déborder, attendant l’occasion de 
barticiper à quelque placement à 
l'étranger que le gouvernement ap- 
pronvera, | 

“Déjà, cing ans seulement après 
la pire crise financière de son his- 
Ttoire, la France a refait sa fortune 
si solidement atte, depuis 1928, elle 
a prêté 16 milliards de francs à des 
puissances comme l'Angleterre, 
PAllemagne. Ia Pologne, la Finlan- 
de, l'Autriche, la Hongrie, 1x You- 
goslavie, la Grèce, la Roumanie, la 
Bulgarie et 1 Tchécoslovaquie.” 

Objet d'envie des autres pays à 
cause de sa situation financière s0- 
Hide, la France devrait plutôt être 
[un modèle à imiter. Le même pay- 
{ 


san francais, qui avait gagné la guer 
re de 1914 contre l'Allemagne et ses 


est ministre des affaires étrangères 
dans fe cabinel nalional anglais. 


EU 


Le président de l’Allemagne 


ordonne que chaque Alle- 
mand réduise sa vie aux con- 
ditions économiques les plus || 


simples 


| Les dix commandements 


{ 5 2 , 
donné recemment ses dix Commnan- 


NER 


DES PRIX D'ARGENT DANS LA 
Section de cuisine 


aux Expositions et Foires! 


En 1930 des personnes se servant de Ju larino 
Robin Lovd ont remporté les prix suivants: 


LA MEDAILLE D'OR 
DEUX MEDAILLES D'ARGENT 
103 PREMIERS PRIX 


su 
CREL 


prix dans 1 
vonmprenant deg 


et un total de 
de cuisine 


lue variété do 4N Conconre 
pâtisseries faites do tous 


soutes de larines dans les expositions de l'Ounat. Ces Cut: 


slniets expérimentés rechochent Jos ingrédients los 


leurs et rocomuandent suttotu 


tioil- 
& d'emplopes fin 


Surveillez es Listes du 
Pris pour los -Hxpositions 
provincinies,  Clingsosg ‘1? 
afusi que les expositions lu 
valen pour y voir les offres 
spéciales de {obhin {oo 


cs He 
Le COPA l 
pt Tr, 


(_) 


Ron mon“ 


CUT] 


Le préambule explique que ces | 
mesures variées sont destinées | 
Dermeffre ‘nr gouvernement et au | 
peuple de s'adapter et de se vèn- | 
dapter aux dures nécessités de ln} 

| 
t 
l 
| 


situation présente”, 

Voici quelques-unes des mesures 
décrétées: Les autorités fédérales 
aideront les eommines el les Hlals 
en -persuadant aux créanciers | 
étrangers à convertir en prôts à! 
long terme les prêts à court (terme: 
la construetio nd'immeubles admi. 
nistratifs esf suspendue pour trois 
ans; les pensions éfevées sont ré. 


duites, ete. 
Un commissäire fédéral sera 
Chargé d'activer Le mouvement de 


, 


retour à l'agriculture, 

Le préunbule annonce que d'au 
fres décrets seront publiés, qui, 
avec ceux datjourd'hui, lendront 
à réduire les prix et à permettre à 
, . ; . 
l'Allemagne ‘de maintenir sa situne 
Hon dans les négociations interna 
tionales, faute de quoi ta solution 
définitive des difficultés écononi- 
anes el Financières n'est pas possi- | 
ble”, 

PE ; 


Î 
è 


du joueur de tennis! 


BI Tilden, Le fameux joueur de 
leunis universetiement 


connu, 4 '- 


Monte pas la lête, Vainqueur où 
batlu, sachez vous aire, 

10, Jouez au tennis nussi souvent 
que possible et surtout jouez pour 
ke plaisir de vous amuser, 
mes Ne ou em 


Sécheresse en Espagne 


que, en raison de la sécheresse pere 
sislante qui sévit dupois plusieurs 
mois le Tage à actuellement, Pas 
péet dun lort ruissenu et les gens 
s'anmnsent à le lraversor dans sus 
endroits les plus-larges, Les mon 


ins et les Fabriques qu'il alimente 


ue peuvent Cravailles que quelques 
heures par jeter. Daus le ville on it 
dû interrompre larrosage des Pres, 
et des habitants pour Jebr nsaue do. 
iestique, ont dû réduire considéra. 
bienent leur consommation d'etre 
L'éclairage publie est presque nul, 


ES 


Les belles enseiques. 
Au-dessus de Bi porte d'un bar. 
bier du villupe: 


: Sibpoil, perrfnquié 


Donpe à boire el à mans, 
Soupe grasse 4 loule heure. 
On coupe les ehevetxs par dessus. 


demerits pour réussie sur le vourt, ! 
En voici l'énnmération: 
lo. Gardez votre ovil sur In balle, 
+) 


corps de côté au filet 


30, Metlez toujours toute votre! 


pesanteur sur vos placers, 

du, Émployez uue 'nquette bien 
montée el pas trop pesante, 

50. Habillez-vous spécialement 
pour Jouer ait tennis, vol prenez nn 
bain et changez-Vous après chaque 
pratique. 

Go. Souvenez-vous qu'aucune par 
lie est perdue avaut que la der 
nière balle soit jouée et luttez jus- 
qu'au bout avec cette idée, 

70, Ne changez jamais de systé- 
ie Si VOUS VOUS apércevez que vous 
Susitez avec une Cerfaine favon de 
| jouer, 

So, Prenez des chances si vous 
perdez, Dur vous n'avez rien à ris- 
quer alors, 


26 Faites tous vos coups avee le: 


| Denaundez ce ! 
i 


ALIVRE CRATIS. 
À Enveves le cotponcei-ioini 
D Et Voie terevrez noise ou: 
AA veau livre de cuisine inti- 
MA tie Le Don Pourvoyeut 
À contenant pins de cent mers 
vellleuses 1erettes de pou: 
Hings, thites, gôtdnux, 
M pritiqnetit, ctv., pins que 
aies d'autres choses ques vois pouvez 
die sx fre nv e du 


LAIT ST. CHARLES 


Da ROBDE HE heurtansk EE JAPERE 


| 


| 


Î 
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Hornderr Ci, Einitrl 
115 Geoosse St, Toum.tn 
Huvoves si vu exemplaire, gratis, 
te votis nouveau hivic de cuisine, 


1 
| 
f 
; 


Non, 


Adresses issus 


Vo, Que la défaite ne vous déco. 
rage pas et que la victoire ne vous 


i 


l 


Berlin, —- Le président von Hin- 
denburg na mis en vigieur de nou- 
veaux décrets d'urgence qui ohlige- 
sont chaque Allemand à réduire sa 
vie aux conditions éeonomiqnes les 
plus simples, 

Les nouveaux décrets Fforceront 
les groupes antigouvernementaux à 
se surveille rpour ne pas heurter 
une puissance ‘qui peut aller, selon 
certains observateurs, jusqu'a Va- 
brogafion de linvioltabilité de la 
personne, du foyer et des lettres. 

Les décrets ont trait aux salai- 
res industriels, au chômage, aux 
dettes des communes et des Etats, 
à l'aide 4 l'agriculture, à la régle 
mentation des banques d'épargne, 
à l'institution de tribunaux extra. 
ordinaires pour ceux qui se déro- 
bent aux impôts. Ils accordent 4 la 
police des pouvoirs extraordinaires 
pour la répression des mouvements 


| 


Pourquoi? Cest parce qi 


des placements voyaient jo 


assuranee n'ônt pas perdu 


le meilleur des placements 
prouvent, 


Assurés de Lu Sauvegarde, 


| tection qui reste à vos fa 
| BUREAU POUR L' 
Raymond DENIS, gérant 


ivegarde 


Bureau Chef --- Montréal, P. Q. 


La plus grande compagnie d'assurance-vie canadienne 
française sur tout le continent américain 


Dans ces temps de dépression, alors qu'on entend des 
plainies un peu partout, 1 est une chose qui est res- 
tée debout: é’est l'asstranve-nie, 


obligations buissmient ct que veux qui avaient faits 


disparaître, Passurance-vie a gardé #2 pleine valeur 
et ceux qui ont placé TEURS EPARGNES dans une 


l'argent placé sur une assurance-vie est le plus sur ot 


C'est peut être votre dernière ressource, là seule pro- 


we pendant que toutes les 


ur par jour leurs économies 


un sou, 
. Les événements aëtuels Je 


gardez vos polices en force 


mille, Ne la sacrifiez pas. 
OUEST CANADIEN 
VONDA, Sask. 


NI EAU NT ELECVIRICTTE A 
TOLEDI 
Madrid. On mande de Potédo 


pue 


© e 


ess 


Economie domestique 


Là-bas sur la ferme 


œmmnpe sent 


LES CHAMPIGNONS 


Le champignon, trés recherché 
des connaisseurs est par trop né-| 
glyigé ou dédaigné de la plupart! 
des gens. ‘ 

est vrai que la facheuse rêpue, 
tation, qui s'attache à sun nom, est) 
peu faite pour lui gagner des mis. ; 

HN n'y a pas à nier que certains * 
espèces sont vénéreuses: pourtant 
je connais quantilé de gens qui man 
gent habituellement des ehampi- 
gnons et je n'en connais pas, Qui, 
se soit empoisonné, 


On dit que les variétés rousses 
sont a redouter, mais qu'on peut 
consommer en toufe confiance et 
sûreté les gris crème, à chair blan- 
châtre fait en farine de paraplure 
et tapissés en dessous de petites la-! 


t 
t 
; 
Î 
î 
ï 


melles rose brun clair. brun foncé. ; 

1ls croissent en abondance dans 
les terres grasses, surtout après une 
plure, On doit les recueillir dés: 
leur apparition, car ils noircissent | 
vite, deviennent piqués et iupru-! 
pres à la consommation, 


Pour les préparer, on enlève d'a- 
bord la mince pelure qui les recou- 
vre, on les lave et tranche en nior- 
ceaux, ainsi que la tige. On les fait 
cuire 10 minutes dans très peu d'eau 
salée, On les égouttes, puis on Îles 
fait revenir dans du beurre, On: 
peut aussi, après qu'ils sont eu 
des mêler à une omelelte, unc farce. 
un hachis, un ragout. une sauce, | 
une soupe. 

On peut même les cuire enlicrs 
sans des briser, les farcir et les pas- 
ser au fourneau, De quelque ma- 
nière qu'on des prépare. Icur chair 
savoureuse ajoute un appoint ap-) 
préciable qui varie agréablement 
nos menus: leur emploi devrait étre 
courant. 

Si une trop grande abondance ne 
vous permet pas de tout utiliser il 
est facile de les mettre en conserve. 
l'réparez-les comme à lordinaier,; 
metiez-les dans des jarres stéréli-; 
sées, ajoutez au trois quarts d'eau. 
1 cuiller à thé de sel: fermez Îles 
pots, de bons élastiques faites bouil- 
Br à la vapeur comme les autres! 
conserves. 


CHAMPIGNONS SECHES 


: 


: 
il 
; 


i 
: | 
Pelez et tranchez minee vos cham 
pignons, étendez-les au soleil, bras- 
sez-les souvent, Paissez-les sécher 
parfaitement, passez-les au  four- 
neau, laissez refroidir: conservez 
dans un endroit see. Mettez-les trem- 
per un peu d'avance, quand vous 
voulez vous en servir, 


MARINADE DE 
CHAMPIGNONS 


Remplissez les jarres de cham- 
pignons hachés, versez du vinaigre | 
bouillant, 1 cuiller à thé de sucre, | 
de sel, d'épices à cornichons. Fer- 
mez bien des pots, faites bouillir un | 
quart d'heure, à la vapeur. i 


Les Canadiens reconnaissent, depuis nombre 


d'années déjà, que les prod 


égaux, sinon supérieurs, aux produits importés. 
Depuis 1898, la très haute qualité du Gin 
Canadien Melchers Croix d'Or est universelle. 


Et la preuve en est que ce gin 


ment reconnue. 
n'a pas cessé, depuis lors, 


‘grande vente au Canada parmi les gins du type 


hollandais, 


Fabriqué au Canada par 


MELCHERS DISTILLERIES LIMITED 


Distillateurc depuis 1898 


Distilleries: 
Berthierville, Que. 


‘cieux. Pourquoi done brûler 


sv sont mis peu d'heures après 


SAUCE AU CHAMPIGNONS 


Faites-les cuire dans du beurre, 
sapoudrez-les de farine, poivre el 
sel, ajoutez une tasse d'eau bouil- 
lante, de jus de viande, de bouil- 
lon de légumes où de lait, Laissez 
mijotez 5 minuies, Gelte sauce est 
délicieuse comme accompagnement 
à un gros poisson rôti. 


: CHAMPIGNONS 


AU GRATIN 


Dans un plat creux, rangez Îles 
champignons, parsemez de  mor- 
ceaux de beurre, poivre et sel 1 
tasse de crème, un rang des micttes 
de pain: quelques morceaux de 
beurre, Faites dorer au fourneau. 
Servez dans le plat, 


CHAMPIGNONS 
A LA CREME 


Faites cuire de Ia manière ha- 


biluelle, Au moment de servir, ajou- 
tez une tasse de crème. 


CHAMPIGNON SAUTES 


Faites fondre du beurre dans les 
poèle, hachez-v un petit oignon, je- 
tez-y les champignons hachés el 
roulés dans la farine, faites rôlir 
sur feu vif, ajoutez du persil, poi- 
vre et sel, finissez avec 8 cuillers 
à soupe d'eau bouillante, Servez a- 
vec des grillades, un rôti chaud, 
du gihier, 


COTELETTES AUX 
CHAMPIGNONS 


Hachez des champignons très fin, 
faites cuire dans du beurre, sapou- 
drez de farine, ajoutez un peu de. 
lait, un ocuf battu, faites une sau- 
ce très épaisse, Roulez les cotelet- 
tes dans cette sauce, puis dans de 
fines miettes de pain sec. Faites fon 
dre du beurre dans une casscrole, 
desposez x vos coteleltes, faites 15- 
tir au fourneau, 

PERRETTE, fermière 


Willow-Bunch 


—— 


Pourquoi brûler | 
les meules de paille 


La paille à laquelle on ajoute cer- 
tains ingrédients chimiques peut 
être convertie en un fumier pré- 
les 
meules de paille? La paille n'est 
pas seulement utile comme litière; 
elle peut aussi être employée pour 
faire du fumier artificiel, L'emploi 
de 100 livres de sulfate d'animo- 
nium et de 100 livres de chaux pour 
chaque tonne de paille et le tout 
parfaitement imprégné d'eau pro- 
duit un fumier avant une bonne va- 
leur fertilisante. 1 faut de trois à 
six mois pour que les changements 


organiques se produisent, et Ta subs- 
jtanee qui en résulte ressemble bean- 


coup au fumier de ferme et a à 
peu prés la même valeur, 
x 


Conserves commerciales 


Les conserves commerciales de 
fruits ou de légumes ont un avan- 


tagc au point de vuc technique sur 


les conserves domestiques, parce 
que les produits dont elles sont fai- 
tes sont parfaitement mûrs lors- 
qu'ils sont mis en boites et qu'ils 
la 
cucillelte, Les conserves de fruits 
et de légumes se faisaient autrefois 
à da maison même: aujourd'hui la 
ménagère moderne s'adresse à Ja 
fabrique moderne pour ses provi- 


isions d'hiver, 


Les lois réglant la pureté des ali- 
ments au Canada porlent que les 
conserves de fruits et de légumes 
doivent provenir de porduits sains, 
stérilisés, propres. bien mûrs, pré- 
parés au moven de la chaleur et 
conservés dans des récipients pro- 
pres, bouchés automatiquement où 
autrement, et marqués du nom des 


ë 


uits de leur pays sont 


de jouir de la plus 


des Canadiens. 


Bureau-Chef: 
Montréal 


Notes Agricoles 


‘lance du Service de l'inspection des 


fruits et des légumes employés dans 
leur préparation. IH est interdit 
d'employer des couleurs artificiel- 
les ou des substances préservatives 
dans les conseives commerciales de 
fruits el de légumes. 


Les seules substances préservati- 
ives permises sont l'eau pure, le su- 
cre et le sel, 


Toutes les conserves fabriquées 
Lau: Canada le sont sous la surveil- 


lconserves commerciales de la Di- 
vision fédérale des fruits. Quatre 
catégories de qualité sont pour- 
vues: ce sont respectivement: “de 
luxe”, “de choix”, “régulière” et 
“seconde”. Les termes employés 
pour décrire chaque catégorie in- 
diquent clairement et d'une façon 
concise la nature et le caractère 
du produit, 


——— X 


Une expédition qui 
constitue un record 
Un nouveau record pour les ex- 
péditions d'automne x été établi ce 
mois-ci: un wagon de plantes ex 
pots, venant d'un producteur de 
Vancouver et expédié à la maison 
Dale, à Brampton, Ont. a traversé 
le continent en neuf jours. Cette 
exp“dition constitue un développe- 
ment nouveau et important dans 
l'horticulture canadienne, car pres- 
que tous les plants en pots avaient 
élé jusqu'ici importés par le come 
merce, Cette expédition comptait 
quelque 14,000 plants et se compo- 
sail d’une variété de fougères Phoe 
nix, Rochelenii, Boston et Whitma- 
nii, de quelques très beaux spéci- 
inens de palmes Kentia, de dix à 


E 


quinze pieds de hauteur, et d’Aspi- 
distres. 


Ministère de l'Agriculture, Ottawa 


———— meme 
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‘le des bêtes à cornes, ce qui rspré- 


iseignements d'une façon pratique 


beaucoup plus cher vers la fin d 
. x 2 * ii Le? € … 
Frutomne et en hiver qu'à toute au-[eres et 8. 


4 octobre 


orne EE 


Le traitement de la maladie de 
bang 


Il n'y a peut-être pas d'ouvrage 
plus utile que lon pourrait meltre | 
dans les mains des cultivateurs ct 
des laitiers à l'heure actuelle que 
lé bulletin No 150, Nouvelle Série, 
intitulé “L'avortement  épizootique 
des bovins ou la Maladie de Bang”, 
qui vient d’être publié par le Ser- 
vice de pathologie du Ministère de 
l'Agriculture, Oltawa, et que l'on 
peut se procurer graluitement en 
s'adressant au Bureau des Publica- 
tions du Ministère. | 

On estime que les perles causées 
par l'avortement se montent à envi- 
ron 10 pour cent de la valeur tota- 


sente tous les ans #36,000,000, Les 
recherches ont établi que l’on peut 
supprimer cette maladie; il existe 
des moyens simples, pratiques et 
efficaces. 

Le bulletin 130 donne aux éle- 
veurs dés renseignements complets 
et les faits nécessaires pour bien 
comprendre le problème et pour 
extirper l'infection des. troupeaux. 
Les termes techniques, les détails 
et les explications scientifiques ont | 
été évilés dans sa préparation, ef 
l'on s’est borné à présenter des ren- 


et à la porté de tous. 
Publié par le Service de rensei- 
gnements,' Bureau des Publications, 
Ministère de l'Agriculture, Otta- 
wa, Ont. 


x 
L’inoculation des bovidés 
contre la fièvre d'expédition 


- La Division fédérale de l'hygiè- 
ne des animaux déclare que l'on 
peut, en inoculant les animaux con- 
tre la fièvre d'expédition, prévenir 
beaucoup des partes que cause cette 
fièvre au cours du transport ot aux 
parcs à bestiaux. l'inoculation con- 
tre cette maladie n’est efficace 
qu'au bout de deux ser:nines, et ce 
n'est qu'att bout de c* temps que 
les animaux peuvent êlre rnédiés 
avec une garaulie raisonnable de 
protection. C'est pour cela que Île 
traitemént doit être appliqué Sur la 
ferme otf sur le ranche avant l’ex- 
pédition des animaux, car le traite- 
ment est suivi pendant les quelques | 
premiers jours d'un état de haute; 
sensibilité, suivi, au bout d’une 
quinzaine de jours, par un état de 
haute résistance, qui dure environ 
douze mois, 


BON À S 


AVOIR 


1931 


urnes 


octobre ou novembre, sont celles à 
gardér pour la ponte. Ge sont les 
poulettes précoces,’ bien formées, 
en bon état sain et vigoureuses, qui 
produisent les ocufs vers la fin de 
Pautomne et en hiver. 

Il faut également soigner l’alimen- 
tation des pouleties à cette époque 
si l’on veut que la ponte rapporte. 
Les poulettes aiment la variété, à 
condition que les aliments soient 
savoureux. Ou donnera donc aux 
poulettes pondeuses une ration com- 
posée de grain et de pâtée, de vian- 
de, de verdure, de substances miné- 
rales, de gravier, sans oublier l'eau. 

A la station expérimentale fédé- 
rale de Lacombe, Alberta, on tient 
continuellement dans Îles trémies, 
devant les oiseaux, une pâtée sèche 
composée de parties égales de son, 
de gru rouge, petit son, dé farine 
d'orge et d'avoine finément moulue, 
à laquelle on ajoute environ vingt 
pour cent de déchets de boeuf, Le 


en boire. Lorsqu'on n'a du lait qu ue 
ne partie du temps, On ajoute à " 
moulée environ dix pour cent fc 
déchets de boeuf. On ajoute encore 
à ce mélange 3 pour cent de farine 
dos, environ 1 pour cent de sel de 
table fin et 2 pour cent d huile de 
foie de morue. 


Un mélange de grain préparé sur 
la ferme, pour distribution dans la 
litière, se compose de parties égales 
de blé, d'avoine et d'orge, que l'on 
éparpille dans une litière profonde 
le matin et de nouveau } après-midi, 
On donne un plus gros repas l'a- 
près-midi que le matin. Ceci eneout- 
rage les poules à préndre de l'exer- 
cice, 11 y a toujours time provision 
de gravier et de coquilles d'huitre 
dans les trémies et l’on fournit de 
la verdure, soit sous forme de feuil- 


Quotités de blé anglais 


Londres. — Aux quartiers con- 
servateurs nationaux on publie un 
fascicule sur Îles quotités de blé, 
d’après la politique conservatrice. 
D'après le système de quotité du par 
ti conservateur, dit Île fascicule, te 
parlement décrètera qu'une certai- 
ne proportion du blé moulu con- 
sommé en ce pays devra tre récol- 
té au paps. De cette façon, une quo- 
tité précise serait allouée au fer- 
mier domestique et le reste scrait 
fourni par Île fermier d'outre-mer, 
Voici les percentages approximatifs 
donnés pour le blé: domestique, 15 
pour 100: de l'empire, 49 pour 100; 
étranger, 36 pour 100. 

ereon me cunrmuee JG sement mec mu 


BEURRE DE MAUVAIS GOUT 


les de luzérne ou de betteraves four- 
ragères, de carottes, de choux cl 
d'avoine germée. 


lait remplace les déchets de, vian- 
de lorsqu'on en a assez pour donner 
aux poûles tout ce qu'elles veulent 


H. E. WILSON, Station expérimen- 
tale fédérale, Lacombe, Alberta. 


ÉCOLTES 


Ottawa. — Le Bureau Fédéral de 
la Statistique publie aujourd’hui un 
bulletin donnant une estimation 
préliminaire de la superficie et de 
la production de pommes de terre, 


de racines et plantes fourragères au [14 pouces chacun avec un table 


Canada 1931. Cette estimation esl 
basée sur les rapports des corres- 
pondants agricoles le 30 septem- 
bre. 


Récoltes de pommes 
de terre de 1931 


L’estimation préliminaire de Ja 
production de pommes de terre au 
Canada en 1931 est de 55,535,000 
quintaux, provenant de 576,200 a- 
cres, où 96.4 qtz par acte, compa- 
rativement à 48,241,000 quintaux 
et 571,800 acres, et 84.4 qtx à lPa- 
cre en 1930, et 44,747,380 quintaux 
de 552,127 acres et 81.0 qtx à l'a- 
cre, moyenne des cinq années 1925- 
1929. Par provinces, les rendements 
à l’acre sont comme suit, avec chif- 
fres correspondants de 1930 entre 
parenthèses: Québec, 119.0 81.4: Co 
lombie Britannique. 108.0 96.1; Nou 
veau-Brunswick, 107,0 121.9: Nou- 
velle-Ecosse, 96.0 107.0; Ille du 
Prince Edouard 91.0 105.0; Onta- 
rio, 85.0 69.0: Alberta, 81.0 84.0: 
Manitoba, 70.0 83.8: Saskatchewan, 
167.0 68.7. 

! Les rendements du Québec et de 


| Cirages pour chaussures de cuir |rieurs à la moyenne. Dans l'ouest | 
jaune, — Le cirage le plus simple | du Québec et l'est de l'Ontario, les; 
à établir est une sorte d’encausti- | récoltes ont été affectées par la sé- 


ique qui, d'ailleurs, conserve très 
bien les chaussures. 1! s'obtient en 
faisant fondre au bain-marie une 
once et un sixième de cire jaune 
coupée en morceaux où même en 
copeaux, Quand la cire est devenue 
liquide, y ajouter 5-6 d’once d'es- 
sence de térébenthine. Remuer 
pour obtenir un mélange parfait 
ct verser dans des boîtes de métal 
que l’on fermera soigneusement 
quand l’encaustique sera épaissie. 

On peut obtenir un meilleur pro- 
duit par le procédé suivant: 

Mettre dans un petit flacon une 
once de cire jaune coupée en min- 
ces copeaux et trois onces 1-3 d'es- 
sence de térébenthine, Boucher 
soigneusement, Mettre dans un se- 
cond flacon 1-6 d’once de savon de 
Marseille, également en copeaux et 
3 onces 1-3 d’eau. Boucher de mè- 
me, Placer dans une casserole con- | 
tenant de leau pas trop chaude.’ 
Les solutions se. feront rapidement: 
pendant qu’elles se prépareront 
dans les flacons, faire dissoudre à 
part 1-36 d'once de brun Bismarck 
dans 1-3 d’once d’alcool ‘à 90 de- 
grés, 

Quand tout est fondu, verser l’eau ; 
de savon dans un bof. Y ajouier 
en remuant, et doucement, la cire 
dissoute dans l'essence, puis Je 
brun Bismarck. Remuer jusqu'à é- 


1 


‘l'Ontario sont passablement supé- 


cheresse mais dans le reste de ces 
deux provinces, la saison a êté ex- 
cellente. Dans les provinces mari- 
times, les pravinces des prairies et 


tes sont inférieures à la normale, 
mais les tubercules sont d'excellen- 
te qualité. La sécheresse de l'été a 
été grandement nuisible dans le 
sud-ouest du Manitoba, le sud de 
la Saskatchewan et le sud-est de 
l'Alberta, mais la récolte a élé très 
bonne dans le nord des prairies et 
dans les collines de l'Alberta. 

*x —…— 


Autres racines et plantes 
fourragères 


La production globale de navets, 
rutabagas, etc. est estimée à 46,883,- 
006 quintaux, de 218,000 acres, ou 
214.8 quintaux à l’acre, comparati- 
vement à 41,064,000 quintaux, de 
225,930 acres et 181.8 quintaux à 
l'acre en 1930, et à 37,519.800 quin- 


taux, de 200,434 acres et 187.2 quin- 


. 


laux à lacre, moyennes des cinq 
années 1925-29, La production glo- 
bale de luzcrne, les deux coupes 
comprises, est maintenant estimée 


à 2.133,000 tonnes, de 748,100 acres. 


soit 2.85 tonnes à l’'acre, comparati- 
vement à 1,640,000 tonnes, 907,249 
acres, et 2.39 tonnes à l’acrc, moyen- 


paississement et verser enfin dans 
des boîtes en métal, 

Pour faire grossir les poires. — 
Quatre fois pendant le développe- 
ment du fruit, le mouiller avec une 
éponge trempée dans unc solution. |: 

a 


L'alimentation des poulettes 
pour la ponte d'hiver 
Notes des fermes expérimentales 
Les ocufs se vendent en général 
e 


ne des cinq années 1925-29, La pro- 
duetion de mais fourrager est pla- 
cée à 3,176,200 tonnes, de 426,400 
acres, soit 7.47 tonnes à l'acre en 
1931, comparativement à 3,475,700 
tonnes, 426,400 acres et 8.15 tonnes 
à lacre en 1930, et à 3,943,540 ton- 
nes, 473,018 acres et 8.34 tonnes à 
Pacré, moyennes s derniers cinq 
ans. Les productions de betteraves 


‘à sucre sont estimées à 372,001 ton- 


nes, de 52,000 acres, soit 7.15 ton- 
nes à l’acre en 1931, comparative. 
ment à 471,000 tonnes, 52,500 a- 

97 tonnes à l’acre en 1936, 


DU CANADA 


la Colombie-Britannique, les récol- | 


Le 29 septembre, 1931 


tration, Is déclarérent que c'était 
la première fois dans l'histoire 
qu'un tracteur, opéré ainsi avait la- 
bouré la terre. 

L'appareil posséde trois socles dr 


de manoeuvre opéré à bord d’unr 
auto à 30 pieds derrière de tracteur. 
L'inventeur de l'appareil, M. Lyneh, 


Pétrir le beurre avec de l'eau 
contenant 1-2 once de bicärlionate 
de soude par deux livres dé beurre. 
Laisser reposer deux heures, puis 
laver le beurre à l'eau fraiche, 


an à mens ae mue 


RELATION DE CAUSE A EFFET 
—Comment, ma chérie, voltré né. 
ire a-t-il pu avoir connaissance de 

notre petite fugue en auto? | 
—-Parce que nous avons renversé 
un piéton sur la route. . 

—Je ne saisis pas le rapport. 
Mais si, il est"bien simple: le 
piéton, c'était lui! 
- -— X 


ENCOURAGEZ .LES AN 
NONCEURS DU 


mit en mouvement Telracteur au 
moyen d’une clef, ajusta le levier 
d'embrayage au moyen d'une aut- 
tre, guida la course 4 utracteur au 
moyen d'une troisième clef et ré- 
gularisa Ja vitesse de l'appareil au 
moyen d'une quatrième. 


Le cancer en Canada 


LE NOMBRE DE SES VICTIMES 
AUGMENTE. 


STATISTIQUES 

Le cancer continue à augmenter 
chaque année le nombre de ses vic- 
times, lant au Canada qu'aux Elats- 
Unis. Pour les six premicrs mois 
de cette année, dit le bureau de la 
statistique de la Metropolitan Life, 
Paugmentation de la mortalité sur 
la période correspondante de 1930 
ja été de 8 pour cent, soit 83 por 10.- 
000 de population, à comparer à 
17 en 1930. 


Cette movenne de la mortalité 
causée par cette maladie est la 


plus élevée qui ait à atteinte jus- 
qu'ici, Et Paugmentation s’est 
manifestée dans tous les âges, et 
n'a pas été limité à un organe par- 
ticulier, 

Malgré les recherches et les étu- 
des côncernant les causes ct Je 
traitement du cancer, qui se pour- 
suivent dans tous les pays du mon- 
de, la siencé médicale n'a pas en- 
core obtenu de résultats satisfai- 
tants. 


Tout de même, des expé- 
rlences qui se poursuivent en ce 


moment semblent vouloir donner 
une espérance pour l'avenir. 


À 


Hay a que les coeurs vaillants 
et généreux qui savent souffrir quel 
que chose pour Dieu, 


ee ne ane de 


= 


Jusqu'à 6 heures P.m. mardi 
Saskatchewan Wheat Pooi, 
l'élection de 160 déléeués du 


Tous les membres du Pool désir 


kn attendant toute l'attention des membres 


principalement sur la livre 
la Saskatchewan Pool 


Cette entreprise, appartenant aux fermiers, est 


base solide et le bon service, 
manipulation réduit ainsi aue le 


plus forts piliers. Son grand progrès en dépit 
provient du bénéfice que recoivent les 


Les ceultivatours de la Saskatchewan 


le mouvement de coopération et a 


“ENVOYANT CHAQUE MINOT 


Saskatchewan Co-operative 
BUREAU-CHEF : 


Election des délégués du Poel . 


le 3 
Réginn, recevra des nominations pour 


Pool pour la nouvelle : 
V dé & lle année, Des formules 
ont été envoyées à tous les comités du , 


> ant faire dos no 
se procurer ces formules aux comité 


aison du grain à leur compagiie-élévateurs, 
Ælevators, Limited. : 


l'administration compétente, de coût de 


“PATRIOTE” 


ame 


nn 


DELICIEUX 
ET NUTRITIF 
LE PAIN 
“N ASH ,, 


Voilà ce qu'est notre pain riche com- 


ni 


me Île benrre, doux comme une noix 
Nous gardons toujours un choix 
infini des plus fines pâtisseries, 
Nous livrons à domicile 


NASHS BAKERY 


1028 — ière ave Ouest 
PRINCE-ALBERT SASK. 


D 


Les Maux de Des 


sont l'indice de troubles rénaux, Les 
Gin Pills procurent un soulagement 
rapide et permanent parce qu'elles 
agissent directement, mais avec dou- 
ceur, sur les reins,—les calmant, les 
soulageant, les fortifiant. 

50c Îa bôite chez tous les pharmaciens. 
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novembre, 


le bureau-chef du 


Whpat Pool, dans la province. 
minations pourront 
s cihaut mentionnés. ! ‘ 


n 


du Pool se portera. 


construite sur uns 


bas prix d'adminstration sont ses 


de la crise économique 
sens qui le patronisent. ‘ 


peuvent aider à faire progresser 


méliorer leur situation en 


AUX ELEVATEURS DU POOL" 


} 


Wheat Producers Limited 
REGINA, SASK. 


DEUX GRANDEURS 
Bouteille de 40 onces 
Bouteille de 26 onces 


tre époque de l'année. L'avicultu- 
re a donc tout avantage à faire pon- 


‘e époque, car c’est alors qué les 
bénéfices sont le plus élevés. Cette 
ponte d'hiver est faite presqu'entié- 
rement par les poulettes, car, la! 
grande majorité des ponles adultes 
se reposent et muent à celte épo- 
que. L’aviculteur devrait done dôn- 
ner des soins tout spéciaux à ses 
poulettes afin de les faire produi- 
re le plus possible, Qu'il évite pour- 
tant dé les faire pondre avant qu’el- 
les soient bien formées; c’est-à-dire 
qu'il s'arrange de facon à ce que 
les jeunes volailles aient pris tout 
leur développement avant que les 
froids ne commencent en automne. 
Les poulettes écloses de bonne heu- 
re el qui se mettent à pondre en! 


dre. ses poules abondamment à cet- 1925-29 


et à 434,240 tonnes, 45,853 acres et 
9.47 tonnes à l’acre, mayennes de 
mm X 

Les cultivateurs vont | 
labourer par la radio} 


Noblesville, Ind. -- L'avenir n’est 
pas éloigné maintenañt où les fer- 
miers à travers tout le pays feront 
leur labourage par Ia radio, 

M. J. J. Lynch, de Miles City, 
Mont. donna les preuves de cet a- 
vance, en labourant trente acres de 
terre au moyen d’un tracteur opé- 
ré par radio. Deux cents experts 
composés d'électriciens,  d’opéra- 
teurs de radios et d'hommes d’af- 
faires la plupart des Etats du cen- 
tre, furent témoins de cette démons- 


_ Village de Debden 


AVIS est par la présente donné d'après les provisions de l'Acte des 
arrérvages de taxes que, à moins que les arlérages de taxes et frais 
soiene payées plus tôt, le secrétaire-trésorier du Village de Debden 
vendra les terrains mentionnés ci-dessous au bureau du secrétalire- 
trésorier, Village de Debden, samedi le 14 novembre 1931 à 1 heure 
p.nr. (mountain standard time) 


N. B. La somme de 60 sous pour fruls est incluse dans chaque 
montant ci-dessous mentionné. 


Lot 2 Bloc 1 

Lots 24 et 25 Bloc 4 

Lots 2 et 3 Bioc 4 
Lot 9 Bloc 4 


0) 


Village de Debüen 
U. G. Brunet, setetrés 


# 
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Les Cesitres Franco-Canadiens LIT LARLECHE ‘su | 
. fe ee 


8 ip | piceuhla . , , — Le # 
%prissables furent expliquées par lo- Mes Yvonne, Anrielte et Ma- 


h GRAVELBOURG, Sask, |rateur d'une manière énergique et gorine Roncerey de Winnipeg; Man 
F PR — ! » QUI causa van tm [après avoir visité -Mari - 
MARIAGE DR M DUMAS # touvelle qui causa fe impression ts s L 5 isité Vat-Marie, Pon 
À A. MAL profonde sur l'auditoire teix, sont venues passer quelques 
Le octobre Je R | L'abbé J, BF N , jours chez leur soeur, Mme Albert 
lon, rofess ; 1 D: Foumosse, curé de oh 
Pilon; professeur au cnilége| Young et Watrous, et les abbés Char Yargeau de Lafléche, et sont re. 
Mathieu, a bénit solennellement le |ron, Secrétaire de Monscisneur et parties mercredi dernier pour win- 
seig , 


mariage de M. Arthur Dumais 
ché au service du fédéral … 
des grains — à Saskatoon, aves Alle 
Blanche  Forcier de Gravelbourg 
La cérémonie eut Heu dans ln co- 
quelte cathédrale dé Gravefbourge 
en présence d'un grand concours 
de parents et d'amis. L'exécution 
de cantique appropriés fut parfaite, 
M. Joseph Forcier accompagnait 
sa lille. M. Rousseau, gérant de la 
Banque Canadienne de Prince.AL 
bert, servait de père au marié. 
Garçon et fille d'honneur: M. AI. | 
hert Forcier, frère de la mariée, © 


inipeg. 

—M, Vabbé E. Dubois, curé de Ro- 

‘setown, M. l'abbé J. A. Latendresse, 

curé de Eastend et M, l'abbé Rioux, 

curé de Dollard, étaient dé passage 

à Laflèche, la semaine dernière, 
M. l'abbé J. A. Vachon, curé de 

Glentworth, était au presbytère ses 
jours derniers, 

.—M. Jérémie Paquette de Val-Ma- 
rie était en visite la semaine dernié- 
te chez ses parents: MM, Antoine, 
Joseph et Napoléon Vivard, M. A- 
drien Belcourt et Léo Brunelle. 

—Jeudi de la semaine derniére, 
l'adien avait licu chez M. et Mme 


, alta 


Provost, prêtre nouvellement ordon- 
- bureau 


né, assistaient Son Sxcellence pen- 
dant la cérémonie. 

La famille Foster et toute la pa- 
'oisse Ont apprécié l'honneur et Ia | 
Consolation que cette visite épos- 
copale leur à procurés en cette jour- 
née de deuil. | 

Monseigneur exprima une satis- 
fation réelle à voir les améliora- 
lions qui ont été faites dernière. 
ment dans cette église de Walrous, 
el entièrement payées malgré la ra- 
relé de l'argent, ct aussi la statue 
de Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus 
Mlle Radoux. | QAUE Gtne maintenant Le sanctuaire, 
3 pa Foreier, senior, te granit. L& Rega ge—— À. Cloutier, une soirée à l'occasion, 
père, ASSISLRIT A maringe se sa | LISIEUX, Sask. | au Can Er  BelsTe pour. 
petite fille, LEE [Te Gagnon et leurs familles pour 

Après la cérémonie, il y eut vé.| Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus | Metdow-Lake. aan, Prise, 
ception Chez M. Joseph Foreie re fit une surprise pour a DS . nat v ns 
re de lépouse, de sa fète, Soirée ee on nn nd das 

Nos voeux de bonheur arcompa-| Considérant les temps excessive- PRIE és aux Familles Bee 
gnent les nouveaux mariés, cnent durs que nous traversons ici | Fe CE bon succés aux familles Belis- 
ps WATROUS Sa "non le sur de la Saskatchewan, le nn » soir, ] tobr 

c ? ack, pen avions décidé de ne rien or- nie naicne soir, le 4 or iopres e 

om 2% Saniser pour la solennité de la fête | ait lieu À la salle paroissiale une 
Jeudi dernier, en présence d'une de notre patronne. Mais nous avons grande Sétice sous les auspices de 
grande foule de parents et d'amis, !COnStaté que la Petit eThérèse dell A-C-F.C. La salle était rene à 
ont eu licu le service et l'enterre. . Lisieux a des amis qui n’entendent | à pleine sopacité el pas. ménagé 
ment de Johri Foster, un ancien fer-! PAS laisser passer la fête d'une [°° aPPlaudissements, Voici ie pro- 


r, pé- le jour 


*. it 


Nan se, 


mier de ce district. srande sainte si aimée de cette ma- | 8"aMmMe!: 
Monseigneur l'Evéque qni reve- Miére-là, 1 “A LA SALLE DE POLICE" 
+ ù D ù 


nait de Gravelbourg et retournail à 
Prince-Alberf consenti à s'arréter 


Ée 


Notre église a été envahie par 


les pèlerins, Dés les premières heu- Comédie en un acte. 


quelques” heures à Watrous pour /TS Au matin, on assièga les con-|2 Quatuor de “CHANTS CANA- 
chanter le service ct conduire a | fessionneaux et il était midi quand DIENS” par Ernest Gagnon, 
cimetière cet homme charitable les derniers purent enfin avoir leur 3 TRIO DE MUSIQUE 


tour et recevoir La sainte comiuu- 
nion, 


qui pendant vingt ans avail reçut 


M. Robert, Miles Yvonne et El. 
chez lui tous Iles prêtres qui on! 


nora Rourassa, Piano, Violon et 


sucessivement dessrrvi cecile mis-] M. le curé disait “Je n'avais pas Saxophone, 
sion. meme soupçonné que nous aurions | 4 CHANSON par Mlle Jeannette 
Après la messe de Requicwm, Mon- | PU avoir autant de visiteurs ici au- Berlinguette. 


scigneur expliqua à la foule, en ma-|JOUTd'hui, quand chacun considère 
jorité non catholique et cependant | là Valeur d'un galon de gazoline 
très altentive, comment de grands | € Que nous n'avions pus fait d’an- 
savants modernes ont avoué ler | "ONCE. i 
ignorance par rapport aux proble.] Ceci prouve que la Petite Thérèse | 7 
mes de la vie future, et l'impuissan. [DE Perd pas de sa popularité, et 


5 CHANSON, par M: Jean Louis 
‘Morin, français et anglais. 
SOLO DE GUITARE, par M. Ro- 
bert Bourassa, | 

COMEDIE en un acte, 


“LE DOCTEUR OSCOR”. 


6 


e 4 science aîne 0 | deuxièmement > les >S ACr & i Micité 
2e de la, science humaine en pré- ourent que les foules AC |8 M. le curé Lussier, à félicité et 
sence de da douleur et de La mort, | COourent à Elle parce gw'elles reçoi- remercié le public pour la nom 
* 3 s es airs x i = Le Û h ” 
Ce n'est pas dans le communisme, vent des faveurs qe celle qui a pro- breuse assistance et les artistes 
ni dans le rationalisme, ni dans au die de Pise son ciel à faire du pour leur grand succès. Nous 
cune doctrine exclusivement  hu- an sur la terre. leur disons de recommencer en. 
Maine que les hommes pcouvent trou 6 —* core et plus souvent, si possible 
! u . Ê £ et plus souvent, si possible. 
“ar, le soulagement ‘et l'espérance } WILLOW-BUNCH, Sask. 9 ‘“O CANADA”, Bonsoir, mes a- 
à heure de la mort, mais en Dieu |# Re — deep x! mis, Bonsoir. 
Pour Don érélalion divine, dilil. | TABLEAU D'HONNEUR POUR LE| —La partie de bridge et whist, courbature. 
ur nous, chréticns, la. mort esl MOIS DE SEPTEMBRE ie 
pr sommeil dont NOUS sorBrons Grade Première pour cent | etatitnthnintsether tr dtntts-sherthut tetes ut ones Que Les Los 
8lorifiés et immortels. : “Bienheu-| XI Flore Mathieu ...X...... g1i CT 
: TÉUX son par Gonséquent, ceux X Edilhe Lanuzière .,,,..... . 95 Î 
qui meurent dans le Seigneur" IX P i i l 4 ; à 
seig À Prudentienne Lapointe 81 l $ \ 
14 : 1 °° 4 CEUILLETON DU "PATRIOTE EE D'OUEST’ 
S. Jean, VIIL Simonne Joly ......,.. 9 | l ee NPSIORE DE OUEST 
es vérités consolantes el impé- VIT Frances Bennett ..,..... 8& Î 
VI Estelle Rainville ......... 80) à? ] _A RO CZ 
VS. Eliane Courchaine ....,. 89 | ° AZ A 
V J. Cécile Lemiéux ........ 57| ‘ 
IV Yvelle Desmarais ,....., 96 Î 
IV J. Luc Cadieux, 2ème .... 94 ÿ 
UT S. Jeanne Duperreault 75 H 
III J. Jeannette Balthazar 88 } 
[IT J. Jean Lambert .,....... . 75 l ae : 
a 2 Xe i ar Ch. DODEMAN 
lonciérement honnéle, Ï PIS ‘ P 
—1} est bizarre, } ie ; HA 
k , le chien que vous i 
n'avez vendu, On n'a cambriolé 00e 0 A 1 D CAR 3 € 7 D ECG Cu GR LA SO RCE. 2 
hier, I na absolument rien dit, Qu: ee i 
—Oht mais ñ m'en pense as Suile 
moins! Se pas L’étonnement ‘parut d'abord sur 


la figure de la Juive; puis la sur- 
prise fit place à la gaieté, et un ri- 
re, un rire moqueur, insultant, in- 
terminable, fit retentir les écoles de 
la rue et apparaitre aux fenêtres, 
aux portes, aux judas, une mutli- 
tüde de têtes couvertes de hautes 
coiffures mi-partie noires el jau- 
nes, ou de foulards aux couleurs é- 
A clatantes... 

Et, tandis que le rire fusait des 
lèvres de Séléné, la porte tournait 
sur ses gonds et se refermait au 
nez de Guillaume. . , 


CHAPTRE IX 


Le sectarisme en Espagne 


DE DES 
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DE PROVINS | 


LE PATRIOTE DE L' OUEST, mercredi le 14 o 


ee er recemment 


qui a été donnée vendredi, le 2 
octobre dernier a ét étrès réussie 
et a rapporté un joli montant, A- 
près la soirée, M. le curé a remer- 
Cié les dames de l'autel, organisa- 
trices de ces parties de caries au 
profit de l'église; les personmes de 
Graveïibourg, qui se sont donnée la 
peine de venir nous cucoufager et 
nous aunonça une autre partie pour 
vendredi, le 16 octobre prochain, 
Voici la liste des heureux gagnants: 
Bridge: prix pour les dames; 1. 
Mnie TJ. J. Murphy. 2. Mme Adems 
Bemiche, Prix pour les hommes, 1. 
M. Thomas Burcke, ème Elcn Mur- 
phy. Prix de whist: les dames, Mme 
Joseph Brière, 2ème Mile Madclei- 
ne Piché: Prix pour les hommes, 
der. M. O. S. Schmil;: éme M. Be- 
noit Cantin. N'oubliez pas la pro- 
chaine partie: vendredi le 16 octo- 
bre, 


En de De meme © 
| ST-EUSTACHE, Man. | 
I 
‘—M. le curé J, À. Bastien fait sa 
visite pastorale profifant de fa bel. 
le température . 

—Mlles Rita et Joséphine, filles 
de M, et Mme Alex St-Germain sont 
à lhôpital de St-Boniface, malades 
de da scarlatinie, | . 

—M. Ernest Normandin e st re- 
tourné à Tisdale, Sask., après avoir 
passé plusieurs semaines chez ses 
parents, ‘ 

—M. et Mme F. Létournenu sont 
allés passer l'hiver à St-Roniface, 
chez leur fille, Mme Alp Pagcot, ls 
nous reviendront au printemps. 

—Mile Armande Lachance, qui 
vient d’être graduée comme garde- 
malade à Phôpital de St-Bonjface 
est en visite chez ses parents. 

—Mlles Marie et Yvonne Hamelin 
du college d’Agriculture à St-Vital, 
étaient en visite chez leur frère, M. 
AU. Hamelin. . 

—Mlle Hélène Rivart qui s'est fait 
enlever les anmygdales par notre 
distingué Dr Collins, à l'hôpital dè 
St-Boniface,' est maintenant cn bon- 
ne santé, 

—Nous apprenons que M. Jos 
Carrière, malade depuis de longues 
années, est décédé à l'hôpital ge. 
néral de Winnipeg, de 6 octobre, Les 
funérailles courent lieu à St-Eusta- 
che, 

—M. Waïter Yynch, fils de M, et 
Mme AI Lynch. est à l'hôpital de 
St-Boniface, souffrant de Mastoides 
depuis 5 semaines, 

—M. Arthur Martin est à Phôpi- 
tal de St-Boniface, ayant eu un ac- 
cident d'auto à Pigeon Lake, 3] a 
Un os dn cou brisé et pas mal de 


a ts “ 


en 


Se 


af 


soulèvement et pour 
ichef. Un cheft C'était le point dé- 
ITicat. Il fallait un homme ayant fait 


ï dresse... 


rier en sertant les dents... j'ai que 
ceux qui auront l'audace de se vire 
de moi le payeront très cher! 

—Eh! Qui parle de se moquer de 
toi, mon Güillaume? Et à quel su- 
jet?.., Ah! Je compreuds!.., Je 
crois comprendre! Guillaume... 
Regarde-moi en face, 

Les yeux de la mère et du fils 
se rencontrèrent: ie fils baissa le 
premier les yeux. 

—f'ai compris, prononça dame 
Emery.,.. Tu viens de chez cet hom 
me, ce médecin de matheurt... Je 
ne J'aime past Depuis qu'il est en- 
tré en relatious aver toi, tu n'es 
plus le même... Toi si gai, in es 
devenu sombre! Toi si confiant a- 
vec moi d'habitude, tu es devenu 
renfermé, méfiant, Tu ne regardes 
même plus Odile, Get homme a une : 
mauvaise influence sur loi... 

Guillaume frappa du pied. 

—Ah1 La France peut bien périr 
et Provins avec elle! ricana-t-il... 
de n'en rist Ah!., 

Un double cris d'horreur retentit 
dans Patelicr, Dame Emery et Odi- 
le s'étaient précipitées pour étouf- 
fer le blasphème sur les lèvres du 
jcune homme, 

—Au nom du cielf Tais-toit sup- | 
plia Ia mètre, Tu es fout... Odile, 
il es! fou! 

—Je ne suis pas fout repartit 


Guillaume... Hélas! lai toute ma 
L 


raison! Pour mon malheur!... Ah! 
Les imbéciles! Les êtres stupides! 
Ah! ces paysans!... Puisane vous 
voulez le savoir, connaître la rai- 
son de ma colère, &e mon indigna- | 
tion, la voici: vous savez qu'il y a 
deux jours, je recevais un avis sc- 
cret d'avoir à me rendre dans Ia 
forêt de Jouy, où devaient se réu- 
nir des délégués de toutes les com- 
munes du bailliage, TL s'agissait de 
s'entendre pour décider du jour du 
choisir un 


ses preuves, un homme audacieux 
et énergique, Cent fois, Akmil na- 
vait répété que j'étais cet homme. 
—Akmil! murmura dame Emery 
avec tristesse... | 
—IÙ m'avait vu à l'ouvrage... 
I savait, tous savaient que nul ne 
m'égalait pour la force et pour la- 
Jamais mou carretit da 
balète ne manque Le but... La bom. 
barde de Provins n’a pas de secrets 


voansame se |: 


Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan 


L] 
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sont à la veille de 
grande 


développements. 


Jamais il n'y a eu de si 
splendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comme eujour 
d'hui. 

Venez me volr À oo sujet, 


Vous ne vous obliges on anti 
no manlôro. 


Téléphoner, écrivos on 
tSlégraphies, 


E. F. CONNOLLY 


1. Locateur 


à 


HOTEL AVENUE 
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res mme mn 


Qui ontils choisi, en somme” 
--Qui? Un moinct.., Fr Simon! 
Fr Simon 

Fr Simon! 

L'armurier s'était croisé les bras 
en face des deux lemnes comme 
porte tes prendre à témoin de la 
sottise des délégries. 

Hs out bien fait pronnnen la 
Briarde, Nestes pas, Odile? 

Je les approuve! répondi 
jeune fie avec gravité, 


CITAPPEDE K 
LA FORCE ET L'ESPRIT 


Guillaume fémery enveloppa Îes 
deux femnnues d'un regard d'orgueil 
blessé, presque de haine, 

Vous les approuvez? dith, 

— Certes! répoudit la mère, est 
plus savant que Loi, 

Plus savant que moi? Qu'im- 
porte Je savoir, lorsque Pon a dix 
ennemis devant soi: Ja forces vou] 
mieux, ‘ 

Vas toujours, mon enfant! ue 
fin, de Fr Simon à été le premier 
torganisateur de mouvement, il cost 
juste qu'il demeure à la tôle! 

Allons! repeit lt vieille femme 


[Hi 


pour moi. Je suis le seul capable de 
fa metire en position et de frapper 
à coup sûr... Enfin, je suis faire 
manoeuvrer les hommes, mener un 
assaut, et je saurais à Poccasion di- 
riger une bataille sérieuse. 

Dame Emery laissa passer ce flot 
d'orgueil naif. Après tout, Guillau- 
me disait la vérité. 

—J'étais presque certain d’être 
choisi comme chef du mouvement. 
Eh bien! non... Sous lc prétexte 
que la révolte part du sein même 
des campagnes, que Jes villes s’affa- 
dissent sous le joug élranger, que 
les paysans veulent avoir l'honneur 
de porter le premier et le dernier 
coup, ils ont voulu un homme qui 
fut de leur race, de leur sang. 

—Ïs ont bien fait! s’écria la 
vieille femme... Que t'importe? 

—Et parce que cet homme avait 
du savoir, parce que cet homme é- 
tait plus intel... non! plus savant 
que moi, ils l’ont choisi! 


Lee) iQ One D-SRn 1-0 2 SR C3 {A MD LL END 


nntiondion: 
morions, de gorgerins. Des cuiras- 
ses complètes, fixées sur des sup- 
ports, attendaient des homines à 
leur taille, Des épées à deux mains, 
des dagues et des miséricordes lui- 
saient sur les murs, landis que des 
hallebardes, des arcs et des flèches 
s’entre-croisaient à des râteliers. 
Au fond, se trouvaient une forge 
éteinte et tous les outils nécessaires 
au travail des métaux. 


Or, le jeune homme avait à peine 
contourné l'angle de la rue qu’une 
figure douce de jeune fille s'était 
penchée sur le seuil de l’armure- 
rie, De pâle qu'elle était, cette figu- 


[re rougit aussitôt, tandis qu'un cri 


avec donceur. Fu le laisses cmpor- 

ter par la colère, Tu sais où se trou- 

ve fon devoir. Fu veux que lon! 
pays redevienne libre: qu'importe] 
que Lu sois soldat où ehef: Lu dois 

agir avec vaillance et loyauté, 1 où 

le sort l'a placé, Tu le suis bien: 

mais tu veux faire la mauvaise tête. 

Réfléchis, tu verras ee que tu dois 

faire. Viens {e restaurer. Tu fe ve 

poseras ensuite, et, quand tn seras 
plus calme, nous causerons, Allons, 
| viuns! 


(ans hypothèque 


—C'est juste! répliqua placide- 
ment dame Emery, Le savoir doit 
primer la force, surtout si le coeur 
est avec lui. 

—Le coeur? ricana Guillaume... 
N’en ai-je pas? 


|| 


aux Diocèse, Pnrolsses, Cor 


TT ee LE CTI TEEN TT 


Guillaume se  Jaissa entrainer, 
tout en maugréant, vers la pière 
voisine, où Odile fes nvait déjs de. 
vancés, L se Lrouva ans un inf. 
rieus fumble, mais propre, respi 
rant l'honnêteté, 1 g'assil ct man 
dou, sans ol dire, Les deux fem 
mes respeclèrent 201 SHPnre, 

Tout en mangeant, Guillatme fe 
remémorait les événements de ii 
veille et de Lt matinée, 

se voyait pénétrant dans la fo- 
vél ct se rencontrant, À Hu Carrt 
lour détetininé, avec les détégnés 
des autres conumunes de Brie. A 
assistait à l'arrivée du danphin et 
À l'émotion qui avait étreint rs 
coeurs à la vue du dontoncens Hé 
ritier de fa couronne, Une finie not 
voile naissait en ces hondues qui, 
jusqu'alors, n'avaient été que des 
œmavhines, des serfs obéissant sn 
maitre sans comprendre, se battant 
parce qu'il latait se battre... On 
soutait qu'ils se donunaicns  Hlre. 
ment, sans arriére-pensén malien. 
de, avec joie méme, ponsiéé qu'ils 
étaient par un sentiment profond: 
la conscience du dovoir. Pis, ft 
purole enflanunée du Rénédietin + 
vait soulevé les enthonsiastes com 
me pau anagie., Où Ur Simon Hurt 
vaitil les mots qu'il prono suit” 
Par quelle  puissanee paroi 
founilliait-elle Les fibres fes plus or 
erétes de l'étre? Par quel oven 
inexplicable éveillaitehe, cet ose 
role, nn monde de pensées incon- 
oues? Et cependant, S'il partait di. 
goureusenient, if partit avec sine 
plicité. Go n'étaiant pas de grande 
phrases, mais des arats, des etpres 
sions iscues du génie campagnard. 

(à suivre) 
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SERVEZ VOUS DU “PATRIOTE” POUR ANNONCER. 
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VICTOR MATHIEU, N. P. 


Notaire de Cinq Diocèses. 
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Congrès pédagogique 


de Prince-Albert : 


LES 16, 17 ET 18 OCTOBRE 193} 


Vendredi Scir, 8 heures 
Séance Publique 


Etude de YEncyclique 

“Education de la Jeunesse” 
Exposé de la Question 

M. l'abbé Maurice Baudoux, D. Th 

de Prud’homsme. 
L'Education et l'Eglise 

R. P. Simard, O.M.I, D. Th. D, Ph 

de Prince-Albert 
L'Education et la Famille 

M. Joseph Roussel, de Henribourg 
L'Education et l'Etat 

A. Adrien Doiron, B.A, de Vonan 
Le Milieu de l'Educalion 

M. Donat Baril, de Domrèmy 
Conclusion ; 

S. Ex. Mgr Prud'homme 

OK OX 


SAMEDI Journée Pédagogique 


à heures: Messe Basse. 


Strmon 
R. P. Duprat, o.p. de Pr.-Albert 
Ce que VA.C.EF.C, aitend du 
Personnel Enseignant 
M. l'abbé Baudoux. D. Th, vice- 
président de l'A.C.F.C, 
Le travail de l'A.C.F.C., appré- 
cié par le Personnel Enseignant 
M, Lucien Demers, de Batoche 


Prince. Albert 


—-Pour propager la bonne presse, 
le P. Cure fait vendre, chaque di- 


manche, le Patriote ct le Prairie, 


Messenger de Meunster, 


—Une foule nombreuse assistait 
feudi dernier, à l'enterrement dr à 
4 McDonald, un des plus anciens 
et plus estimès paroissiens de Prin. 

ce Ubart, Le Pr Marrax, président 
Jn VEnivereilé, était venu en nor- 

ue sux funérailles, 


—Dimanche dernier, une cérému- 
nie aussi touchante qu'intéressante 
réunissait, au cimetière, une foule 
énorme pour la bénédiction (les 
fosces des paroissiens défunts, 

S. Ex Mgr Prud'homme, dans un 
sermon émouvant, fif appel à Ja 
charité des fidèles présents, les Cx- 
hortant à ne pas oublier leurs morts 

—La courte apparilion de M. Pah. 
bé Olivier, ancien procureur dioce- 
vain, nouvellement arrivé de Rome, 
a causé tn grand plaisir à ses nom- 
hreux amis. Il est parti pour &se- 
Frtéon aû, 6 l’on en croit dame Ru- 

eur, Monseigneur lui confie un 
rate imnortant où il pourra dé- 
n'aver tout son zèle. 

Nous sommes heurenx fe sûr 
haïiter Ja bienvente au R. P, Box, 
9.P,, qui vient prêter main forte aux 
RR. PP. Dominicains dans leurs 
travaux apostoliques, 


ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité toute différente. 


ivre €e librairie: 


nianx 


Taux spé- 
pour libraires 


de Messe: des Harrarh 
échantillons envovés aur 
demande 


Cine 
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Landy & Co. Limited 


i6 rve Dunâas Ouest 
TORONTO (2) Ontario 


Livraison Tél: AD, 0109 


Tétinhone 2516 


| 


al 


Nous avons un assortiment complet de couiroies, huiles 


et graisses pour vos 


| 


fin de co 
lvers je nord S'accentue toujours au 


} 
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NORTHERN HARDWARE LTD. 


(Beker Block) 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


Demandez les coupons de la “City Wide Sale” 


Les Buis que nous devons :1ou4 
proposer d'atteindre. 

Une Religieuse de la Providence 

ile Prud’homime, 
L'enseignement du Catéchisme 

M. ‘abbé Le Sann, de Carlion, 
Les Exigeances de l'A.C.F.C. 

M. Ovide Hnbert, de St-Denis 
L'Euseignement rapide de 1 
Lecture Française 


Nas Méthodes d'enseignement, 
Une Religieuse de la Présentation 
Discussion générale 
XX 


DIMANCHE APRES-MIDI, 3 heures 


Séance Publique 


: Pourquoi nous devons resier 

‘ Canadiens-Français 

M. le Magistrat Lussier, 

. de Prince-Albert 

‘Ce que l'A.G.F.C. a fait dans le 
‘passé pour assurer la survivance 
idu groupe 

| M. Dumont Lepage, de Vonda 


Ce que l'A.G.F.C.,, compte faire 
dans d'avenir 

M. Jeau-Paul Provencher, B.4. 
| de Saskatoon. 
;Intermèdes 
! Concours de déclamation, 


.. Le R. Père arrive des Etats-Unis 
de l'Est et se dit favorablement im- 
‘pressionné par Îles progrès de l'E- 
glise dans l'Ouest Canadien, aussi 
bien que par notre climat merveil- 
‘Jeux, 


Lundi soir, fète de la “Recon- 


.naissance* les Dames de Îa parois 


‘se ont servi un hanquet bien goûté 
et apprécié nar tous les gourments. 

Le résallat financier est très sa- 
tisfaisant, Puisse ce succès encon- 


rager nos Dames dans leurs efforts. 


Un temps maussade a ahté 11 
soirée familiale arangèe par nos 
jeunes, mais ne les a pas découra- 
gés. Il vont se réorganiser ei e5sav- 
er de nouveau. 

—Tous les citoyens de langur 
française de Prince-Albert souhai- 
tent la pius cordiale bienvenue et 
plein succès dans leurs délibéra- 
{ions aux congressistes, 

Hs apprécient les services qu'ils 
rendent à notre jeunesse et les féli- 
citent de s'imposer ce nouveai Sa- 
critice de temps et d'argent pour 
organiser ce congrès ou y prendre 
part, et par le fait se rendre plns 
utiles encore à l'Eglise et aux peri- 
tes âmes. 

—Deux Révérendes Soeurs Grises 
de Biggar sont de passage, Elles 
sont autorisées officiellement jar 
S. Excellence à quêter pour oenvres 
d'hospice de vieillards, 


Convention des 
Fermiers-Unis 


Les Fe-miers-Unis du Canada, 
section de la Saskatchewan, tien- 
dront une coszvention. jundi, le 19 


octobre. am., au Memorial Hal dc 


Prince-Albert. 

Parmi les principaux oratrurs fi- 
gureront au programme. M. MacAu- 
ley, président de l'Association, M. 
Terman, vice-président. 
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COLONISATION 


Le major John Barnett, sous-mi- 
nistre du miuistère des Ressour- 
ces Naturelles croit fermement qu'a 
vant la fin de l'année 500,006 a- 
cres de terre dans le nord de la pro- 
vince seront mises on vente pour 
lonisation. La migration 


19 octobre, quelques 2,700 colons 
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10ème rue Ovest 


EE 


Mlle Marie Goulet, de Domrémy. 
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1h ne Nos 
élastiques côtelés 


CC 


HR 


sagement 


se sont établies sur 430,000 acrcs, 
Les demandes affluent tellement 
que des travaux d'arpentage se pra- 
Itiquent sur huit cantons fonivships. 
ÎCe qui mettra 200,000 acres addi- 
‘tionneiles à la disposition des co- 
Jons l'an prochain. 
D 

L’aptimisme de 

Sir Henry Thornton 


{ 


: 
: 


Sir Henry Thornton, Ie président 
‘du Canadien National, lors de son 
passage dans l'Ouest, ces jours der- 
_niers a prêché l’optimisme, 

“Sans être démesurement  opli- 
miste, dit-il, je crois sincèrement 
que les affaires ant repris Ïa cour- 
te ascendante. Je pense qu'à partir 
d'aujourd'hui les conditions s'amé- 
lioreront continuellement jusqu'à 
‘ce que nous ayions des temps meil- 
leurs le printemps prochain, 

“1 y a une consolation, c'est que 
ça ne peut-être pire. 

Pourvu que ‘ecs temps meilleurs 


arrivent avant que les fermiers aient | 


écoulé leur blé à des prix ridieu- 
Jes! rt 
i \ 


La conférence indienne 

Londres. —- Le premier ministre 
{Ramsay MacDonald a annoncé que 
la campagne ëèlectorale n’interrom- 
pra pas la conférence indienne, Il 
a expliqué que pendant la campa- 
gne il ne sera pas nécessaire que 
[la conférence se réunisse en asseii- 
.blée plénière et que lord Sankey 
| continuera à présider le comité de 
{structure fédérale, Les comités des 
{minorités doivent se réunir jeudi, 
‘mais il est probable qu'ils s'ajour- 
neront juste avant l'élection. 


= h 


M. Laval ne viendra | 
pas au Canada 


Ottasva, — M. KR. B. Bennelt avait 
linvité M. Laval, premier ministre 
‘de France, à faire une visite au Ga- 
:nada, lors de son prochain voyage 
laux Etats-Unis, M Laval répond 
fqu'il regrette de ne pouvoir accep-" 
ter l'invitation. 


X 


Des élections au Manitoba 
Winnipeg, — Au Manitoba, on 
{s'attend à des élection provineia- 
les pour le mois prochain. Le par- 
ti conservateur déploie nne grande 
jactivité à préparer la luite ct a dé 
jà choisi une vingtaine de candi- 
dats, ‘ 

Les conservateurs vont faire In 
lutte dans tous les comtés. 

ee X 

Traversée sans arrêt 


de l'Océan Pacifique: 
VWenatcher, Wash, —Avant af- 
compli IA première envalée sans- 
arrêt eu avion au-dessus de Océan 
Pacifique, Cléde Pangborn el Hugh 
Herndon, aviateurs des Etats-Unis, 
ont atterri ici, 


machines à battre. 


L'hélice fut brisée dans l'atterrissa- 


Quincaillerie de haute qualité 


à des prix très 


raisonnables . 


L'avion termina le long vovauc 
en “queue de poisson”. I frappa 


Sous-vêter 
Satisfaction Garantie 


Sous-vêtements pour hommes: combinaisons en laine, gerire 
deux morceaux. Un vêtement très confortable. L,habit $®%.00 


CCC 


v 


e 14 octobre 1931 


Bas de pure laine pour hommes, couleur heather, avec haut 


... 9 paires pour$] 


Bas de laine pesante pour hommes, Hauts élastiques. Valeur 
exceptionnelle, très durables et très confortables la paire fc 


Venez nous voir pour vos habits de travail et nous vous 
économiserons de l'argent 
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dit M. F. E, D. MceDowell, dans un 
article publié dans le numéro d'oc- 
tobre du Magazine @u Canadien Na- 
tionale. 

Cette voie fut ouverte en sec- 
tions et aux dates suivantes: Mont- 
réal-Brockville, lie 19 novembre 
1856; Brockville-Belleville le 27 oc- 
tobre 1856 et Toronto Belleville le 
11 août 1856. 

XX%X 
Il y a soixante quinze ans le train 
entre Montréal et Toronto mettait 
14 heures 4 parcourir le trajet: au- 
jourd’hui l’“International Limité” 
du Canadien National n'en prend 
que six heures. 

X.X x 

M. Ezra Pringle, de Napanec, On: 
tario, âgé de 81 ans. raconte dans 
le numéro d'octobre du Magazine du 
Canadien National, ses souvenirs 
sur l’inauguration du train Mont- 
réal-Toronto, Je 27 octobre 1856. I] 
se souvient encore, comme si c’'é- 
tait hier, des difficultés qu'il ren- 
contrait durant hiver, lorsqu'il 
trausportait le bois le long de la 
voie pour da locomotive, 

x a. 


Estevan 


APRES DES SEMAINES DE TEN- 
SION, MARQUEES D'UNE EMEU 
TE QUI COUTA LA VIE A PLU- 
SIEURS PERSONNES, LA PAIX 
SE FAIT AUX MINES D'ESTE- 
VAN. 


., Estevan, Sask. — La fension qui 
pesait sur les mines de charbon du 
sud-est de la Saskatchewan depuis 
quatre longues semaines à cause de 
la grève des mineurs s'est relàchée 
jauand neuf opérateurs et leurs em 
{ployés ont conclu une entente trm- 
“poraire en vertu de laquelle Jes 
bommes retourneront à l’ouvrage. 

Plusieurs des griefs exposés à la 
Ipremière séance de da commission 
,Tovale, dans l’enquête qui se pour- 
suit sont compris dans les conces- 
sions incluses dans les conditions 


| 


Î 
} 


i de la trève et qui se disent comme | 


suit: 

“Nous les opérateurs de mines et 
les employés, en conférence an pa- 
luis de justice, à Estevan, ce Gème 
jour d'octobre 1931, acceptons que 
les mines soient réouvertes imimé. 
diatement et que les hommes re. 
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_ Black Leaf 40 


Pour détruire les poux sur les 


volailles 
Le nouveau tarif à fait augumenter Je 
caût de ?5 pour cent, Nous avons un 
bon stock qui s ft acheté avant que 
. de tarif soit en force 
Donnez votre commande dès aujour- 
d'hui, avant &ue notre stock soit 


vendu 


d’abord le sol parfaitement, puis 
fit un plongeon à l'avant pour fi- 
nalement se replacer, I} roula en- 
suite dans un flot de poussière el 
se stabilisa sur son aile gauche. 


Le ls 
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2 PRIX DE $25.000 


GRENLTIIERS 


TEL. 2701 108 8ème rue Est 


Prince-Âlbert - « - - - - Sashr.|. 
\ ‘A SA A VA VA VA CA SA VA A 


Vous aurez toujours entière satis- 


tournent à l'ouvrage aux conditions 
suivantes: 

do qu'il soit considéré que ceci 
est un accord temporaire en atten- 
dant les conclusions de la ommis- 
sion royale Wylie et la préparation 
d’un accord entre les opérateurs et 
les hommes. 

20 Que les comités d'emplorès de 
chaque mine soient une OrgANISAH- 
tion reconnue dans chaque mince. 

30 Que la teneure de la loi des 
mines soit observée on ce qui con. 
cerne les contrôleurs de la pesée. 

40 Que toute l’eau sur les routes 
et fes parois de mines soit enlevée 
par la ompagnie et que ces endroits 
soient tenus aussi secs que possible, 

5o Que la teneure de tout accord 
finalement conclu entre les opéra. 
teurs et les honrmes soit rétroactit 
à la date de la reprise des travaux. 

Go Qu'il n'y aura pas de représail 
les ou de distinction contre les hom 
mes relativement à la grève, surtout 
les hommes qui étaient sur la liste 
de paie le 7 septembre dernier. 

70 Que les hommes engagés à con 
trat soient employés built heures par 
jour, ét ceux qui sont emplovès par 
la compagnie neuf heures par jour- 

80 Que par suite des conditions 
du travail dans chaque mine cer- 
taines négociations se règlent entre 
les opérateurs et les comités d'em- 
plové*. 

La reconnaissance dr l'union des 
mineurs du Canada dans Inqnelle 
sont enrôlès les grévistes ne fut pas 
soumise à la conférence parce que 
les opérateurs ont ‘nettement refu- 
sé de Padmetire à cause de ses 4f- 
filiations communistes. 
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Le plan Hoover 
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A pour se termin 


la demandé aux ci 


He nobilisés” des banques ins0 


Mi pour rendre, 
ésitnation du Cré 


À 000,000 a déja été souscrit. 


Bi maintenant le bureau de la Réserve 
| classes de valeurs, 

{rural afin d santa- 
Mise les fermiers qui ont besoin de 
d crédits. 


| vot | 
À nistre de France, M: Laval, la pos 


international, Les membres républi- 


| 


dre cette décision. 


ment qu'on lui a promis sur des 


.qué où il souligne son programme 


x rene 3 PT 
L “Gutta Percha | . 
Ga a Rubber Ltd. 


percha and Rubver, Ltd. 
gement, depuis le 
de leurs quartiers 


grès. 
Au cours d’ 
commença à | 


une conférence qui 
a Maison Blanche, 
er qu'à minuit, M, 
ses projets et il 
toyens des Etats- 


La Gutta 
annonce le chan 
10 octobre, 1931, 


Hoover a exposé 


Unis de leur donner tout leur appui généraux et de jeur succursale de : 
La création d'une corporation de te au nouveaux bureaux d'ad- ”/ 


banquiers pri- 
des îllets “im 
lvables 
ainsi que d’autres institutions et 
également parlant, ja 
dit plus facile. De 
t de 8150,- 


t de vent eù la man 
acture située à O‘Hara, Brock, Wes 
Lodge and Lansdotune avenues, 
Parkdale, Toronto. 
La nouvelle adresse: 
West Lodge Avenue, Toronto 4 
Ontario, Canada. ‘Féléphone: Mel- 


rose 244 


PS 


AUX 
CONGRESSISTES . 


8500,000,000 par des 


ministration e 
vés pour absorber 


ce stock total, un montan 


des limites sévères 


Suppression 
Re qui empêchent 


sur le réescompte, 


Ke 


d'accepter en garanties certaines : 
Expansion du systeme LUS 
“e qui ont besoin à Tous ceux qui désirent des cham- 
Le président a aussi annoncé qu'il pres, qu'ils s'adressent au Patriote. 
lait discuter avec le premier mi- 


sibilité de prolonger le moratoriunt 


Confections pour Dames et 
Demoiselles. Les ROBES en 
fin lainage de toutes descrip- 
tions sont très populaires cet- 
te saison. Notre stock de man 
teaux de fourrures des plus 
complet: _ 


cains et démocrates du Congrès lui 
ont toutcfois répondu que le temps 
n’était pas encore arivé pour pren- 


On ne prévoit aucune session spé- 
cial du Congrès, car le président 
s'est déclaré satisfait de l'assenti- 


points qui demanderont la passa- 
tion d’une législation, 


. dez les coupons de la 
. M. Hoover a publié un cominuni- Demandez les COUT 


“CITY WIDE SALE” 


et il termine en disant: “La période 


HOOVER SOUMET UN PLAN PIUR 
REQORGANISER LES FINANCES 
DE SON PAYS 
Washington. — Un vaste plan 

pour faire servir l'argent actuelle- 

ment inactif pour la rénoveltinn in- 
dustrielle, la facilité du crédit par 
l'intermédiaire d'une agence el Ja 
modification des propres restrie- 
tions gouvernementales sur le ‘ré- 
escompte à été proposé par je pré- 
sident Hoover et approuvé par le 
président Hoover et appronvé par 
les chefs des deux partis*du Con- 


Atelier Métallurgique 
Machine Moderne 
Aprareils Electriques 
les plus récents 


Envoyez noug vos magnetog généra- 


teurs, ete, nous portonn attention 


spéciale aux ordres par la poste, 


GROSSER & 
GLASS, Ltd. 


81 -— 12ème rue Ouest, 
PRINCE-ALBERT 


. SASK, 


90 22R0-0 CID COVER OUT 5) AUD 3 PR SERRES DR SD 


Confiez nous vos 
réparations de chaussures 


que nous traversons demande qu'il 
y ait unité d'action de la part de 
notre peuple”, 


PRINCE ALBERT FÜR 


COMPANY 


806 avenue Centrale 
TEL: 2351 Prince-Albert } 


eme Ke 


Voulez-vous être heureux en ce 
monde et en l’autre, soyez obéissant 
oubliez les torts des autres, et ren- 
dez le bien pour ie mal, 


|. 


$ 
Cioerae ü 


Hotel 
King 


Cet hôtel autrefois le ‘Saskatche- 
wan, situé en face de la gare 
C, N. R: peut vous fournir tout 
le confort que vous pouvez dé- 
sirer: Sous la nouvelle adr-in- 
stration, les chambres sont gar 
nies de nouveaux ameublements. 


Re 


VA VA VE VA VA VA VA VA VA 


$ Nous garantissons tout 
ÿ ouvrage qui nous est con 
# fié pour réparations de 
# MAGNETO 
GENERATEUR 
BATTERIES 


Nous testons les freins 
d'automob.les GRATIS 


Teléphone 2207 


SMITH 
Auto-Electric 


$ Coin; Central Ave, et 11eme rue 

ÿ Prince- Alhert Sask ÿ 
4 

VA VA Va CN VA VA na VA 2 5 


C3 


i 
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ÿ 
ji 
ÿ 
$ 
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g 
g 
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# 


PLAN EUROPEEN 


Taux $1.60 en montant 


FRED 1, SHEA, 
TEL 2789 


ë 
g. 


Propriétaire 
Frince-Altbert 


ms mere 


Een 
DES 


W. G. Hounsell 


Qualité et Service 
Notre Devise 


Réparations de chaussures de 
tout genre . 
ATTENTION SPÉCIALE 
donnée aux commandes . 
postales 
INFORMEZ-VOUS 
Mitchell Block 
Ave. Centrale et 11 Rue Est. 
Prince-Albert - . - . . « Saskk. 


EXCELLENCE. 


, « : 
Repas servis à toute heure 


L'excellence de notre cui- 

gine et l'efficacité du ser- 

vice est le secret de notre 
succès 


Central Hotel 
& Café 


MAH KUM CHONG Gérant 


TELEPHONE 2967 
Ave Centrale, Prince-Albert, 


A ER OR VI EU OR A KR EN EN TR AR TA A À 


Ta Va VA VA VA A En VA EA y 


Voici une liste de marchandises 
pour Gooles à des prix spéciaux 
DUST, BANE 200 livres $6.78 


Si vous vous sentez fati. 


gué faites examiner vos 


PAPIER À TOILETTE | 
Oval ou rond, par caisse 275 l 
SERVIETTES EN PAPIER | yYEUx 
par caisse $8.09 
“OnHwon” par calsse $#,950 : 
CAUSTIC POUR TOILETTES Le mnutant d'énergie que 
60 libres $6,75 constument des yenx malades est 
20 livres $ 3.40 extraordinaire. Si , , 
AUTUR À PLANCHER legal. [||] ta pete à cravates talias ana 
par 44 gals. CES ne es PXR- 
per 28 galet "AIX he Miner vog yonx immédiatement. 
par 12 gals ons :95c - 
Camparez nos prix, et vovs aorez L 
convaincu que votre dlstriré F, D. CULP 


erolatre gsnvera de l'arrent en 
frtsont nffnire aser nonc 


CANADA SEATING 
. COMPANY LIMITED 
J, 58. CAS#RAIN, Représentant 


Prince-Albert, Sask, 
nine marre 


OFTOMVPRISTE : 


921 Ave Ceutrale Pr.-Aibert 


a EE 2! 
VA VA VA TA A US VA VA EN 


a 


ERREUR 


GRANDES REPU CTIONS 

DANS LES PRIX : 
DE BAGGAGES 

Dorte-manteaux, Club bag. 


Valise, 


Blue Chain Stores 


Pangborn et Herndon disent] faction chez “Kernaghan’s” valise à chapsanx 
2Z 4e PRES au hapsa pour: demes et. 
SR qu'ils voleront à Dallas, Texas, Machi , j ectri “Ben Chaque dotlar, dépensé ini PRINCE-ALRERT et WAKAW boîte à chapeaux. . j A 
sans-arrêt, pour gagner un autre! Machine à Javer élecirique Beat- vous donne doit à une brilet Saskatchewan Nous avons ut nssor 
n s . or “4 0 a + + : ‘ ‘ ssortl 
NOUS LIVRO NS LES COMMAND ES prix de 825,000 offert par un riche | tv” -- Poëles et chauffreties “Good pour la loterie de la ne mt plus complt de tour 10 mngn. 


Île = 
A RE 


nu 0 nt 


CESSE 


sims de l'Ouest et no 
st US vi 
offrons np renpmnte de 20 Ptt k 


de la liste de prix, 


Si jvour êtes Intéresse, Venez valx 
uCun ennui pour montrer la 
tonrohsndise : 


Téléphone 2230 
Royal Oale 
Saddlery 


. Compang Efmitod 
LL. K. HORNI, Gérant 
808 Ave. Centrale : Prinoc-Alhorf 
BRU S EUR SE 


Cheer'” -: -Chätiffrette à l'huile 
“Perfection” -- Chauffrette “Qué- 
bec”. . 
Demandez les coupons de la 
“CITY. WIDE SALE” | 
les différents .prix sont irès at- 
-v. trayants. 


Kernaghan Hardware 


Téléphone 2220 
VE €CEN TRALE et Sème RUE 


texasien pour la première envolée 
du Japon à cette ville avec un seul 
arrêt, En faisant sans-atrèt la pre- 
mière envolée du Japon aux Etats 
Unis, ils se sont qualifiés pour le 
prix de 845,060 offert par un jour- 
nal japonais. 


“City Wide Sale” 


Tout travail garanti 
et prix raisonables 
Prenez: vos billets ici. 


Aarons 


Shoe Store 


Caussures pour tonte la famille 
Service de réparation garanti 
TÉLEPHONR 2570 
Voisin du Strand Thoatre 
Avenue Centrale Prinec-Albert 


Vêtements pour hommes, fem- 
mes et enfants. Chawssureg de 
tous genres 


peer 


LC 


Vous pouvez être persuadé que 
vous recevrez pleine valeur de’ 
votre argent lorsque vous ache- 
tez À nos magasins, Nous rom- 

- boursone l'argent à ceux qui, 
sont distatisfaits. 


N ANNIVERSAIRE 


Il y aura soixante quinze ans le 
27 octobre que la voic principale du 
Grand. Tronë — maintenant partie 
du Canadien National — a été in- 
leurre entre Montréal pt Toronta, 


FE 
Rue Centrale. 


e , 
bureau de Poste 


À 


Adioyant Île 
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